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Pèlerinage en Terre Sainte 

 
   

 
  

 
du mercredi 24 octobre au  

vendredi 2 novembre 2018 

 

avec le Père Etienne Givelet, 

curé de la paroisse de l'Immaculée Conception 

 
 

My pilgrim and christian name is : 
 

 
 
 

La Terre Sainte est lieu de pèlerinage, liée à la beauté de la Sainteté. 
Les Chrétiens du monde entier arrivent ici « aux racines de la foi chrétienne et de 
l’Église du Christ » pour y puiser la grâce que chaque Sanctuaire renferme et 
distribue. Saint Jean-Paul II 

LIVRET DU PELERIN 
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Qui est-il ? N’est-il pas le fils du charpentier ? 
 

Nous voilà en route vers le « pays de Jésus ». Si nous y allons pour la 
première fois il est imaginé quelquefois à partir des cartes de notre 

enseignement catéchétique ou des quelques images de média. Si 
nous y retournons c’est un pas dans la Bible sur le terrain que nous 
poursuivons car nous avons gouté le lait et le miel qui ruissellent et 

donnent douceur !  
Tous, paroissiens de l’Immaculée Conception ou chrétiens de France, 

nous nous sommes embarqués dans ce pèlerinage. EMBARQUES 
c’est être dans la même barque, la même Eglise, le même groupe 
pour passer ces 8 jours dans le cœur du Christ. Nous sommes le 
corps du Christ qui découvre qui est cet homme qui se révèle en 

parcourant le pays. Comme lui nous allons marcher sur cette terre 
sainte, comme lui nous allons découvrir chemins et collines, comme 

lui nous allons boire aux sources, sentir l’eau des rivières et lacs. 
Comme lui nous allons voir les villes où tant de gens se côtoient et 
vivent le jour. Comme lui nous allons constater de la division entre 
les hommes, les peuples, les traditions religieuses. Comme lui nous 
allons nous en remettre à Dieu le Père qui nous apprend la vraie vie 
divine. Comme lui nous allons souffrir de ce temps d’attente de Dieu 

car nous voulons le hâter. Nous désirons le ciel c’est-à-dire la 
concorde. Cette Concordia c’est le cœur à cœur des âmes entre elles 

et avec Dieu.  
Ce cheminement nous fait ouvrir la Bible qui est dans notre sac, 
quelquefois fermée depuis un certain temps et qui …tel un sage 
attend notre question pour marcher et gouter le souffle du vent 

chaud. Ouvrons la Bible, ouvrons la voix de Dieu, ouvrons les portes 
d’Israël qui attend notre venue pour connaitre et aimer Dieu dans le 

fond des cœurs. Le « pays de Jésus » sera je l’espère un des lieux 
d’écoute de la voix de Dieu.  

 
 

 

     Père Etienne Givelet + 

MOT D’ACCUE IL  
du Père Etienne Givelet  
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 LES PATRIARCHES  d'Ur en Chaldée au delta du Nil 
 

Vers -1800 Abraham quitte Ur. 
Vers -1700  Sédentarisation en Egypte pour 450 ans. 

 
 
 L'EXODE:   de l'Egypte à la Terre Promise : l'évènement fondateur 

 

-1250-1230 Sortie d'Egypte 
  règne de Ramsès II puis séjour à Qadesh 

-1230-1220 Lente infiltration à Canaan par l'est du Jourdain 
  sous la direction de Josué 

 
 

 LE ROYAUME UNI  aux environs de l'an 1000 av. JC :  
David fait l'unité des tribus autour de Jérusalem sa capitale. 

 

-972-933  Règne de Salomon et construction du Temple. 
-931  Schisme entre Israël et Juda. 

 
 

 LES DEUX ROYAUMES 
 

-931-721  Au nord, Royaume d'Israël 
-721  sa capitale Samarie est prise par les Assyriens. 
-931   -587  Au sud, Royaume de Juda. 

  sa capitale Jérusalem est prise par Nabuchodonosor - 
  Le Temple est détruit. 

-587  -538  Exil à Babylone. 
 
 

 LE RETOUR 
 

-538-333  Epoque perse. 
-520-515  Reconstruction du Temple. 
-332  Conquête de la Palestine par Alexandre le Grand. 

  époque hellénistique. 
-175  Le Séleucide Antiochus IV Epiphane dépouille le Temple 
  et y érige une statue de Zeus. 
-166  Révolte de Judas Maccabée. 

  dynastie des Asmonéens. 

C H R O N O L O G I E  
Les grandes dates de l’histoire 
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 EPOQUE ROMAINE 

 

-63  Le général romain Pompée prend Jérusalem. 
-37  Hérode le Grand, fils d'un Iduméen et d'une Nabatéenne 

 prend Jérusalem. Il gouverne au nom des Romains,  
  sous leur tutelle jusqu'en 4 av. JC et embellit le Temple. 
-6  Naissance de Jésus. 
-4  Mort d'Hérode et partage du pays entre ses fils: 

 Archélaus (Judée, Samarie, Idumée), 
 Hérode Antipas (Galilée, Pérée), 
 Philippe (est du lac de Tibériade). 

2628  Prédication de Jean-Baptiste. 
28  Baptême du Christ. 
7 avril 30  Date probable de la mort du Christ. 

  Résurrection 3 jours plus tard. 
40  Mort d'Etienne, premier martyr. 
41  Hérode Agrippa, petit fils d'Hérode le Grand,  
  réunifie le pays jusqu'en 44. 
62  Mort de Jacques, évêque de Jérusalem. 
67  Date possible de la mort de Paul à Rome. 
70  Destruction du Temple de Jérusalem par Titus. 
73  Prise de Massada par le gouverneur Silva. 
132135  Révolte juive de Bar Kochba (qui se présente comme un 

 second Messie contre les légions d'Hadrien). 
135  Sous l'empereur Hadrien, Jérusalem devient Colonia Aelia 

 Capitolina, entièrement païenne et interdite aux Juifs. 
 
 

 PERIODE BYZANTINE 
 

313  L'Edit de Milan sous Constantin rétablit la liberté 
 religieuse de l'Empire romain et consacre ainsi le 
 christianisme. 

325  Constantin convoque le Concile de Nicée. 
327  Début de la construction de basiliques. 
335  Construction du Saint Sépulcre. 
614  Invasion perse. 

 
 
 PERIODE ARABE 

 

622  Début de l'Hégire (ère musulmane). 
632  Mort de Mahomet à Médine. 
638  Le calife Omar prend Jérusalem. 
691  Construction du Dôme de la Roche. 
936  Le calife Al Hakim ordonne la destruction des églises  
  et des synagogues. 
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 PERIODE CROISEE 

 

1095 Le pape Urbain II prêche la Première Croisade. 
Juillet 1099  Prise de Jérusalem par les Croisés. 
 Baudouin, Roi de Jérusalem. 
1187 Défaite des Croisés vaincus par Saladin aux Cornes de Hattin  
 (près de Tibériade) ;  
 Saladin prend Jérusalem 
 mais laisse libre accès aux lieux saints. 
1291 Prise d'Acre par les Mamelouks. 

 
 

 PERIODE MAMELOUKE  (musulmans d'origine turque venus d'Egypte) 
 

12911516 Domination des mamelouks. 
 
 

 PERIODE OTTOMANE  (musulmans dont la capitale est Istanbul) 
 

15201566 Règne de Soliman le Magnifique (bâtisseur de l'actuelle 
enceinte de la vieille ville de Jérusalem). 

1799 Siège d'Acre par Bonaparte. 
1918 Fin de la domination ottomane. 

 
 

 GUERRE DE 14-18 
 

Partage de l'Empire ottoman et protectorat anglais en Palestine. 
Mouvement sioniste de retour (inspiré par Théodore Hertzl). 

 
 

 DE 47 A NOS JOURS 
 

1947 29 nov Plan de partage de la Palestine proposé par l'ONU  
 et refusé par les Arabes. 

1948 14 mai Fin du mandat britannique et  
 création de l'Etat d'Israël par David Ben Gourion.  
 Les Arabes déclarent la guerre. 

 

Mai 48-juin 49 Première guerre israélo-arabe.  
 Extension du territoire israélien. 
 

1956 Crise de Suez et deuxième guerre israélo-arabe  
coalition Jordanie, Egypte, Syrie. 

 

1967 510 juin Guerre des Six Jours  
 front uni Egypte, Irak, Jordanie, Algérie, Yémen, Arabie 
 Réponse foudroyante d'Israël qui occupe la Cisjordanie,  
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 le Golan, le Sinaï (y compris Gaza). 
 

1973    625 oct. 73 Guerre du Kippour.  
 Hostilités déclenchées par l'Egypte et la Syrie  
 avec l'appui de l'Irak et de la Jordanie.  
 Statu quo territorial. 
 

1977 Rencontre Begin / Sadate à Jérusalem.  
 Reprise du dialogue entre Egyptiens et Israéliens. 
 

1978   septembre Accords de Camp David entre Israël et l'Egypte. 
 

19801982 Restitution du Sinaï à l'Egypte. 
1982 Guerre du Liban.  
 Occupation du Sud-Liban par les troupes israéliennes. 
 

1987  décembre Début de la révolte palestinienne (Intifada)  
 en Cisjordanie et à Gaza. 
 

1988  31 juillet Le roi Hussein de Jordanie rompt les liens légaux  
 et administratifs entre son pays et la Cisjordanie. 
 

1988  novembre L'OLP reconnaît Israël. 
 

1989  mars Proposition d'un plan de paix par les USA. 
I. Shamir refuse le dialogue avec l'OLP. 

 

1990  2 août  Invasion du Koweit par l'armée irakienne. 
 

1991  jan.fév. 91 Guerre du Golfe.  
 Plusieurs missiles irakiens tombent sur Israël  
 qui ne réplique pas. 
1991  27 février Cessez-le-feu. 
           30 octobre Ouverture à Madrid de la Conférence pour la paix. 
Nov. 9192 Négociations israélo-arabes  
 (Palestine, Israël, Syrie, Jordanie, Egypte). 
 

1993  9 septembre Reconnaissance mutuelle entre Israël et l'OLP  
 suivie de négociations secrètes en Norvège. 
          13 septembre Signature de l'accord d'Oslo à Washington. 
 

1995 Assassinat d'Itzhak Rabin. 
 

2000 Echec de Camp David et début de la seconde Intifada. 
 

2002 Construction d'une barrière de séparation  
 entre la Cisjordanie et les territoires israéliens. 

Nouvelle initiative diplomatique  
par les USA, la Russie, l'Union Européenne  
et les Nations Unies : la "feuille de route". 

 

2004 Mort de Yasser Arafat.  
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 Démantèlement de colonies israéliennes. 
 

2005   Election de Mahmoud Abbas, successeur de Yasser Arafat. 
   Sharon décide l’évacuation des colonies juives  
   de la bande de Gaza. 
 

2006 E. Omert succède à A. Sharon (attaque cérébrale) 
 Victoire du Hamas  
 aux élections législatives palestiniennes. 
 Opération israélienne dans le nord de la Bande de Gaza et 

Cisjordanie. Le Hamas et le Fatah appellent à rompre la 
trêve des opérations-suicides en Israël observée depuis 
début 2005. 

  

2007 Les islamistes du Hamas prennent le contrôle  
 de la bande de Gaza. 
         26-28 novembre Conférence internationale à Annapolis (USA) : 
 E. Olmert et M. Abbas s’engagent à conclure  
 un traité de paix avant la fin 2008. 
 

2008 Offensive de l’armée israélienne contre la bande de Gaza. 
          19 juin Cessez-le-feu entre Israël et le Hamas  
 dans la bande de Gaza, mais poursuite du blocus israélien 

de la bande de Gaza. 
          27 décembre Attaque israélienne massive contre la bande de Gaza. 
 

2009  3-17 janvier Offensive israélienne à Gaza. 
            7 septembre Israël annonce la construction de nouvelles colonies. 
          31 octobre Hillary Clinton renonce à subordonner la reprise du 

dialogue israélo-palestinien au gel de la colonisation. 
 

2010      février Revendication par Israël d’intégrer au patrimoine 
israélien le caveau des Patriarches et le tombeau de 
Rachel, situés en Cisjordanie. 

                mars autorisation par B. Netanyahou de la construction de 1600 
logements à Jérusalem-Est, partie arabe de la ville. 

  report de l’ouverture du dialogue indirect  
 entre Israël et les palestiniens. 
 
               juin Assouplissement de l’embargo de Gaza. 
               septembre reprise des pourparlers de paix entre Israéliens et 

Palestiniens. M. Abbas renonce, sous la pression 
américaine, à exiger d’Israël en préalable, l’acceptation 
d’un Etat palestinien et l’arrêt total de la colonisation en 
Cisjordanie et à Jérusalem-Est. 

                décembre Les Etats-Unis abandonnent l’idée d’obtenir un gel de la 
colonisation en Cisjordanie. 

 

2012      novembre Annonce d’un cessez le feu entre Israël et le Hamas. 
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2014      janvier Décès de l’ex-premier ministre israélien Ariel Sharon. 
                août Annonce d’un cessez-le-feu mettant fin à un conflit  
 dans la bande de Gaza. 
 

2016 La construction de la barrière se poursuivant en 
Cisjordanie, à Beit Jala (majorité chrétienne), intervention 
du Pape François pour demander de ne pas couper les 
paysans de leurs terres.  

 Cette requête est en cours d’examen. 
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le petit rébus 
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Sde Boker 

 
 
 
 

PARTIR 
 

« Quitte ton pays, ta parenté et la maison de ton père  
pour le pays que je t’indiquerai. » Gn 12, 1 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nous sommes arrivés à LOD (=Lydda), tout près de Joppé (Joffa = Tel Aviv – Actes 

9,38). C’est la Terre Sainte, pas un pouce de terrain qui ne nous parle de l’histoire 
du Salut. 
 

La Terre Sainte, c’est la terre promise à Abraham. Comme lui, nous sommes 
pèlerins. Quitter, partir, marcher sont les verbes qui décrivent au mieux la 
situation de l’hébreu (=l’errant) et aussi le nôtre qui sommes de passage sur la 
terre, pèlerins du ciel. 
 

Abraham est parti de Ur en Chaldée (Irak actuel), a cheminé en Canaan pour gagner 
l’Egypte. Pour ce faire, il a traversé le désert du Néguev (=sec). Lui et son fils Isaac 
ont creusé des puits dans ce désert. Le nom de la grande ville actuelle du Néguev 
en garde le souvenir : Beersheva signifie « le puits du Serment ». C’est là que Dieu 
lui renouvelle sa promesse. 

 
« Si tu vas au bout du monde, tu trouveras la trace de Dieu. 

Si tu vas au fond de toi-même, tu trouveras Dieu lui-même. » 
 

Madeleine Delbrël 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

P ROG RAMME  
 

Mercredi 24 octobre 
 

14h35 et 19h      Arrivée aéroport de Lod à Tel Aviv – récupération bagages - petite 
excursion avec votre guide à JAFFA pour le 1er avion- Départ en car pour le désert du 
Néguev pour le 2ème avion –Selon le temps disponible, célébration de la messe en plein 

air- Dîner – Dîner et nuit à MITZPE RAMON 
 

 

Ac 9, 32-43 Pierre à Lydda et à Joppé 
Gn 12, 1-9 La vocation d’Abraham 
Gn 21, 8-21 Agar et Ismaël au désert de Beersheva 
Gn 21, 22-34 Le puits de Beersheva 
Gn 26, 15-33 Isaac à Beersheva 
1 R 1, 49-53 Adonias saisit les cornes de l’autel 
 

Sde Boker 
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Chant d’entrée 

 

1 - Acclamez Dieu toute la terre, Servez-le dans l'allégresse, 

Allez à lui avec des chants, de joie,Car éternel est son amour. 

 

Alléluia, alléluia, alléluia, alléluia. 

2 - Allez à lui en rendant grâce, Dans ses parvis avec des hymnes, 

Rendez-lui grâce et bénissez son nom, Car éternel est son amour. 

3 - Lui, le Seigneur est notre Dieu, Nous, le troupeau de son bercail, 

Il nous a fait et nous sommes à Lui, Car éternel est son amour. 
 
Lecture du livre de l’Exode tout le chap 14  
Le Seigneur parla à Moïse. Il dit : « Va dire aux fils d’Israël de revenir camper 
devant Pi-Hahiroth, entre Migdol et la mer, devant Baal-Sefone ; vous camperez 
juste en face, au bord de la mer. Alors Pharaon dira : “Voilà que les fils d’Israël, 
affolés, errent dans le pays ! Le désert s’est refermé sur eux !” Alors, je ferai en 
sorte que Pharaon s’obstine, et il les poursuivra. Mais je me glorifierai aux 
dépens de Pharaon et de toute son armée, et les Égyptiens reconnaîtront que je 
suis le Seigneur. » Les fils d’Israël firent ainsi. On annonça au roi d’Égypte, que 
le peuple d’Israël s’était enfui. Alors Pharaon et ses serviteurs changèrent de 
sentiment envers ce peuple. Ils dirent : « Qu’avons-nous fait en laissant partir 
Israël : il ne sera plus à notre service ! » Pharaon fit atteler son char et 
rassembler ses troupes ; il prit six cents chars d’élite et tous les chars de l’Égypte, 
chacun avec son équipage. Le Seigneur fit en sorte que s’obstine Pharaon, roi 
d’Égypte, qui se lança à la poursuite des fils d’Israël, tandis que ceux-ci 
avançaient librement. Les Égyptiens, tous les chevaux, les chars de Pharaon, 
ses guerriers et son armée, les poursuivirent et les rejoignirent alors qu’ils 
campaient au bord de la mer, près de Pi-Hahiroth, en face de Baal-Sefone. 
Comme Pharaon approchait, les fils d’Israël regardèrent et, voyant les Égyptiens 
lancés à leur poursuite, ils eurent très peur, et ils crièrent vers le Seigneur. Ils 
dirent à Moïse : « L’Égypte manquait-elle de tombeaux, pour que tu nous aies 
emmenés mourir dans le désert ? Quel mauvais service tu nous as rendu en 
nous faisant sortir d’Égypte ! C’est bien là ce que nous te disions en Égypte : “Ne 
t’occupe pas de nous, laisse-nous servir les Égyptiens. Il vaut mieux les servir 
que de mourir dans le désert !” » Moïse répondit au peuple : « N’ayez pas peur ! 
Tenez bon ! Vous allez voir aujourd’hui ce que le Seigneur va faire pour vous 
sauver ! Car, ces Égyptiens que vous voyez aujourd’hui, vous ne les verrez plus 
jamais. Le Seigneur combattra pour vous, et vous, vous n’aurez rien à faire. » Le 
Seigneur dit à Moïse : « Pourquoi crier vers moi ? Ordonne aux fils d’Israël de se 
mettre en route ! Toi, lève ton bâton, étends le bras sur la mer, fends-la en deux, 
et que les fils d’Israël entrent au milieu de la mer à pied sec. Et moi, je ferai en 
sorte que les Égyptiens s’obstinent : ils y entreront derrière eux ; je me glorifierai 
aux dépens de Pharaon et de toute son armée, de ses chars et de ses guerriers. 
Les Égyptiens sauront que je suis le Seigneur, quand je me serai glorifié aux 
dépens de Pharaon, de ses chars et de ses guerriers. » L’ange de Dieu, qui 
marchait en avant d’Israël, se déplaça et marcha à l’arrière. La colonne de nuée 
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se déplaça depuis l’avant-garde et vint se tenir à l’arrière, entre le camp des 
Égyptiens et le camp d’Israël. Cette nuée était à la fois ténèbres et lumière dans 
la nuit, si bien que, de toute la nuit, ils ne purent se rencontrer. Moïse étendit le 
bras sur la mer. Le Seigneur chassa la mer toute la nuit par un fort vent d’est ; il 
mit la mer à sec, et les eaux se fendirent. Les fils d’Israël entrèrent au milieu de 
la mer à pied sec, les eaux formant une muraille à leur droite et à leur gauche. 
Les Égyptiens les poursuivirent ; tous les chevaux de Pharaon, ses chars et ses 
guerriers entrèrent derrière eux jusqu’au milieu de la mer. Aux dernières heures 
de la nuit, le Seigneur observa, depuis la colonne de feu et de nuée, l’armée des 
Égyptiens, et il la frappa de panique. Il faussa les roues de leurs chars, et ils 
eurent beaucoup de peine à les conduire. Les Égyptiens s’écrièrent : « Fuyons 
devant Israël, car c’est le Seigneur qui combat pour eux contre nous ! » Le 
Seigneur dit à Moïse : « Étends le bras sur la mer : que les eaux reviennent sur 
les Égyptiens, leurs chars et leurs guerriers ! » Moïse étendit le bras sur la mer. 
Au point du jour, la mer reprit sa place ; dans leur fuite, les Égyptiens s’y 
heurtèrent, et le Seigneur les précipita au milieu de la mer. Les eaux refluèrent 
et recouvrirent les chars et les guerriers, toute l’armée de Pharaon qui était 
entrée dans la mer à la poursuite d’Israël. Il n’en resta pas un seul. Mais les fils 
d’Israël avaient marché à pied sec au milieu de la mer, les eaux formant une 
muraille à leur droite et à leur gauche. Ce jour-là, le Seigneur sauva Israël de la 
main de l’Égypte, et Israël vit les Égyptiens morts sur le bord de la mer. Israël vit 
avec quelle main puissante le Seigneur avait agi contre l’Égypte. Le peuple 
craignit le Seigneur, il mit sa foi dans le Seigneur et dans son serviteur Moïse. 
 

Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 

 
Psaume 23 Le Seigneur est mon berger : je ne manque de rien. *Sur des prés 
d'herbe fraîche, il me fait reposer. 

 Il me mène vers les eaux tranquilles et me fait revivre ; * il me conduit par le 
juste chemin pour l'honneur de son nom. 

Si je traverse les ravins de la mort, je ne crains aucun mal, * car tu es avec moi 
: ton bâton me guide et me rassure.  

Tu prépares la table pour moi devant mes ennemis ; * tu répands le parfum sur 
ma tête, ma coupe est débordante. 

Grâce et bonheur m'accompagnent tous les jours de ma vie ; * j'habiterai la 
maison du Seigneur pour la durée de mes jours. 

 

Alléluia, Alléluia ! Comme le temps approchait où Jésus allait être enlevé  
de ce monde, il prit avec courage la route de Jérusalem. Alléluia ! 

 
Evangile de Jésus Christ selon saint Matthieu    Mt 14, 22-33 

 

Aussitôt Jésus obligea les disciples à monter dans la barque et à le précéder sur 
l’autre rive, pendant qu’il renverrait les foules.  Quand il les eut renvoyées, il gravit 
la montagne, à l’écart, pour prier. Le soir venu, il était là, seul. La barque était 
déjà à une bonne distance de la terre, elle était battue par les vagues, car le vent 
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était contraire. Vers la fin de la nuit, Jésus vint vers eux en marchant sur la mer. 
En le voyant marcher sur la mer, les disciples furent bouleversés. Ils dirent : 
« C’est un fantôme. » Pris de peur, ils se mirent à crier. Mais aussitôt Jésus leur 
parla : « Confiance ! c’est moi ; n’ayez plus peur ! » Pierre prit alors la parole : 
« Seigneur, si c’est bien toi, ordonne-moi de venir vers toi sur les eaux. » Jésus 
lui dit : « Viens ! » Pierre descendit de la barque et marcha sur les eaux pour 
aller vers Jésus. Mais, voyant la force du vent, il eut peur et, comme il 
commençait à enfoncer, il cria : « Seigneur, sauve-moi ! » Aussitôt, Jésus étendit 
la main, le saisit et lui dit : « Homme de peu de foi, pourquoi as-tu douté ? » Et 
quand ils furent montés dans la barque, le vent tomba. Alors ceux qui étaient 
dans la barque se prosternèrent devant lui, et ils lui dirent : « Vraiment, tu es le 
Fils de Dieu ! » 

 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

 
Chant de communion 

 

Je vous ai choisis, je vous ai établis   
pour que vous alliez et viviez de ma vie ; 
demeurez en moi, vous porterez du fruit.  
Je fais de vous mes frères et mes amis. 

 

Recevez l’Esprit de puissance et de paix.  
Soyez mes témoins : pour vous j’ai tout donné ; 
perdez votre vie, livrez vous sans compter. 
Vous serez mes disciples, mes bien-aimés. 

 
Chant de sortie Que vive mon âme à te louer, 

tu as posé une lampe, une lumière sur ma route, 
ta parole, Seigneur, ta parole, Seigneur. 
 

1-Heureux ceux qui marchent dans tes voies, Seigneur ! 
De tout mon cœur, je veux garder ta parole, 
ne me délaisse pas, Dieu de ma joie.  
2-Heureux ceux qui suivent tes commandements ! 
Oui plus que l'or, que l'or fin j'aime ta loi, 
plus douce que le miel est ta promesse.  

 
NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  
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Sde Boker 

 
 

LE DESERT 
 

« C’est là que Yahvé les mit à l’épreuve. »  
Ex 15,25 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
LE DESERT, lieu de contemplation d’abord : loin des mirages de la ville, il nous 
ramène au mystère de la Création. Il nous invite à contempler à travers la beauté 
du monde, son Auteur. 
 

Lieu de la rencontre de Dieu : Dieu se fait connaître à Moïse sur la montagne 
de Dieu, l’Horeb (=le Sinaï) et lui révèle son Nom (hwhy). 
 

Lieu d’épreuve : il est dur de vivre au désert.  Il est fait pour être traversé, pour 
aboutir à la Terre Promise. Dans la longue marche à travers le désert, la fidélité 
du Peuple de l’Alliance va être éprouvée. 
 

Lieu de l’Alliance : là, Dieu fait don à Israël de l’Alliance et de la Loi. Dieu épouse 
son peuple. L’infidélité d’Israël à l’Alliance fera également du désert le lieu 
symbolique de la purification du cœur. Dieu parlera au cœur d’Israël dépouillé 
de toutes ses idoles pour qu’il retrouve le chemin de la fidélité perdue. 
 

Le désert du Néguev n’est cependant pas un lieu vide : Ein Avdat (Ein = la source) 
ainsi que les fouilles de l’ancienne cité byzantine Tel Sheva témoignent de 
l’adaptation des hommes à ce milieu. 

Jeudi 25 octobre 
 

  Le matin, route vers la citerne nabatéenne de BOR 

KHAVARIM et marche jusqu’aux gorges d’EIN AVDAT. Puis marche dans 

les gorges jusqu’à la source pour évoquer Moïse et la source jaillie du 

rocher. Possibilité de sortir par le haut des gorges selon la météo.  

Déjeuner à SDE BOKER. 

L’après-midi, après le panorama sur le désert de Zîn depuis le tombeau de 

David Ben Gurion, fondateur de l’état d’Israël, visite de TEL AVDAT, cité 

nabatéenne et byzantine. Célébration de la messe dans les vestiges de 

l’église byzantine. L’évêque de la cité était présent au Concile de Nicée 

(325) qui fut une étape dans l’élaboration du Credo. En fin de journée, 

retour vers MITZPE RAMON. 

Dîner et nuit à MITZPE RAMON. 

 

Continuation de la route et 

descente dans le MAKHTESH. 

Dîner (groupe) et nuit à la belle étoile 

à BEEROT. 

 

 

Sde Boker 
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Chant d’entrée 

 

R. Vous qui avez soif, Venez à moi et buvez 
Car de mon cœur ouvert jaillira Le fleuve qui donne la vie. (bis) 

 
1. Que soient remplis d'allégresse les déserts, Que la steppe exulte et fleurisse,  
Qu'elle se couvre de fleurs et soit en fête :  La splendeur de Dieu lui est donnée.  

 
2. Affermissez les mains et les genoux affaiblis, Dites aux cœurs défaillants :  

Soyez forts, ne craignez pas, voici votre Dieu.  C'est lui qui vient vous sauver !  
 

3. En ce jour-là s'ouvriront les yeux des aveugles, Les oreilles des sourds entendront  
Alors le boiteux bondira comme un cerf, Et le muet criera de joie.  

 
4. Ce jour-là dans le désert, les eaux jailliront, Et les torrents dans la steppe.  

La terre brûlée deviendra un verger, Le pays de la soif, un jardin. 

Lecture du Livre des Nombres          Nb 20, 1-13 
 

Le premier mois de l’année, toute la communauté des fils d’Israël arriva dans le 
désert de Cine. Le peuple s’établit à Cadès. C’est là que Miryam mourut et qu’elle 
fut enterrée. Comme il n’y avait pas d’eau pour la communauté, ils se 
rassemblèrent contre Moïse et Aaron.  Le peuple chercha querelle à Moïse, en 
disant : « Ah ! si seulement nous avions expiré, quand nos frères ont expiré 
devant le Seigneur ! Pourquoi avoir amené l’assemblée du Seigneur dans ce 
désert où nous allons mourir, nous et nos bêtes ?  Pourquoi nous avoir fait 
monter d’Égypte, et nous avoir amenés dans ce lieu de malheur où l’on ne peut 
rien semer, où il n’y a ni figuiers, ni vignes, ni grenadiers, et même pas d’eau à 
boire ! »  Moïse et Aaron quittèrent l’assemblée et se rendirent à l’entrée de la 
tente de la Rencontre. Ils tombèrent face contre terre, et la gloire du Seigneur 
leur apparut.  Le Seigneur parla à Moïse. Il dit :  « Prends ton bâton de chef et, 
avec ton frère Aaron, rassemble la communauté. Puis, sous leurs yeux, vous 
parlerez au rocher, et il donnera son eau. Pour eux tu feras jaillir l’eau du rocher, 
et tu feras boire la communauté et ses bêtes. »  Comme il en avait reçu l’ordre, 
Moïse prit le bâton qui était placé devant le Seigneur.  Moïse et Aaron réunirent 
l’assemblée en face du rocher, et Moïse leur dit : « Écoutez donc, rebelles. Est-
ce que nous pouvons faire jaillir de l’eau pour vous de ce rocher ? »  Moïse leva 
la main et, de son bâton, il frappa le rocher par deux fois : l’eau jaillit en 
abondance, et la communauté put boire et abreuver ses bêtes.  Le Seigneur dit 
alors à Moïse et à son frère Aaron : « Puisque vous n’avez pas eu assez de foi 
pour manifester ma sainteté devant les fils d’Israël, vous ne ferez pas entrer cette 

Gn 1  Récit de la création 
Sg 13  La grandeur et la beauté des créatures 
Dn 3, 51-90 Le cantique des 3 enfants 
Ex 3, 1-15 Le buisson ardent 
Ex 15, 22-27 La marche au désert 
Nb 11  Etapes au désert 
Dt 8  L’épreuve au désert 
Os 2, 4-25 L’épouse infidèle 
1 R 19  Elie en route vers l’Horeb  



17 
 

assemblée dans le pays que je lui donne. »  Ce sont les eaux de Mériba (c’est-
à-dire : les eaux du Défi) où les fils d’Israël ont défié le Seigneur, et où le 
Seigneur a manifesté parmi eux sa sainteté. 

 Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 
 

Psaume 81 (b) « Écoute, je t'adjure, ô mon peuple ; vas-tu m'écouter, Israël 
?Tu n'auras pas chez toi d'autres dieux, tu ne serviras aucun dieu étranger. 

« C'est moi, le Seigneur ton Dieu, + qui t'ai fait monter de la terre d'Égypte ! 
Ouvre ta bouche, moi, je l'emplirai. 

« Mais mon peuple n'a pas écouté ma voix, Israël n'a pas voulu de moi.Je l'ai 
livré à son coeur endurci : qu'il aille et suive ses vues ! 

 « Ah ! Si mon peuple m'écoutait, Israël, s'il allait sur mes chemins ! Aussitôt 
j'humilierais ses ennemis, contre ses oppresseurs je tournerais ma main. 

 « Mes adversaires s'abaisseraient devant lui ; tel serait leur sort à jamais !Je le 
nourrirais de la fleur du froment, je te rassasierais avec le miel du rocher ! » 

 

Alléluia, Alléluia ! Le ciel s’est ouvert, l’Esprit descend sur Jésus, et la voix du 
Père domine les eaux : « Voici mon Fils, mon bien-aimé ! Alléluia ! 

 

Evangile de Jésus Christ selon Saint Matthieu           Mt 18, 10-13 
 

Gardez-vous de mépriser un seul de ces petits, car, je vous le dis, leurs anges 
dans les cieux voient sans cesse la face de mon Père qui est aux cieux. 
Quel est votre avis ? Si un homme possède cent brebis et que l’une d’entre 
elles s’égare, ne va-t-il pas laisser les quatre-vingt-dix-neuf autres dans la 
montagne pour partir à la recherche de la brebis égarée ? Et, s’il arrive à la 
retrouver, amen, je vous le dis : il se réjouit pour elle plus que pour les quatre-
vingt-dix-neuf qui ne se sont pas égarées. Ainsi, votre Père qui est aux cieux 
ne veut pas qu’un seul de ces petits soit perdu. 

 Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

 
Chant de Communion 

 

R / Devenez ce que vous recevez, devenez le corps du Christ. 
 Devenez ce que vous recevez, vous êtes le corps du Christ. 

 

Baptisés en un seul Esprit, 
nous ne formons tous qu’un seul corps, 
abreuvés de l’unique Esprit, 
nous n’avons qu’un seul Dieu et Père. 

Appelés par Dieu notre Père 
à devenir saint comme lui, 
nous avons revêtu le Christ, 
nous portons la robe nuptiale. 

 
Chant de sortie 

 

R. Vous qui avez soif,  Venez à moi et buvez 
Car de mon cœur ouvert jaillira Le fleuve qui donne la vie. (bis) 
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5. Dieu tracera un chemin, une voie sacrée,  Les insensés n'y passeront pas.  
Tous les rachetés du Seigneur y marcheront,  Dieu lui-même les conduira. 

 
NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

------------------------- 
 

 

L’EAU VIVE 
 

« Comme la biche aspire aux eaux vives, 
Mon âme aspire à toi, mon Dieu. 

Mon âme a soif du Dieu vivant. » Ps 42, 2-3 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
 

Vendredi 26 octobre 
 

  
Temps spirituel au bord de l'immense 

cratère puis descente dans le 

MAKHTESH jusqu'à « l'atelier du 

charpentier ». Remontée à Mitzpe 

Ramon.  

Tôt le matin, marche dans le désert 

du Makhtesh Ramon vers Ein 

Saharonim : vue sur la source et le 

khan nabatéen. Remontée à Mitzpe 

Ramon. 

En fin de matinée, célébration de la messe.  

Déjeuner à MITZPE RAMON. 

L’après-midi route vers TEL ARAD et visite des vestiges de la cité d’époque 

chalcolithique et de la forteresse de l’époque royale.  

Dîner et nuit à ARAD. 
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Chant d’entrée 
 

Seigneur, avec toi nous irons au désert, 
poussés comme toi par l’Esprit. (bis) 

Et nous mangerons la Parole de Dieu, 
et nous choisirons notre Dieu. 
Et nous fêterons notre Pâque au désert : 
nous vivrons le désert avec toi ! 

Seigneur, nous irons au désert pour guérir 
poussés comme toi, par l’Esprit. (bis) 

Et tu ôteras de nos cœurs le péché, 
et tu guériras notre mal. 
Et nous fêterons notre Pâque au désert ; 
ô Vivant qui engendre la vie ! 

 
Lecture du livre du Deutéronome     Dt 8,1-6 

 

 Tous les commandements que je vous prescris aujourd’hui, vous veillerez 
à les mettre en pratique, afin que vous viviez, deveniez de plus en plus nombreux et 
entriez en possession du pays que le Seigneur a juré de donner à vos pères. 
Souviens-toi de la longue marche que tu as faite pendant quarante années dans le 
désert ; le Seigneur ton Dieu te l’a imposée pour te faire passer par la pauvreté ; il 
voulait t’éprouver et savoir ce que tu as dans le cœur : allais-tu garder ses 
commandements, oui ou non ? Il t’a fait passer par la pauvreté, il t’a fait sentir la 
faim, et il t’a donné à manger la manne – cette nourriture que ni toi ni tes pères 
n’aviez connue – pour que tu saches que l’homme ne vit pas seulement de pain, mais 
de tout ce qui vient de la bouche du Seigneur. Ton vêtement ne s’est pas usé sur toi, 
et ton pied ne s’est pas enflé, au cours de ces quarante années ! Tu le sauras en ton 
cœur : comme un homme éduque son fils, ainsi le Seigneur ton Dieu fait ton 
éducation. Tu garderas les commandements du Seigneur ton Dieu pour marcher sur 
ses chemins et pour le craindre. 
 

Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 

 
Psaume 17 Je t’aime, Seigneur, ma force Seigneur, mon roc, ma forteresse ; 

Dieu, mon libérateur, le rocher qui m’abrite, 
 mon fort, mon bouclier, mon arme de victoire.. 

 

Vive le Seigneur ! Béni soit mon Rocher ! Qu’il triomphe, le Dieu de ma victoire, 
Ce Dieu qui m’accorde la revanche, Qui soumet à mon pouvoir les nations ! 

 

Aussi, je te rendrai grâce parmi les peuples, Seigneur, je fêterai ton nom. 
Il donne à son roi de grandes victoires,  Il se montre fidèle à son messie, 

à David et sa descendance, pour toujours. 
 

Gn 14, 14-20 Sodome – Melchisédech  
Gn 18, 16-33 l’intercession d’Abraham 
Rt 4, 13-17 Ruth la Moabite 
Dt 34  Mort de Moïse 
Ps 42  Comme une biche désire l’eau vive 
1 S 24, 1-8 David réfugié à Ein Geddi 
Ez 47, 1-12 La source jaillie du Temple 
Jos 2, 6  Envoi des espions et prise de Jéricho  
Lc 18,35-43 Bartimée 
Lc 19, 1-10 Zachée 
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Alléluia, Alléluia ! Comme le temps approchait où Jésus allait être enlevé  
de ce monde, il prit avec courage la route de Jérusalem. Alléluia ! 

 
Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean              Jn 3, 14-27 

 

 De même que le serpent de bronze fut élevé par Moïse dans le désert, ainsi 
faut-il que le Fils de l’homme soit élevé, afin qu’en lui tout homme qui croit ait la 
vie éternelle. Car Dieu a tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, 
afin que quiconque croit en lui ne se perde pas, mais obtienne la vie éternelle. 
Car Dieu a envoyé son Fils dans le monde, non pas pour juger le monde, mais 
pour que, par lui, le monde soit sauvé. Celui qui croit en lui échappe au 
Jugement ; celui qui ne croit pas est déjà jugé, du fait qu’il n’a pas cru au nom du 
Fils unique de Dieu. Et le Jugement, le voici : la lumière est venue dans le monde, 
et les hommes ont préféré les ténèbres à la lumière, parce que leurs œuvres 
étaient mauvaises. Celui qui fait le mal déteste la lumière : il ne vient pas à la 
lumière, de peur que ses œuvres ne soient dénoncées ; mais celui qui fait la vérité 
vient à la lumière, pour qu’il soit manifeste que ses œuvres ont été accomplies 
en union avec Dieu. » Après cela, Jésus se rendit en Judée, ainsi que ses disciples ; 
il y séjourna avec eux, et il baptisait. Jean, quant à lui, baptisait à Aïnone, près de 
Salim, où l’eau était abondante. On venait là pour se faire baptiser. En effet, Jean 
n’avait pas encore été mis en prison. Or, il y eut une discussion entre les disciples 
de Jean et un Juif au sujet des bains de purification. Ils allèrent trouver Jean et lui 
dirent : « Rabbi, celui qui était avec toi de l’autre côté du Jourdain, celui à qui tu 
as rendu témoignage, le voilà qui baptise, et tous vont à lui ! » Jean répondit : 
« Un homme ne peut rien s’attribuer, sinon ce qui lui est donné du Ciel. 
 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

 
Chant de communion 
 

Humblement dans le silence de mon cœur, je me donne à toi, mon Seigneur. 
 
1 - Par ton amour, fais-moi demeurer humble et petit devant toi. 
2 - Enseigne-moi ta sagesse, ô Dieu, viens habiter mon silence. 
3 - Entre tes mains, je remets ma vie, ma volonté, tout mon être. 
4 - Je porte en moi ce besoin d'amour, de me donner, de me livrer sans retour. 
5 - Vierge Marie, garde mon chemin dans l'abandon, la confiance de l'amour. 
Chant de sortie 

 

R. Je veux chanter ton amour, Seigneur,  Chaque instant de ma vie.  
Danser pour toi en chantant ma joie  Et glorifier ton Nom.  

 
1. Ton amour pour nous  Est plus fort que tout 
Et tu veux nous donner la vie, Nous embraser par ton Esprit.  Gloire à toi !  
 
2. Oui, tu es mon Dieu, Tu es mon Seigneur. 
Toi seul es mon libérateur, Le rocher sur qui je m´appuie. Gloire à toi ! 
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3. Car tu es fidèle, Tu es toujours là,  Tout près de tous ceux qui te cherchent,  
Tu réponds à ceux qui t´appellent. Gloire à toi ! 
 
 

NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 

------------------------- 

LE MESSIE 
 

« De Nazareth, que peut-il sortir de bon ? »  
Jn 1, 46 

 

Samedi 27 octobre 
 

 Le matin, route vers la forteresse de MASSADA, haut lieu de la 

résistance juive contre les Romains en 73 de notre ère. Montée à pied par la rampe 

des Romains, découverte du panorama et visite des palais-forteresse construits 

par le roi Hérode le Grand. Descente en téléphérique (à pied pour les jeunes si 

départ plus tôt d'ARAD). Puis, dans l’oasis d’EIN GEDI, temps de marche dans le 

Nahal David jusqu’à la cascade pour évoquer le roi Saül et David. En fin de matinée, 

route vers la Mer Morte. 

Déjeuner à KALIA BEACH (bain possible dans la Mer Morte pendant le déjeuner). 

L’après-midi route vers QASR EL YAHUD au bord du Jourdain, site mémorial du 

baptême de Jésus par Jean Baptiste. Renouvellement des promesses baptismales. 

Puis passage à JERICHO. Brefs arrêts face au Mont de la Tentation et au sycomore 

dit « de Zachée ». Célébration de la messe. En fin de journée, route vers 

NAZARETH.  

Dîner et nuit à NAZARETH. 

 

Continuation de la route jusqu'au 

bord du Lac de Tibériade. 

Dîner (groupe) et nuit à la belle étoile 

au bord du Lac. 
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Massada : après les Asmonéens, Hérode le Grand en fit une forteresse et une 
résidence royale de bien plus grande ampleur. Massada est surtout célèbre par 
la 1ère révolte juive de 70 après J.C. où des juifs pieux se réfugièrent. Ils 
résistèrent jusqu’en mai 73 où ils moururent par un suicide collectif, linceul de 
leur liberté. Massada témoigne de l’impasse de la lutte armée des zélotes. 
Au point le plus bas de la Terre (- 300 m au-dessous du niveau de la mer), nous 
découvrons la Mer Morte : lieu symbolique de la mort où Dieu peut faire surgir 
la vie. Elle est longue de 76 km et large de 17 km. Des usines chimiques 
produisent toujours de la potasse, du bromure et du magnésium autour de 
l’actuelle Sodome. 
Au milieu de l’aridité, entourée par des pentes abruptes, une oasis : Ein Geddi. 
Ici, l’eau vive fait jaillir la vie sur son parcours. Dans le Cantique des Cantiques, 
c’est l’image du bonheur éternel. Ein Geddi est surtout célèbre pour la lutte que 
se livrèrent David et Saül. 
Au pied du mont de la Quarantaine s’étend la merveilleuse oasis de Jéricho, « la 
ville des palmiers » (Dt 34, 3). Elle a sans doute un peu changé depuis le temps où 
les hébreux franchirent le Jourdain. C’est à Jéricho où il avait fait construire de 
somptueux palais, qu’Hérode mourut en 4 avant J.C. Jésus a traversé Jéricho et 
rencontré le publicain Zachée, juché sur son sycomore. C’est aussi à la sortie de 
la ville qu’un aveugle mendiant du nom de Bartimée l’interpelle en criant « Fils 
de David, aie pitié de moi. » (Mc 10, 48)  

 
En remontant la vallée du Jourdain, on voit le gué du Yaboq où Jacob lutta avec 
l’Ange, puis les Monts Gelboé, lieu de la mort de Saül dont le corps est pendu sur 
les remparts de Beth-Shéan. 
 

Nazareth : « Le sixième mois, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de 
Galilée du nom de Nazareth. » (Lc 1, 26) 

« De Nazareth que peut-il sortir de bon ? » Jn 1, 46. 

Jésus est de quelque part. Pour toujours, il est Jésus de Nazareth. 
C’est dans cette bourgade sans renom qu’eut lieu l’Incarnation du Fils de Dieu, le 
jour de l’Annonciation. L’Ange Gabriel annonça à Marie qu’elle enfanterait un fils. 
C’est là que Jésus a passé les 30 ans de sa vie cachée. « 30 ans de charpente » 
comme dit Péguy, dans l’atelier de Joseph. C’est là que Jésus vécut enfant, 
adolescent, jeune homme. Dans le silence, soumis à ses parents, le Tout-Puissant 
vécut les travaux humbles et les joies menues du quotidien. 
Durant sa vie publique, Jésus reviendra à Nazareth, prêcher dans la synagogue. 

 

« Le Verbe de Dieu est venu chez les siens et les siens ne l’ont pas reçu. » Jn 1, 11 

« Nul n’est prophète en son pays. » Mc 6, 4 
 

 
 
 
 
 

Gn 32  la lutte de Jacob 
1 S 31  la mort de Saül sur les monts Gelboé 
1 R 21  la vigne de Naboth dans la vallée d’Izréel 
Lc 1, 26-38 L’Annonciation 
Lc 4, 14-30 Jésus prêche dans la synagogue de Nazareth 
 

Sde Boker 

Sde Boker 
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J’ai vu l’eau vive jaillissant du cœur du Christ. Alléluia. 
Tous ceux que lave cette eau seront sauvés et chanteront : Alléluia. 

 

R / Alléluia, Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 
 

J’ai vu la source devenir un fleuve immense. Alléluia. 
Les fils de Dieu rassemblés chantaient leur joie d’être sauvés. Alléluia  

 

Lecture du Livre du Prophète Isaïe          Is 42, 1-4.6-7 
 

 Ainsi par le Seigneur : Voici mon serviteur que je soutiens, mon élu qui a 
toute ma faveur. J’ai fait reposer sur lui mon esprit ; aux nations, il proclamera le 
droit. Il ne criera pas, il ne haussera pas le ton, il ne fera pas entendre sa voix au-
dehors. Il ne brisera pas le roseau qui fléchit, il n’éteindra pas la mèche qui faiblit, 
il proclamera le droit en vérité. Il ne faiblira pas, il ne fléchira pas, jusqu’à ce qu’il 
établisse le droit sur la terre, et que les îles lointaines aspirent à recevoir ses lois. 

 Moi, le Seigneur, je t’ai appelé selon la justice ; je te saisis par la main, je te 
façonne, je fais de toi l’alliance du peuple, la lumière des nations : tu ouvriras les 
yeux des aveugles, tu feras sortir les captifs de leur prison, et, de leur cachot, 
ceux qui habitent les ténèbres. 

Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 
 

Psaume 28 Rendez au Seigneur, vous, les dieux,  rendez au Seigneur gloire et 
puissance. 

Rendez au Seigneur la gloire de son nom,  
adorez le Seigneur, éblouissant de sainteté. 

 

La voix du Seigneur domine les eaux, le Seigneur domine la masse des eaux. 
Voix du Seigneur dans sa force,  voix du Seigneur qui éblouit. 

 

Le Dieu de la gloire déchaîne le tonnerre, 
Et tous dans son temple s’écrient : « gloire ! » 
Au déluge le Seigneur a siégé ; 
Il siège, le Seigneur, il est roi pour toujours ! 

 

Alléluia, Alléluia ! Le ciel s’est ouvert, l’Esprit descend sur Jésus, et la voix du 
Père domine les eaux : « Voici mon Fils, mon bien-aimé ! Alléluia ! 

 

Evangile de Jésus Christ selon Saint Marc            Mc 1, 9-13 
 

 En ces jours-là, Jésus vint de Nazareth, ville de Galilée, et il fut baptisé par 
Jean dans le Jourdain. Et aussitôt, en remontant de l’eau, il vit les cieux se 
déchirer et l’Esprit descendre sur lui comme une colombe. Il y eut une voix 
venant des cieux : « Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi, je trouve ma joie. » Aussitôt 
l’Esprit pousse Jésus au désert et, dans le désert, il resta quarante jours, tenté 
par Satan. Il vivait parmi les bêtes sauvages, et les anges le servaient. 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 
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Chant de Communion 
 

R / Devenez ce que vous recevez, devenez le corps du Christ. 
 Devenez ce que vous recevez, vous êtes le corps du Christ. 

 

Baptisés en un seul Esprit, 
nous ne formons tous qu’un seul corps, 
abreuvés de l’unique Esprit, 
nous n’avons qu’un seul Dieu et Père. 

Appelés par Dieu notre Père 
à devenir saint comme lui, 
nous avons revêtu le Christ, 
nous portons la robe nuptiale. 

 
Chant de sortie 

 

R / Béni soit Dieu le Père de Jésus le Seigneur 
par son fils bien-aimé il nous a tout donné. 
Comme il est grand l’amour dont il nous a comblés 
pour que nous soyons appelés enfants de Dieu. 

 

Dieu très grand, source de la vie 
Tu as fait l’homme à ton image, 
Tu lui as confié l’univers 
Pour qu’en te servant il règne sur terre. 

Pour que nos vies soient tout à lui 
Il nous a envoyé l’Esprit. 
Il demeure en chacun de nous, 
Soyons les témoins du règne qui 
vient. 

 
NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

------------------------- 
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L’appel 

 

« Venez à ma suite et je vous ferai 
pêcheurs d’hommes. » Mt 4, 19 

 

Tabgha : C’est à Tabgha (les 7 sources) que l’on évoque la multiplication des 
pains. Au sud de la route, près du lac, se trouve la basilique commémorant le 
miracle.  
 

Le texte le plus ancien sur Tabgha est celui d’Ethérie qui écrivait en 393 :  
 

« Non loin de Capharnaüm, on peut voir l’escalier de pierre où se tint notre 
Seigneur. Au même endroit sur la rive du lac, se trouve un champ plein d’herbe et 
planté de nombreux palmiers. A côté jaillissent 7 sources qui donnent toutes une 
eau très abondante. C’est le champ où le Seigneur nourrit la foule avec cinq pains 
et deux poissons. La pierre sur laquelle le Seigneur déposa les pains est devenue un 

Dimanche 28 octobre 
 

Journée entièrement consacrée aux sites évangéliques des rives du Lac de Tibériade. 

Le matin, après une halte au MONT 

ARBEL pour un panorama admirable 

sur le Lac,  

Le matin, montée en car au MONT 

ARBEL pour un panorama admirable 

sur le Lac. Descente à pied jusqu’au 

village d’HAMAM.  

Puis traversée en bateau de TIBERIADE à CAPHARNAUM pour situer les principaux 

sites bibliques. Puis, visite de CAPHARNAÜM, la « ville de Jésus » : la maison-église 

de Saint Pierre, les vestiges de la synagogue recouvrant celle où Jésus enseigna. En 

fin de matinée, montée au MONT DES BÉATITUDES, 

Déjeuner au MONT DES BÉATITUDES. 

L’après-midi, descente à pied vers TABGHA pour ceux qui le veulent et visite au 

Prieuré de la Multiplication des Pains célèbre pour ses remarquables mosaïques 

byzantines. Puis passage au sanctuaire franciscain de la Primauté de Pierre. En fin 

de journée, passage à MIGDAL et célébration de la messe.  

Retour à NAZARETH. 

Dîner et nuit à NAZARETH. 

Dîner (groupe) et nuit à la belle étoile 

au bord du Lac. 

 

Sde Boker 
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autel. De cette pierre les visiteurs emportent des fragments pour leur guérison et 
tous sont soulagés. Près des murs de cette église passe la voie publique où l’apôtre 
Matthieu percevait les taxes. Dans la montagne toute proche se trouve une grotte 
où le Seigneur monta pour proclamer les Béatitudes. » (Ethérie) 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 
Mont des Béatitudes : Au Nord de Tabgha, une colline se dresse, dominant 
d’une bonne centaine de mètres les eaux du lac. C’est là que l’on célèbre depuis 
le temps des croisades, l’enseignement des Béatitudes par Jésus (Mt 5, 5-12). Jésus 
nous révèle les chemins par lesquels Dieu fait de nous des fils et des filles de son 
Royaume : l’esprit de pauvreté, la douceur, la patience, la recherche de justice, la 
miséricorde et la pureté de cœur, la volonté de paix et la communion à la Passion 
de Jésus. Les chemins sont différents, à chacun d’accueillir l’appel que nous 
adresse le Christ. 
 

Capharnaüm : Sur la rive nord du lac, se situe la ville de Capharnaüm. Au temps 
de Jésus, qui s’y installe, c’est une jolie petite ville qui tire sa richesse de la pêche 
sur le lac et du commerce. Les maisons s’ordonnent sur un plan quadrillé autour 
de la synagogue qui recouvre aujourd’hui celle dans laquelle Jésus donna la 
signification spirituelle des miracles accomplis en Galilée. L’une d’entre elles, la 
maison de Pierre, accueillera Jésus durant la plus grande partie de son ministère 
en Galilée. C’est de là qu’il portera l’annonce du Royaume à la foule des humbles 
et des petits. 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Mt 5, 1-2  les Béatitudes 
Mt 4, 12-25 Jésus vient s’établir à Capharnaüm –  
  l’appel des premiers disciples 
Mt 8, 5-12 guérison de l’enfant d’un centurion 
Mc 2, 1-12 guérison d’un paralytique 
Lc 5, 1-11 la pêche miraculeuse 
Mc 4, 35-41 la tempête apaisée 
Mc 5, 1-20 Jésus délivre le possédé géranésien 
Mt 4, 22-36 Jésus marche sur les eaux et Pierre avec lui. 
Jn 6  Multiplication des pains 
  discours dans la synagogue de Capharnaüm 
Jn 21  Primauté de Pierre 
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Chant d’entrée 
 

R / Dieu nous invite à son festin, table où lui-même se donne, 
voici le pain pour notre faim, source de vie éternelle. 

Approchez-vous pleins d’allégresse, 
ouvrez vos cœurs au Dieu vivant ; 
en son amour, en sa tendresse, 
Il vous appelle ses enfants. 

Venez à lui dans la confiance 
abandonnez tous vos soucis 
et livrez-vous pleins d’espérance, 
car c’est lui qui vous a choisis. 

 

Lecture du deuxième livre des Rois          2 R 4, 42-44  
 

 Un homme vint de Baal-Shalisha et, prenant sur la récolte nouvelle, il 
apporta à Élisée, l’homme de Dieu, vingt pains d’orge et du grain frais dans un sac. 
Élisée dit alors : « Donne-le à tous ces gens pour qu’ils mangent. » Son serviteur 
répondit : « Comment donner cela à cent personnes ? » Élisée reprit : « Donne-le à 
tous ces gens pour qu’ils mangent, car ainsi parle le Seigneur : On mangera, et il en 
restera. » Alors, il le leur donna, ils mangèrent, et il en resta, selon la parole du 
Seigneur. 

Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 

 
Psaume 144  Le Seigneur est tendresse et pitié, 
   lent à la colère et plein d’amour ; 

la bonté du Seigneur est pour tous, 
sa tendresse pour toutes ses œuvres. 

 

Les yeux sur toi, tous, ils espèrent : 
tu leur donnes la nourriture au temps voulu ; 
tu ouvres ta main 

 tu rassasies avec bonté tout ce qui vit. 
 

Le Seigneur est juste en toutes ses voies, 
fidèle en tout ce qu’il fait. 
Il est proche de ceux qui l’invoquent, 
de tous ceux qui l’invoquent en vérité. 

 

Alléluia, Alléluia ! L’homme ne vit pas seulement de pain, 
mais de toute parole venant de la bouche de Dieu ! Alléluia ! 

 
Evangile de Jésus Christ selon Saint Marc              Mc 8, 1-10 

 

 En ces jours-là, comme il y avait de nouveau une grande foule, et que les 
gens n’avaient rien à manger, Jésus appelle à lui ses disciples et leur dit : « J’ai de la 
compassion pour cette foule, car depuis trois jours déjà ils restent auprès de moi, et 
n’ont rien à manger. Si je les renvoie chez eux à jeun, ils vont défaillir en chemin, et 
certains d’entre eux sont venus de loin. » Ses disciples lui répondirent : « Où donc 
pourra-t-on trouver du pain pour les rassasier ici, dans le désert ? » Il leur 
demanda : « Combien de pains avez-vous ? » Ils lui dirent : « Sept. » Alors il ordonna 
à la foule de s’asseoir par terre. Puis, prenant les sept pains et rendant grâce, il les 
rompit, et il les donnait à ses disciples pour que ceux-ci les distribuent ; et ils les 
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distribuèrent à la foule. Ils avaient aussi quelques petits poissons, que Jésus bénit et 
fit aussi distribuer. Les gens mangèrent et furent rassasiés. On ramassa les 
morceaux qui restaient : cela faisait sept corbeilles. Or, ils étaient environ quatre 
mille. Puis Jésus les renvoya. Aussitôt, montant dans la barque avec ses disciples, il 
alla dans la région de Dalmanoutha. 
 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

  
Chant de communion   
 

Voici le corps et le sang du Seigneur, 
la coupe du salut et le pain de la vie. 
Dieu éternel se donne en nourriture 
pour que nous ayons la vie éternelle. 

 

Au moment de passer vers le Père, 
le Seigneur prit du pain et du vin 
pour que soit accompli le mystère 
qui apaise à jamais notre faim. 

Dieu se livre lui-même en partage 
par amour pour son peuple affamé ; 
Il nous comble de son héritage 
afin que nous soyons rassasiés. 

 
Chant de sortie 

 

Rf / Rendons gloire à notre Dieu, lui qui fit des merveilles, 
 il est présent au milieu de nous, maintenant et à jamais ! 

 

Louons notre Seigneur, car grande est sa puissance, 
lui qui nous a créés, nous a donné la vie.  

 

Invoquons notre Dieu, demandons-lui sa grâce, 
il est notre sauveur, notre libérateur.  

 
NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

------------------------- 
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La Foi de Pierre 

 
«  Ses vêtements devinrent resplendissant  »  

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Village autrefois chrétien, maintenant entièrement musulman, Naïm 
commémore le miracle de Jésus ressuscitant le fils de la veuve. (Lc 7, 11-17) 

 
 
 
 
 
Chant d’entrée 

 

Vierge Sainte, Dieu t'a choisie depuis toute éternité 
pour nous donner ton fils bien aimé, 
pleine de grâce, nous t'acclamons. Ave, ave, ave Maria 
 

Par ta foi et par ton amour, ô servante du Seigneur ! 
Tu participes à l'œuvre de Dieu, 
pleine de grâce, nous te louons. Ave, ave, ave Maria 

 
Lecture du livre de l’EXODE                    Is 9, 1-6 

 

Lundi 29 octobre 
 

Le matin, (départ pour NAZARETH), visite de NAZARETH : itinéraire par la 
chapelle gréco-catholique permettant de rappeler la prédication de Jésus dans  
la synagogue, et l’église orthodoxe Saint-Gabriel, à  la « Fontaine de la 
Vierge ». Visite de la basilique recouvrant la grotte de l’Annonciation. (Si assez 
de temps, figure de sœur Myriam Bawardi au carmel) 

Déjeuner dans le centre de NAZARETH 

L'après-midi, départ pour le MONT 
THABOR (montée et descente en taxi) où 
l’Église commémore depuis l’époque 
byzantine le mystère de la 
Transfiguration. Découverte du 
panorama sur la plaine d’Yzréel et les 
monts de Galilée. Célébration de la messe. 
Sur la route de retour à Nazareth, arrêt à 
CANA : visite et évocation du miracle des 
Noces.  
En fin de journée, visite du tombeau du 
Juste chez les sœurs de NAZARETH. 

Dîner et nuit à NAZARETH. 

 

Diner tous ensemble les 2 groupes  

L'après-midi, départ pour le 
MONT THABOR (montée et 
descente à pied) où l’Église 
commémore depuis l’époque 
byzantine le mystère de la 
Transfiguration. Découverte du 
panorama sur la plaine d’Yzréel 
et les monts de Galilée. 
Célébration de la messe. En fin 
de journée, visite du tombeau 
du Juste chez les sœurs de 
NAZARETH. 
Nuit en bivouac (sous abri) à 
NAZARETH. 

 

Mt 17, 1-20 La Transfiguration 
Lc 7, 11-17 Le fils de la veuve de Naïm 
2 Ch 35  la mort du saint roi Josias 
Za 12, 10  Ils contempleront celui qu’ils ont transpercé. 



30 
 

Moïse dit au Seigneur : « Vois ! Tu me dis toi-même : “Fais monter ce peuple”, 
mais tu ne m’as pas fait connaître celui que tu enverras avec moi. Pourtant, c’est 
toi qui avais dit : “Je te connais par ton nom ; tu as trouvé grâce à mes yeux.”    
Maintenant, si j’ai vraiment trouvé grâce à tes yeux, fais-moi connaître ton 
chemin, et je te connaîtrai, je saurai que j’ai trouvé grâce à tes yeux. Considère 
aussi que cette nation est ton peuple. » Le Seigneur dit : « J’irai en personne te 
donner le repos. » Et Moïse répondit : « Si tu ne viens pas en personne, ne nous 
fais pas monter d’ici. À quoi donc reconnaître que moi j’ai trouvé grâce à tes yeux 
– et ton peuple également ? N’est-ce pas au fait que tu marcheras avec nous ? 
Ainsi, moi et ton peuple, nous serons différents de tous les peuples de la terre. »  
Le Seigneur dit à Moïse : « Même ce que tu viens de dire, je le ferai, car tu as 
trouvé grâce à mes yeux et je te connais par ton nom. »  Moïse dit : « Je t’en 
prie, laisse-moi contempler ta gloire. »  Le Seigneur dit : « Je vais passer devant 
toi avec toute ma splendeur, et je proclamerai devant toi mon nom qui est : LE 
SEIGNEUR. Je fais grâce à qui je veux, je montre ma tendresse à qui je veux. »  
Il dit encore : « Tu ne pourras pas voir mon visage, car un être humain ne peut 
pas me voir et rester en vie. »  Le Seigneur dit enfin : « Voici une place près de 
moi, tu te tiendras sur le rocher ;  quand passera ma gloire, je te mettrai dans le 
creux du rocher et je t’abriterai de ma main jusqu’à ce que j’aie passé.  Puis je 
retirerai ma main, et tu me verras de dos, mais mon visage, personne ne peut le 
voir. » 
Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 

 
Psaume 88 L’amour du Seigneur, sans fin je le chante ; 

ta fidélité, je l’annonce d’âge en âge. 
Je le dis : c’est un amour bâti pour toujours ; 
ta fidélité est plus stable que les cieux. 
 

Avec mon élu, j’ai fait une alliance, 
j’ai juré à David, mon serviteur :   
J’établirai ta dynastie pour toujours, 
je te bâtis un trône pour la suite des âges.  

 

Il me dira : Tu es mon Père, 
mon Dieu, mon roc et mon salut !  
Sans fin, je lui garderai mon amour, 
mon alliance avec lui sera fidèle. 
 

 
Alléluia, Alléluia ! Alléluia ! 

 
Evangile de Jésus Christ selon saint Mathieu    Mt 17, 1-9 

 

Six jours après, Jésus prend avec lui Pierre, Jacques et Jean son frère, et il les 
emmène à l’écart, sur une haute montagne. Il fut transfiguré devant eux ; son 
visage devint brillant comme le soleil, et ses vêtements, blancs comme la 
lumière.  Voici que leur apparurent Moïse et Élie, qui s’entretenaient avec lui. 
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Pierre alors prit la parole et dit à Jésus : « Seigneur, il est bon que nous soyons 
ici ! Si tu le veux, je vais dresser ici trois tentes, une pour toi, une pour Moïse, et 
une pour Élie. »  Il parlait encore, lorsqu’une nuée lumineuse les couvrit de son 
ombre, et voici que, de la nuée, une voix disait : « Celui-ci est mon Fils bien-
aimé, en qui je trouve ma joie : écoutez-le ! »  Quand ils entendirent cela, les 
disciples tombèrent face contre terre et furent saisis d’une grande crainte. Jésus 
s’approcha, les toucha et leur dit : « Relevez-vous et soyez sans crainte ! »  
Levant les yeux, ils ne virent plus personne, sinon lui, Jésus, seul. En descendant 
de la montagne, Jésus leur donna cet ordre : « Ne parlez de cette vision à 
personne, avant que le Fils de l’homme soit ressuscité d’entre les morts. » 
 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

 
Chant de communion 

Je n’ai d’autre désir que de t’appartenir, 
être à toi pour toujours et livré à l’amour. 
Je n’ai d’autre désir que de t’appartenir. 
 

Je n’ai d’autre raison que l’amour de ton nom ; 
mon bonheur est de vivre, ô Jésus, pour te suivre. 
Je n’ai d’autre raison que l’amour de ton nom. 

 
Chant de sortie 

 

Joyeuse Lumière, splendeur éternelle du Père, Saint et bienheureux, Jésus-
Christ. 
1 - Venant au coucher du soleil, Contemplant la lumière du soir, 
Nous chantons le Père et le Fils Et le Saint-Esprit de Dieu. 
2 - Digne es-tu en tout temps d´être loué Par de saintes voix, 
Fils de Dieu qui donnas la vie, Et le monde te glorifie. 
3 - Nous te chantons, Fils de Marie, L´Epouse sans tâche, 
Tu t´es vêtu de notre chair, Toi la source de la Lumière. 
4 - Tu es né avant tous les siècles, Rayon qui brille avec le Père, 
Tu dissipes l´épaisseur de la nuit, Et illumine l´âme des saints. 

____________________ 

 
le petit rébus  
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Noël 
 

«  Il a habité parmi nous. » Jn1, 14 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
La ville de Bethléem, à 9 km de Jérusalem, s’étire sur une colline longue d’1 km 
qui va s’inclinant de l’ouest (culminant à 830 m), vers l’est où elle se termine par 
un plateau moins élevé (775 m), enfoncé comme un éperon dans le désert de 
Judas. Ville du Messie-Sauveur, mais aussi ville de David, le roi berger et de son 
ancêtre Ruth, la Moabite, Bethléem signifie, dans la tradition chrétienne « la 
maison du pain. » 

 

« Je suis le pain vivant descendu du ciel. » Jn 6, 51 
 

Pour nous pèlerins, le cœur de Bethléem, est, bien sûr, la basilique de la 
Nativité. Ce monument est à la fois déroutant, vénérable et évocateur. 
Déroutant, car il est enserré de couvents (latin, orthodoxe et arménien) qui 
empêchent d’en avoir une vue d’ensemble. Vénérable, car une grande partie de 
la basilique a été épargnée par le raid perse (614 après JC). Evocateur enfin, par 
le souvenir de la naissance du Sauveur et l’atmosphère mystérieuse dégagée par 
les belles colonnes rouges de la nef. 
 

Sous la basilique, se trouve la grotte de la Nativité. L’exiguïté de la grotte et les 
flammes vacillantes des bougies qui jettent une faible lueur, en font un lieu de 
prière et de recueillement, animé seulement par le flot cosmopolite et 
ininterrompu des pèlerins. 
 

Le champ des bergers : ici, comme d’autres lieux de Terre Sainte, le témoignage 
des pèlerins de l’époque byzantine est intéressant car ils sont contemporains de 

Mardi 30 octobre 
 

Le matin, tôt, route en direction de la SAMARIE. Traversée de 
paysages pastoraux. Visite de la cité de SAMARIE, ancienne capitale 

du Royaume du Nord appelée SÉBASTE, "la vénérable" par Hérode le 

Grand. Il établit là l’un des principaux centres de culte à l’empereur dans 

son royaume. L’Évangile y fut annoncé par les premiers disciples de 

Jésus. Les byzantins, se fondant sur la tradition concernant la tombe de 

Jean Baptiste, y édifièrent une basilique. Puis route vers NAPLOUSE, 
l’ancienne SICHEM biblique, au « Puits de Jacob », lecture du passage 
évangélique relatant le dialogue entre le Christ et la Samaritaine. 
Continuation vers BETHLEEM. 

Déjeuner à BETHLEEM.  

L'après-midi, visite de la basilique recouvrant la « Grotte de la 
Nativité », l’une des plus anciennes églises du monde, lieu 
traditionnel de la naissance de Jésus, classée patrimoine mondial par 
l’UNESCO. Puis arrêt au Champ des Bergers de BEIT SAHOUR. 
Célébration de la messe.  

Dîner et nuit à BETHLEEM. 

 

Sde Boker 
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la fixation de nombreuses localités ainsi que la construction de différents 
sanctuaires. Il ne reste que très peu de chose de toutes ces constructions. Mais 
chacun voudrait prétendre que c’est chez eux que se tenaient les bergers en cette 
nuit très sainte lorsqu’ils reçurent le message des anges.  
 

Enfin à la sortie de Bethléem, sur la route de Jérusalem, la tradition a localisé la 
sépulture de « Rachel notre mère », la femme bien aimée de Jacob, mère de 
Joseph et Benjamin. Nous pouvons constater encore une fois un transfert de 
localisation sûrement dû aux conditions politiques de l’époque : lorsque les 
territoires du Nord tombèrent aux mains des Assyriens, il devint impossible 
pour les habitants du sud d’aller vénérer le tombeau de Rachel. 
 

 

 
 
 
 

LA NATIVITE 
 

Chant d’entrée 
 

1. Les anges dans nos campagnes ont entonné l'hymne des cieux. 
    et l'écho de nos montagnes redit ce chant mélodieux :  

 

Gloria in excelsis Deo (bis) 
 

2. Ils annoncent la naissance du libérateur d’Israël, 
    et pleins de reconnaissance chantent en ce jour solennel : 
 

3. Cherchons tous l’heureux village qui l’a vu naître sous ses toits, 
    offrons-lui le tendre hommage et de nos cœurs et de nos voix : 
 
Lecture du livre d’Isaïe                     Is 9, 1-6 

 

 Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu se lever une grande lumière ; 
sur ceux qui habitaient le pays de l’ombre, une lumière a resplendi. Tu as prodigué 
l’allégresse, tu as fait grandir la joie : ils se réjouissent devant toi, comme on se 
réjouit en faisant la moisson, comme on exulte en partageant les dépouilles des 
vaincus. Car le joug qui pesait sur eux, le bâton qui meurtrissait leurs épaules, le 
fouet du chef de corvée, .tu les as brisés comme au jour de la victoire sur Madiane. 
Toutes les chaussures des soldats qui piétinaient bruyamment le sol, tous les 
manteaux couverts de sang, les voilà tous brûlés : le feu les a dévorés. Oui, un enfant 
nous est né, un fils nous a été donné ! L’insigne du pouvoir est sur son épaule ; on 
proclame son nom : « Merveilleux-Conseiller, Dieu-Fort, Père-à-jamais, Prince-de-
la-Paix ». Ainsi le pouvoir s’étendra, la paix sera sans fin pour David et pour son 
royaume. Il sera solidement établi sur le droit et la justice dès maintenant et pour 
toujours. Voilà ce que fait l’amour invincible du Seigneur de l’univers.  

Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 

1 S 16, 1-13 La patrie de David        Gn 35, 19-20 La mort de Rachel 
Mi 5, 1-5  La prophétie de Michée   Ps 122Cantique des Montées 
Lc 2, 1-21 La naissance de Jésus        Ag 2 La gloire du Temple 
 Mt 2, 1-18 L’adoration des mages  et le massacre des innocents 
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Psaume 95  Chantez au Seigneur un chant nouveau,  

chantez au Seigneur, terre entière, 
chantez au Seigneur et bénissez son nom ! 

 

De jour en jour, proclamez son salut, 
racontez à tous les peuples sa gloire,  
à toutes les nations ses merveilles ! 
 

Joie au ciel ! Exulte la terre ! 
Les masses de la mer mugissent, 
la campagne tout entière est en fête.  

 

Les arbres des forêts dansent de joie 
devant la face du Seigneur, car il vient,  
car il vient pour gouverner le monde avec justice. 

 
Alléluia, Alléluia ! Je vous annonce une grande joie. Dans cette ville nous est né 

un Sauveur : c’et le Messie, le Seigneur. Alléluia ! 
 
Evangile de Jésus Christ selon saint Luc               Lc 2, 1-14 

 

 En ces jours là, parut un édit de l’empereur Auguste, ordonnant de recenser 
toute la terre. – Ce premier recensement eut lieu lorsque Quirinius était gouverneur 
de Syrie. – Et chacun allait se faire inscrire dans sa ville d’origine. Joseph, lui aussi, 
quitta la ville de Nazareth en Galilée, pour monter en Judée, à la ville de David 
appelée Bethléem, car il était de la maison et de la descendance de David. Il venait 
se faire inscrire avec Marie, son épouse, qui était enceinte. Or, pendant qu’ils étaient 
là, arrivèrent les jours où elle devait enfanter. Et elle mit au monde son fils premier-
né ; elle l’emmaillota et le coucha dans une mangeoire, car il n’y avait pas de place 
pour eux dans la salle commune. Dans les environs se trouvaient des bergers qui 
passaient la nuit dans les champs pour garder leurs troupeaux. L’ange du Seigneur 
s’approcha, et la gloire du Seigneur les enveloppa de sa lumière. Ils furent saisis 
d’une grande crainte, mais l’ange leur dit : « Ne craignez pas, car voici que je viens 
vous annoncer une bonne nouvelle, une grande joie pour tout le peuple : aujourd’hui 
vous est né un Sauveur, dans la ville de David. Il est le Messie, le Seigneur. Et voilà 
le signe qui vous est donné : vous trouverez un nouveau-né emmailloté et couché 
dans une mangeoire. » Et soudain, il y eut avec l’ange une troupe céleste 
innombrable, qui louait Dieu en disant : « Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et 
paix sur la terre aux hommes qu’il aime. » 

 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

 
Chant de communion 

 

1. Peuple fidèle, le Seigneur t’appelle : 
C’est fête sur terre, le Christ est né. 
Viens à la crèche  
voir le roi du monde. R / 

2. Peuple acclame, avec tous les anges, 
Le maître des hommes  
qui vient chez toi. 
Dieu qui se donne à tous ceux qu’il aime ! 
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R / En lui, viens reconnaître (ter) ton Dieu, ton Sauveur ! 
Chant de sortie 

 

R / Il est né le divin Enfant, jouez hautbois, résonnez musettes ! 
Il est né le divin Enfant, chantons tous son avènement ! 

 

1. Depuis plus de quatre mille ans, 
nous le promettaient les prophètes. 
Depuis plus de quatre mille ans, 
nous attendions cet heureux temps. 

2.  De la crèche au crucifiement 
Dieu nous livre un profond 
mystère, 
De la crèche au crucifiement 
il nous aime inlassablement. 

 

3.  Qu’il revienne à la fin des temps 
nous conduire à la joie du Père, 
Qu’il revienne à la fin des temps 
Et qu’il règne éternellement ! 

 
NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  
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L’EUCHARISTIE 
 

«  Jésus sachant que son heure était venue  
de passer de ce monde vers le Père, 

ayant aimé les siens qui étaient dans le monde, 
les aima jusqu’à la fin. » Jn 13, 1 

 
 

 

 

Départ pour Jérusalem 
 

Gravissons le mont des Oliviers en passant 
par Bethphagé. C’est à cet endroit que 
Jésus, au jour de sa dernière entrée à 
Jérusalem, monta sur un âne pour gravir 
les pentes du mont, accomplissant ainsi la 
prophétie de Zacharie (Za 9,9). 

Dernier effort sur la colline des Oliviers, la 
vraie montagne du Christ, celle où l’on 
retrouve la trace de ses pas, l’écho de ses derniers enseignements et le souvenir 
de ses larmes. 
 

Un kilomètre après Bethphagé, la crête du mont est atteinte…Vision fascinante 
et tant désirée de la Ville Sainte ! Avec l’esplanade du Temple, le Dôme de la 
Roche, la basilique de la Résurrection, la tour de David…Jérusalem s’étend 

Mercredi  31 octobre  

 

Le matin, départ vers la ville nouvelle de JÉRUSALEM pour un temps de recueillement 
au mémorial de la Shoah Yad Vashem : l’allée des « Justes parmi les Nations », la salle 
du souvenir et le mémorial des enfants. Puis, dans les jardins du Musée d’Israël, temps 
de présentation autour de la maquette de Jérusalem à l’époque du Second Temple. 

Déjeuner sur le Mont des Oliviers.  

L'après-midi, après un panorama sur JERUSALEM, visite des principaux sanctuaires se 
trouvant sur le MONT DES OLIVIERS : le cloître du Carmel du « Pater Noster », la 
chapelle « Dominus Flevit », célébration de la messe. Puis le Jardin des Oliviers de 
Gethsémani et sa Basilique des Nations, lieu de la prière de Jésus avant son arrestation. 
Puis visite du sanctuaire de Saint-Pierre-en-Gallicante associé au jour de la Passion : 
vue sur le panorama de la vallée du Cédron. Puis Chemin de Croix sous forme de 
lecture de la Passion du « Vendredi Saint », de Saint Pierre au Saint-Sépulcre, en passant 
au pied des remparts (Parcours historico-biblique en 5 étapes en suivant le récit de la 
Passion selon St Marc : St Pierre, arrêts dans le parc au pied de la Tour de David -
l’ancien palais d’Hérode-, sur les toits des souks et descente par les chapelles 
éthiopiennes jusqu’au Golgotha). En fin de journée, rencontre avec le P. Rafic NAHRA. 

Dîner et nuit à JERUSALEM 

Diner tout ensemble les 2 groupes 

Diner (groupe) et nuit en bivouac (sous 
abri) à JERUSALEM. 
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quelques dizaines de mètres plus bas, séparée du mont des Oliviers par la vallée 
du Cédron. De ce belvédère, on découvre la vallée du Cédron, la vallée de la 
Géhenne qui la rejoint à angle droit. Entre les deux, passablement émoussée par 
le temps, la vallée intermédiaire du Tyropéon qui traverse la ville ancienne. Sur 
la gauche, en dehors des murs actuels, sur une langue de terre délimitée par le 
Cédron et le Tyropéon, le site le plus ancien : l’antique colline de Sion, l’Ophel. 
 

Les murs de la ville, dans leur état actuel, datent pour l’essentiel de Soliman le 
Magnifique, -le contemporain de François 1er -, et délimitent l’espace occupé par 
Jérusalem juste avant sa ruine en 70. 
 
 
L’entrée messianique de Jésus à Jérusalem. 
Comment Jérusalem va-t-elle accueillir son Messie ? Alors 
qu’il s’était toujours dérobé aux tentatives populaires de le 
faire roi, Jésus choisit le temps et prépare les détails de son 
entrée messianique dans la ville de « David son père » (Lc 1, 

32). Il est acclamé comme le fils de David, celui qui apporte le 
Salut (Hosanna veut dire « sauve donc ! », « donne le salut ! ») Or le 
« Roi de gloire » (Ps 24, 7-10) entre dans sa ville « monté sur un 
ânon » (Za 9,9) : il ne conquiert pas la fille de Sion, figure de 
son Eglise, par la ruse ou par la violence, mais par l’humilité qui témoigne de la 
Vérité. C’est pourquoi les sujets de son Royaume ce jour-là, sont les enfants et 
les « pauvres de Dieu », qui L’acclament comme les anges l’annonçaient aux 
bergers. Leur acclamation « Béni soit Celui qui vient au nom du Seigneur » (Ps 118, 

26), est reprise par l’Eglise dans le « Sanctus » de la liturgie eucharistique pour 
ouvrir le mémorial de la Pâque du Seigneur. 
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JERUSALEM : la Ville Sainte 
 

 
Site Géographique  
 

La Jérusalem ancienne occupait une partie du plateau calcaire sur lequel se 
dresse l’actuelle Vieille Ville. Le plateau, qui s’affaisse rapidement vers le sud, est 
serré entre deux vallées abruptes, le Cédron à l’Est, la Géhenne à l’Ouest, les deux 
ravins se rejoignant au sud de la piscine de Siloé. Ainsi, isolé des collines 
avoisinantes, le plateau n’est accessible de plain-pied que par le Nord. Une 
troisième vallée, le Tyropéon, presque entièrement comblée aujourd’hui, divise 
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le plateau en deux collines d’inégale importance. Le tracé en est encore 
perceptible depuis la porte de Damas jusqu’au « puits de Job » où les trois vallées 
se rejoignent. C’est dans ce modeste périmètre que s’implanta et se développa 
par étapes la Jérusalem biblique. 
 

Evolution topographique  
 

L’indigence des vestiges archéologiques et l’imprécision des textes ne 
permettent pas de retracer avec certitude les étapes du développement de la 
ville. On peut cependant tenter d’en fixer les principaux jalons : 
 

La Jérusalem primitive. Elle était située sur la colline d’Ophel, « la tumeur ». Ce 
mince éperon rocheux, resserré entre le Cédron et le Tyropéon, constituait une 
forteresse naturelle pratiquement inexpugnable. L’indispensable ravitaillement 
en eau était fourni par la source de Gihôn, située hors des remparts, mais reliée 
secrètement à la ville par un tunnel et un puits vertical de 13 mètres. Des Sémites 
occupaient cette acropole dès le début du IIIème millénaire. Quand David s’en 
empara, par surprise, elle était aux mains des Jébuséens. Elle portait déjà le nom 
de « Sion », vocable d’étymologie incertaine, signifiant peut-être  
« citadelle ». Elle devint désormais « Cité de David ». Le prophète Natân annonce 
à David que sa descendance subsistera toujours sur le trône de Jérusalem : déjà 
apparaît ainsi, d’une manière voilée, l’espérance du Messie, celui qui, descendant 
de David, règnera pour toujours sur le peuple de Dieu.  
 

De David au Christ. La ville commença à s’étendre vers le nord de la colline, où 
Salomon fit édifier son palais et le Temple à l’emplacement de l’actuelle mosquée 
d’Omar. La limite nord de la ville s’arrêtait à la hauteur de la porte Dorée actuelle. 
Dès l’époque royale, pense-t-on, des quartiers nouveaux s’édifièrent par-delà le 
Tyropéon sur la colline occidentale et on les entoura de remparts à l’ouest et au 
nord. La limite septentrionale de cette enceinte aurait suivi un tracé assez droit 
allant de la Citadelle au Haram, à la hauteur de la porte de Chaîne. L’extension 
continue de la ville vers le nord obligea à construire une nouvelle ligne de 
remparts. Son tracé, assez déconcertant, reliait, moyennant une série de 
décrochements successifs, le site de l’actuelle Citadelle à la tour Hananéel, soit à 
l’angle nord-ouest du Haram, laissant à l’extérieur des murs, le site du Golgotha. 
Hérode fortifia ces remparts en les dotant de deux forteresses, le Palais royal à 
l’ouest et l’Antonia au nord-ouest du Temple. Telle est la Jérusalem que connut 
Jésus.  
 

Du Christ à nos jours. Sous Agrippa 1er (4l-44), on entreprit d’édifier un nouveau 
rempart plus au nord. Il coïncidait sensiblement avec la muraille actuelle, de la 
porte de Jaffa à la tour des Cigognes, face au musée palestinien. Il n’était pas 
encore achevé quand survint la ruine de Jérusalem en 70. La physionomie des 
lieux fut souvent modifiée par la suite. En 135, Hadrien édifia à Jérusalem une 
cite gréco-romaine qu’il appela Colonia Aelia Capitolina. Elle laissait hors des 
murs les anciens quartiers du sud. Son périmètre correspondait à peu près à 
celui de la Vieille Ville actuelle, dans laquelle le plan de la cité romaine reste 
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encore sensible. L’impressionnante enceinte actuelle date de Soliman Le 
Magnifique.   
 

Les juifs pieux attendent le troisième Temple. Mais ce sont les musulmans qui 
occupent l’esplanade du Temple. Ils vénèrent ce lieu où Mahomet est venu sur 
sa jument ailée une nuit, mais aussi le rocher sur lequel, selon la Tradition, aurait 
eu lieu le sacrifice d’Isaac par Abraham. Pour les chrétiens, Dieu le Père a livré 
son fils unique Jésus, notre Isaac, à la mort de la croix. Mais il l’a ressuscité le 
troisième jour de sorte que, désormais, tous les sacrifices sont abolis : reste 
l’unique sacrifice de la croix rendu présent à chaque eucharistie. 
 

… aux dernières heures de notre Seigneur 
 

Sion est le nom antique qui désigne l’éperon rocheux situé entre la vallée du 
Cédron et celle du Tyropéon, et sur lequel se dressait la ville cananéenne dont 
David s’empara et dont il fit sa capitale, Jérusalem « la Sainte Sion ». Ce n’est qu’à 
partir du IIème siècle de notre ère que les textes donnent le nom de Sion à la 
colline la plus vaste et plus haute qui se dresse à l’ouest du Tyropéon. A la fin du 
siècle dernier, les juifs créèrent un mouvement de retour vers la terre de leurs 
ancêtres auquel ils donnèrent tout naturellement le nom de « sionisme », de 
retour à Sion. 
 

L’Eglise naissante célèbrera sur cette colline, au Cénacle, l’institution par Jésus 
de l’Eucharistie, sacrement de sa mort et de sa résurrection, scellant ainsi la 
Nouvelle Alliance en son sang. C’est là que Jésus ressuscité se manifeste aux 
disciples, là encore qu’est donné le signe de la Pentecôte, là enfin que se réunit 
la première Eglise. « Haghia Sion », la Sainte Sion, la première basilique de ce 
nom construite en 390 était une des plus grandes églises de Palestine. Elle 
s’étendait sur tout le quartier où se trouve aujourd’hui l’église moderne de la 
Dormition, le Cénacle et le tombeau de David. 
 

Sur cette colline, essentielle pour l’histoire de l’Eglise, se superposent ces trois 
souvenirs : le souvenir de la Pentecôte, l’église de la Dormition, endroit où Marie 
s’endormit dans le Seigneur ; le souvenir du Cénacle, endroit traditionnel du 
dernier repas de Jésus avec ses disciples ; le tombeau de David, à l’endroit choisi 
comme capitale par David lui-même. 
 

A l’Est du Cénacle, sur les pentes abruptes qui descendent vers le Tyropéon, 
l’Eglise Saint Pierre en Gallicante se dresse au milieu d’intéressants vestiges de 
la Jérusalem juive et byzantine. Le site est lié au souvenir de la Passion. De 
Gethsémani, Jésus fut emmené chez le grand prêtre qui résidait dans la ville 
haute. On présume que le cortège aura gravi la voie à degrés qui s’amorce dans 
le Tyropéon. Le nom de Gallicante, « chant du coq », évoque le repentir de Pierre 
après sa faute. 
 

Au soir du Jeudi Saint, Jésus sort du Cénacle et descend de la colline de Sion vers 
la vallée du Cédron. Après la traversée du Cédron se trouvait l’oliveraie que l’on 
appelait Gethsémani, ce qui signifie « pressoir à huile » en araméen. Jésus se 
rendit dans ce lieu familier où il passait volontiers la nuit avec ses disciples. Là, 
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il entre en prière : devant lui se dresse le Temple, sanctuaire de la gloire du Père 
dont il se sait à cette heure, plus profondément encore, l’envoyé.  
 
Pause rebus 
 
 

   
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
LA PASSION 

 

«  Tout est accompli.» Jn 19, 30 
 
 
 

Le Saint-Sépulcre est un monument 
complexe qui ne se livre pas d’emblée. S’il est 
un haut lieu auquel il faille se préparer –
historiquement et spirituellement-, c’est 
bien celui-là.  
 

Au Saint-Sépulcre, le pèlerin arrive en 
général avec, dans son imaginaire, une 
colline isolée, située en dehors des remparts, 
un caveau creusé dans le roc, un jardin planté d’arbres. Et voilà qu’il se trouve 
dans une église, de surcroît pleine de dédales et de recoins obscurs, elle-même 
enserrée dans des couvents. Le tout en pleine ville ! 
 

Témoins de l’authenticité incontestable des lieux, trois communautés 
religieuses ont une situation privilégiée en tant que gardiennes du Lieu Saint : 
les grecs orthodoxes occupent la nef centrale (catholicon), les latins 
(franciscains) occupent le transept nord (chapelle de l’Apparition) et les 
arméniens occupent le transept sud et la chapelle Sainte-Hélène. Sont présents 
également les coptes (chrétiens d’Égypte), les chrétiens syriens, les chrétiens 
éthiopiens. Cette division est le reflet de la division réelle, non encore 
totalement surmontée, vécue à la fois dans la souffrance et l’espérance, qui est 

1 R 8                                                                Le Temple de Solomon 
Mt 26, 17-29 – Mc 14, 12-25 – Lc 22, 7-38 – Jn 13, 1-17, 26 La dernière Cène 
Lc 24, 36-49 – Jn 20, 19-29     L’apparition du Ressuscité 
Ac 1, 12-2,4     L’élection de Matthias et descente de l’Esprit 
Mt 26, 57-75 – Mc 14, 555-72 – Lc 22, 54-65 – Jn 18, 24-27 
            Souvenirs de la nuit de la Passion 
Ps 88 :                     Prière du fond de la détresse 
Gn 35, 19-20 La mort de Rachel 
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celle des Églises chrétiennes d’aujourd’hui. Un grand progrès s’est manifesté 
entre ces communautés surtout après le voyage de Paul VI à Jérusalem, en 
1965. Ce rapprochement s’est traduit de la manière la plus concrète qui soit, 
par la restauration en commun de l’édifice pour les trois grandes 
communautés «gardiennes» du Saint Sépulcre.  
 

Au-delà, c’est la préparation spirituelle qui donne la véritable clé du Saint 
Sépulcre. La foi chrétienne est passage de la mort à la vie, à travers la Passion 
et la Résurrection de Jésus. Nous entendons prononcer un mot étrange :  
« Anastasis » (Résurrection). C’est le nom donné à cette basilique par nos frères 
d’Orient. C’est un tout autre regard porté sur la réalité. Le croyant en Jésus-
Christ Fils de Dieu ne vient pas ici pour faire une « visite au cimetière », mais 
pour entendre la parole du matin de Pâques :  

 

« Pourquoi cherchez-vous le Vivant parmi les morts ? » (Lc 24,5) 
 

La résurrection de Jésus annonce la nouvelle création, elle est victoire 
définitive sur le péché et sur la mort, rencontre de deux mystères, -mystère de 
mort et mystère de vie-.  
La résurrection de Jésus est la source où les chrétiens du monde entier, en 
pèlerinage au Saint-Sépulcre, viennent revivifier leur foi.  

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

LA MEMOIRE DE LA PASSION DU SEIGNEUR 

 
Chant d’entrée 

 

1. Mystère du calvaire, scandale de la croix : 
Le maître de la terre, esclave sur ce bois ! 
Victime dérisoire, toi seul es le Sauveur, 
Toi seul, le roi de gloire, au rang des malfaiteurs. 
 

2. Afin que vienne l’heure promise à toute chair 
Seigneur, ta croix demeure dressée sur l’univers ; 
Sommet de notre terre où meurt la mort vaincue, 
Où Dieu se montre Père en nous donnant Jésus. 

 

Ep 2, 11-18 Réconciliation des juifs et des païens entre eux et avec Dieu 
Mt 6, 9 – Lc 11, 2-4 Vous, quand vous priez, dites : Notre Père 
Lc 23, 39-43 Le « bon larron » 
Jn 19, 25-42 La mort de Jésus 
Mc 14, 32-42 A Gethsémani 
Mc 15, 22-41 La mort de Jésus 
Jn 13, 1 « Il aima les siens jusqu’au bout » 
Ph 2, 6-11 Garder l’unité dans l’humilité 
Col 1, 12-20 Arrachement aux ténèbres – Primauté du Christ 
Rm 5,6 Le Salut – Libération du péché, de la mort et de la loi. 
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Lecture de la lettre de Saint Paul Apôtre aux Philippiens            Ph 2, 5-11 
 

 Frères, ayez entre vous les dispositions que l’on doit avoir dans le Christ 
Jésus : lui qui était dans la condition de Dieu n’a pas jugé bon de revendiquer son 
droit d’être traité à l’égal de Dieu ; mais au contraire, il se dépouilla lui-même en 
prenant la condition de serviteur. Devenu semblable aux hommes et reconnu 
comme un homme à son comportement, il s’est abaissé lui-même en devenant 
obéissant jusqu’à mourir, et à mourir sur une croix. C’est pourquoi Dieu l’a élevé au-
dessus de tout ; il lui a conféré le Nom qui surpasse tous les noms, afin qu’au Nom 
de Jésus, aux cieux, sur terre et dans l’abîme, tout être vivant tombe à genoux et que 
toute langue proclame : « Jésus Christ est le Seigneur », pour la gloire de Dieu le 
Père. 

Parole du Seigneur – nous rendons grâce à Dieu ! 
 

 
Psaume 21  Tous ceux qui me voient me bafouent, 
   Ils ricanent et hochent la tête : 
 « Il comptait sur le Seigneur : qu’il le délivre ! 
   Qu’il le sauve, puisqu’il est son ami ! » 
 

Oui, des chiens me cernent, Une bande de vauriens m’entoure. 
Ils me percent les mains et les pieds ; Je peux compter tous mes os. 
 

Ils partagent entre eux mes habits, Et tirent au sort mon vêtement. 
Mais toi, Seigneur, ne sois pas loin : Ô ma force, viens vite à mon aide ! 
 

Tu m’as répondu !   + Et je proclame ton nom devant mes frères ; 
Je te loue en pleine assemblée : 
Vous qui le craignez, louez le Seigneur, 
Glorifiez-le, vous tous, descendants de Jacob, 

 
Christ, mort pour nos péchés, Christ, ressuscité pour notre vie ! 

Nous t’adorons, ô Christ, et nous te bénissons : par ta croix, tu as racheté le monde. 
Christ, mort pour nos péchés, Christ, ressuscité pour notre vie ! 

 
Evangile de Jésus Christ selon Saint Matthieu         Mt 27, 33-50 
 

 Les soldats emmenèrent Jésus à l’endroit appelé Golgotha, c’est-à-dire : 
Lieu-du-Crâne, ou Calvaire ; arrivés là, ils lui donnèrent à boire du vin mêlé de fiel ; 
il en goûta, mais ne voulut pas boire. Après l’avoir crucifié, ils se partagèrent ses 
vêtements en tirant au sort ; et ils restaient là, assis, à le garder. Au-dessus de sa tête 
on inscrivit le motif de sa condamnation : « Celui-ci est Jésus, le roi des Juifs. » 

 En même temps, on crucifie avec lui deux bandits, l’un à droite et l’autre à 
gauche. Les passants l’injuriaient en hochant la tête : « Toi qui détruis le Temple et 
le rebâtis en trois jours, sauve-toi toi-même, si tu es Fils de Dieu, et descends de la 
croix ! » De même, les chefs des prêtres se moquaient de lui avec les scribes et les 
anciens, en disant : « Il en a sauvé d’autres, et il ne peut pas se sauver lui-même ! 
C’est le roi d’Israël : qu’il descende maintenant de la croix et nous croirons en lui ! Il 
a mis sa confiance en Dieu ; que Dieu le délivre maintenant s’il l’aime ! Car il a dit : 
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« Je suis Fils de Dieu. » Les bandits crucifiés avec lui l’insultaient de la même 
manière. A partir de midi, l’obscurité se fit sur toute la terre jusqu’à trois heures. 

 Vers trois heures, Jésus cria d’une voix forte : « Eli, Eli, lama sabactani ? », 
ce qui veut dire : « Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? » Quelques 
uns de ceux qui étaient là disaient en l’entendant : « Le voilà qui appelle le prophète 
Elie ! » Aussitôt l’un d’eux courut prendre une éponge qu’il trempa dans une boisson 
vinaigrée ; il la mit au bout d’un roseau, et il lui donnait à boire. Les autres 
dirent : »Attends ! nous verrons bien si Elie va venir le sauver. » Mais Jésus, 
poussant de nouveau un grand cri, rendit l’esprit.  

 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

 
Chant de communion 
  
1 . Mon Père, mon Père, je m´abandonne à toi  Fais de moi ce qu´il te plaira.  
Quoi que tu fasses, je te remercie, Je suis prêt à tout, j´accepte tout,  
R. Car tu es mon Père, je m´abandonne à toi,  
Car tu es mon Père, je me confie en toi.  
2.Mon Père, mon Père, en toi je me confie, En tes mains, je mets mon esprit. 
Je te le donne, le cœur plein d´amour. Je n´ai qu´un désir : t´appartenir. 
 
Chant de sortie 
 

R / Victoire ! Tu règneras ! ô croix, tu nous sauveras ! 
 

1. Rayonne sur le monde qui cherche la vérité. 
 Ô croix, source féconde d'amour et de liberté. R / 
 

3. Rassemble tous nos frères à l'ombre de tes grands bras. 
 Par toi, Dieu notre Père, au ciel nous accueillera 

 

NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

------------------------- 
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MISSION 

 

«  Comme le Père m’a envoyé,  
moi aussi je vous envoie.» Jn 20, 21 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 

Jeudi 1er novembre 

 

 Le matin tôt, montée sur l’esplanade du Temple pour un itinéraire 

permettant une vue extérieure sur les mosquées El Aqsa et le Dôme du Roc, 3e lieu 

saint de l’Islam et rappeler le lien entre Jésus et le Temple, lieu saint du Judaïsme. 

Puis passage dans l’église romane Sainte-Anne dédiée à la mère de la Vierge 

édifiée à proximité des vestiges des bassins de Bethesda, célébration de la messe. 

Puis temps de présentation de la prière juive au « KOTEL », Mur occidental appelé 

jadis « Mur des Lamentation ».  

Déjeuner. 

L'après-midi, découverte de la vieille 

ville : la Porte de Jaffa et le quartier 

chrétien et le quartier arménien. Sur le 

MONT SION, entrée dans l’église 

abbatiale de la Dormition de la 

Vierge. Visite de la chapelle gothique 

du Cénacle, lieu où la Tradition 

conserve la mémoire de la Cène et de 

la Pentecôte. 

 

n soirée, rencontre avec Marie-

Armelle Beaulieu. 

Dîner et nuit à JERUSALEM   

Diner tout ensemble les 2 groupes 

L'après-midi, descente vers les 

fouilles réalisées dans la Cité de 

David dont le tunnel d'Ezechias et vue 

sur le rempart jébuséen, de la ville des 

Jébusites dont David s’est emparée, 

pour que Jérusalem devienne sa 

capitale. Puis départ vers le MONT 

SION. Visite de la chapelle gothique du 

Cénacle, lieu où la Tradition conserve 

la mémoire de la Cène et de la 

Pentecôte. 

En soirée, rencontre avec Marie-

Armelle Beaulieu 

Diner (groupe) et nuit sous abris à 

JERUSALEM 

 

Ac 10 Pierre à Césarée 
Ac 21 Agobus captif 
Ac 23 Paul à Césarée  
2 Cor 11 des tribulations de Paul  
Lc 24, 13-31 Les disciples d’Emmaüs 
1 M 4, 1-14 Prise d’Emmaüs par Judas Macchabée 
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EN MARIE AVEC TOUS LES SAINTS DE L’EGLISE-TOUSSAINT ET SAMEDI SAINT 

Chant d’entrée  
Vierge Sainte, Dieu t'a choisie depuis toute éternité pour nous donner ton fils bien 

aimé, pleine de grâce, nous t'acclamons. Ave, ave, ave Maria 
 

Par ta foi et par ton amour, ô servante du Seigneur ! Tu participes à l'œuvre de 
Dieu, pleine de grâce, nous te louons. Ave, ave, ave Maria 

 
Lecture du livre du second livre de Samuel            2 S 7, 4-5a.12-14a.16  

 

 La parole du Seigneur fut adressée à Nathan : « Va dire à mon serviteur 
David : Ainsi parle le Seigneur : Est-ce toi qui me bâtiras une maison pour que j’y 
habite ? Depuis le jour où j’ai fait monter d’Égypte les fils d’Israël et jusqu’à ce jour, 
je n’ai jamais habité dans une maison ; j’ai été comme un voyageur, sous la tente 
qui était ma demeure. Pendant tout le temps où j’étais comme un voyageur parmi 
tous les fils d’Israël, ai-je demandé à un seul des juges que j’avais institués pasteurs 
de mon peuple Israël : « Pourquoi ne m’avez-vous pas bâti une maison de cèdre ? » 
Tu diras donc à mon serviteur David : Ainsi parle le Seigneur de l’univers : c’est 
moi qui t’ai pris au pâturage, derrière le troupeau, pour que tu sois le chef de mon 
peuple Israël. J’ai été avec toi partout où tu es allé, j’ai abattu devant toi tous tes 
ennemis. Je t’ai fait un nom aussi grand que celui des plus grands de la terre. Je 
fixerai en ce lieu mon peuple Israël, je l’y planterai, il s’y établira et ne tremblera 
plus, et les méchants ne viendront plus l’humilier, comme ils l’ont fait autrefois, 
depuis le jour où j’ai institué des juges pour conduire mon peuple Israël. Oui, je t’ai 
accordé la tranquillité en te délivrant de tous tes ennemis. Le Seigneur t’annonce 

qu’il te fera lui-même une maison.  Quand tes jours seront accomplis et que 
tu reposeras auprès de tes pères, je te susciterai dans ta descendance un 
successeur, qui naîtra de toi, et je rendrai stable sa royauté. C’est lui qui bâtira une 
maison pour mon nom, et je rendrai stable pour toujours son trône royal. Moi, je 
serai pour lui un père ; et lui sera pour moi un fils. S’il fait le mal, je le corrigerai 
avec le bâton, à la manière humaine, je le frapperai comme font les hommes. Mais 
ma fidélité ne lui sera pas retirée, comme je l’ai retirée à Saül que j’ai écarté de 
devant toi.  

 Ta maison et ta royauté subsisteront toujours devant moi, ton trône sera 
stable pour toujours. » 

Parole du Seigneur – Nous rendons grâce à Dieu !  
 

Psaume 88 L’amour du Seigneur, sans fin je le chante ; 
ta fidélité, je l’annonce d’âge en âge. 
Je le dis : c’est un amour bâti pour toujours ; 
ta fidélité est plus stable que les cieux. 
 

Avec mon élu, j’ai fait une alliance, 
j’ai juré à David, mon serviteur :   
J’établirai ta dynastie pour toujours, 
je te bâtis un trône pour la suite des âges.  
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Il me dira : Tu es mon Père, 
mon Dieu, mon roc et mon salut !  
Sans fin, je lui garderai mon amour, 
mon alliance avec lui sera fidèle. 
 

Alléluia, Alléluia ! Le Verbe s’est fait chair, il a habité parmi nous  
et nous avons vu sa gloire. Venez, adorons-le ! Alléluia ! 

 
Evangile de Jésus Christ selon Saint Luc                  Lc 1, 26-38 

 

 

  Le sixième mois, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville 
de Galilée, appelée Nazareth, à une jeune fille vierge, accordée en mariage à un 
homme de la maison de David, appelé Joseph ; et le nom de la jeune fille était Marie. 
L’ange entra chez elle et dit : « Je te salue, Comblée-de-grâce, le Seigneur est avec 
toi. » À cette parole, elle fut toute bouleversée, et elle se demandait ce que pouvait 
signifier cette salutation. L’ange lui dit alors : « Sois sans crainte, Marie, car tu as 
trouvé grâce auprès de Dieu. Voici que tu vas concevoir et enfanter un fils ; tu lui 
donneras le nom de Jésus. Il sera grand, il sera appelé Fils du Très-Haut ; le Seigneur 
Dieu lui donnera le trône de David son père ; il régnera pour toujours sur la maison 
de Jacob, et son règne n’aura pas de fin. » Marie dit à l’ange : « Comment cela va-t-il 
se faire puisque je ne connais pas d’homme ? » L’ange lui répondit : « L’Esprit Saint 
viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te prendra sous son ombre ; c’est 
pourquoi celui qui va naître sera saint, il sera appelé Fils de Dieu. Or voici que, dans 
sa vieillesse, Élisabeth, ta parente, a conçu, elle aussi, un fils et en est à son sixième 
mois, alors qu’on l’appelait la femme stérile. Car rien n’est impossible à Dieu. » Marie 
dit alors : « Voici la servante du Seigneur ; que tout m’advienne selon ta parole. » 
Alors l’ange la quitta. 
 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 

 
Chant de communion 
 

Je n’ai d’autre désir que de t’appartenir, 
être à toi pour toujours et livré à l’amour. 
Je n’ai d’autre désir que de t’appartenir. 
 

Je n’ai d’autre raison que l’amour de ton nom ; 
mon bonheur est de vivre, ô Jésus, pour te suivre. 
Je n’ai d’autre raison que l’amour de ton nom. 

 
Chant de sortie 
 

R / Allez par toute la terre annoncer l’Evangile aux nations ! 
Allez par toute la terre, alléluia 

 

1. Chantez au Seigneur un chant nouveau, chantez au Seigneur, terre entière ! 
Chantez au Seigneur et bénissez son nom !   
 

2. De jour en jour, proclamez son salut, racontez à tous les 
peuples sa gloire, à toutes les nations ses merveilles !  
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MISSION 
 

«  Comme le Père m’a envoyé,  
moi aussi je vous envoie.» Jn 20, 21 

 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

MESSE DE LA RESURRECTION DU SEIGNEUR  
 

Entrée : Chrétiens, chantons le Dieu vainqueur   
 

Chrétiens, chantons le Dieu vainqueur 
fêtons la Pâque du Seigneur, 
acclamons le d’un même cœur : 
Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 

 

De son tombeau, Jésus surgit, 
Il nous délivre de la nuit. 
et dans nos cœurs, le jour a lui : 
Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 

Nouveau Moïse ouvrant les eaux, 
Il sort vainqueur de son tombeau, 
Il est le Seigneur des temps nouveaux : 
Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 

 

L’Agneau pascal est immolé : 
Il est vivant, ressuscité, 
splendeur du monde racheté : 
Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 

 
Lecture du livre des Actes des Apôtres               Ac 10, 34a.37-43  

 

 En ces jours-là, quand Pierre arriva à Césarée chez un centurion de l’armée 
romaine, il prit la parole et dit : « Vous savez ce qui s’est passé à travers tout le 
pays des Juifs, depuis les commencements en Galilée, après le baptême proclamé 
par Jean : Jésus de Nazareth, Dieu lui a donné l’onction d’Esprit Saint et de 
puissance. Là où il passait, il faisait le bien et guérissait tous ceux qui étaient sous 
le pouvoir du diable, car Dieu était avec lui. Et nous, nous sommes témoins de tout 
ce qu’il a fait dans le pays des Juifs et à Jérusalem. Celui qu’ils ont supprimé en le 
suspendant au bois du supplice, Dieu l’a ressuscité le troisième jour. Il lui a donné 
de se manifester, non pas à tout le peuple, mais à des témoins que Dieu avait 
choisis d’avance, à nous qui avons mangé et bu avec lui après sa résurrection 
d’entre les morts. Dieu nous a chargés d’annoncer au peuple et de témoigner que 

Vendredi 2 novembre 

 

Le matin tôt, célébration de la messe puis visite historique du Saint Sépulcre, 

édifice à l’architecture complexe liée aux communautés chrétiennes variées qui 

l’animent. Recueillement au Tombeau du Christ (selon les possibilités). En fin de 

matinée, temps libre. 

Déjeuner. 

L’après-midi, transfert à l’aéroport de LOD, formalités de départ et retour vers 

PARIS-CDG par vols réguliers. Retour à la paroisse en car.  
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lui-même l’a établi Juge des vivants et des morts. C’est à Jésus que tous les 
prophètes rendent ce témoignage : Quiconque croit en lui reçoit par son nom le 
pardon de ses péchés. » 

Parole du Seigneur – Nous rendons grâce à Dieu !  

 
Psaume 117 Rendez grâce au Seigneur : Il est bon ! 

Éternel est son amour ! 
Oui, que le dise Israël : 
Éternel est son amour ! 
Le bras du Seigneur se lève, 
le bras du Seigneur est fort ! 
Non, je ne mourrai pas, je vivrai, 
pour annoncer les actions du Seigneur. 
 

La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs 
est devenue la pierre d’angle : 
c’est là l’œuvre du Seigneur, 
la merveille devant nos yeux. 

 
Evangile de Jésus Christ selon saint Jean           Jn  20, 1-9  
 

 Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine se rend au tombeau de 
grand matin ; c’était encore les ténèbres. Elle s’aperçoit que la pierre a été 
enlevée du tombeau. Elle court donc trouver Simon-Pierre et l’autre disciple, 
celui que Jésus aimait, et elle leur dit : « On a enlevé le Seigneur de son tombeau, 
et nous ne savons pas où on l’a déposé. »  
 Pierre partit donc avec l’autre disciple pour se rendre au tombeau. Ils 
couraient tous les deux ensemble, mais l’autre disciple courut plus vite que 
Pierre et arriva le premier au tombeau. En se penchant, il s’aperçoit que les 
linges sont posés à plat ; cependant il n’entre pas. Simon-Pierre, qui le suivait, 
arrive à son tour. Il entre dans le tombeau ; il aperçoit les linges, posés à plat, 
ainsi que le suaire qui avait entouré la tête de Jésus, non pas posé avec les linges, 
mais roulé à part à sa place. C’est alors qu’entra l’autre disciple, lui qui était  

arrivé le premier au tombeau. Il vit, et il crut. Jusque-là, en effet, les disciples 
n’avaient pas compris que, selon l’Écriture, il fallait que Jésus ressuscite d’entre 
les morts. 

Acclamons la Parole de Dieu – Louange à toi Seigneur Jésus ! 

 
 
Chant de communion   Seigneur Jésus, tu es vivant 

 

1. Seigneur Jésus, tu es présent dans ton eucharistie, 
 dans cette hostie nous t’adorons et nous te magnifions. 
 

2. Toi qui es Dieu, toi qui es roi, tu nous as tout donné, 
 tu es le Christ, tu es l’agneau immolé sur la croix. 
 

3. Oui nous croyons à ta victoire par ta résurrection, 
 oui nous croyons que dans ta gloire à jamais nous vivrons. 
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Chant de sortie 

 

R / A toi la gloire, ô Ressuscité, à toi la victoire pour l’éternité. 
 

1.  Brillant de lumière, 
l’ange est descendu. 
il roule la pierre  
du tombeau vaincu. 

2. Sois dans l’allégresse, 
 peuple du Seigneur, 
 et redis sans cesse : 
 le Christ est vainqueur ! 

3. Il est ma victoire 
 mon libérateur, 
 ma vie et ma gloire, 
 le Christ est mon Sauveur 

 
 
 
 
 

 
 
 
 

NOTES : Ce que je retiens, une phrase, un lieu, une anecdote, un texte, une 
prière.  
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Introduction  Seigneur, ouvre mes lèvres, 
   R/ et ma bouche publiera ta louange 

 

Chant d’entrée  (voir chant d’entrée de la messe du jour) 
 

Psaumes  (voir ci-dessous) 
 

Parole de Dieu 
 

Cantique de Zacharie 
 

 Béni soit le Seigneur, le Dieu d’Israël, 
 qui visite et rachète son peuple. 
  

 Il a fait surgir la force qui nous sauve 
 dans la maison de David, son serviteur, 
  

 comme il l’avait dit par la bouche des saints, 
 par ses prophètes, depuis les temps anciens : 
 

 salut qui nous arrache à l’ennemi, 
 à la main de tous nos oppresseurs, 
  

 amour qu’il montre envers nos pères, 
 mémoire de son alliance sainte, 
  

 serment juré à notre père Abraham 
 de nous rendre sans crainte, 
 

 afin que délivrés de la main de nos ennemis    + 
 nous le servions dans la justice et la sainteté, 
 en sa présence, tout au long de nos jours. 
 

 Et toi, petit enfant, tu seras appelé prophète du Très-Haut 
 Tu marcheras devant, à la face du Seigneur, 
       et tu prépareras ses chemins 
 

 pour donner à son peuple de connaître le salut 
 par la rémission de ses péchés, 
 

 grâce à la tendresse, à l’amour de notre Dieu, 
 quand nous visite l’astre d’en haut, 
 

 pour illuminer ceux qui habitent les ténèbres 
      et l’ombre de la mort, 
 pour conduire nos pas au chemin de la paix. 
 

Notre Père   

OFFICE DE  LAUDES  
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Psaume 94  Venez, crions de joie pour le Seigneur, 
acclamons notre Rocher, notre salut ! 
Allons jusqu’à lui en rendant grâce, 
par nos hymnes de fête acclamons-le ! 

 

   Oui, le grand  Dieu, c’est le Seigneur, 
   Le grand roi au-dessus de tous les dieux : 
   Il tient en main les profondeurs de la terre, 
   et les sommets des montagnes sont à lui ; 
   à lui la mer, c’est lui qui l’a faite, 
   et les terres, car ses mains les ont pétries. 

 

   Entrez, inclinez-vous, prosternez-vous, 
   Adorons le Seigneur qui nous a faits. 
   Oui, il est notre Dieu ;   + 
   Nous sommes le peuple qu’il conduit, 
   Le troupeau guidé par sa main ; 

 

   Aujourd’hui écouterez-vous sa parole ?   + 
   Ne fermez pas votre cœur comme au désert, 
   Comme au jour de tentation et de défi, 
   Où vos pères m’ont tenté et provoqué, 
   Et pourtant ils avaient vu mon exploit. 

 

   Quarante ans leur génération m’a déçu,   + 
   Et j’ai dit : ce peuple a le cœur égaré, 
   Il n’a pas connu mes chemins. 
   Dans ma colère, j’en ai fait le serment : 
   Jamais ils n’entreront dans mon repos. 

 

 
Psaume 138  Tu me scrutes, Seigneur, et tu sais !   + 

   Tu sais quand je m’assois, quand je me lève ; 
   de très loin, tu pénètres mes pensées. 
 

   Que je marche ou me repose, tu le vois, 
   tous mes chemins te sont familiers. 
   Avant qu’un mot ne parvienne à mes lèvres, 
   déjà, Seigneur, tu le sais. 

  

   Où donc aller, loin de ton souffle ? 
   où m’enfuir, loin de ta face ? 
   Je gravis les cieux : tu es là ; 
   je descends chez les morts : te voici. 

 

   Je prends les ailes de l’aurore 
   et me pose au-delà des mers : 
   même là, ta main me conduit, 
   ta main droite me saisit. 
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   J’avais dit : « Les ténèbres m’écrasent ! » 
   mais la nuit devient lumière autour de moi. 
   Même la ténèbre pour toi n’est pas ténèbre, 
   et la nuit comme le jour est lumière ! 

 

   C’est toi qui as créé mes reins, 
   qui m’a tissé dans le sein de ma mère. 
   Je reconnais devant toi le prodige, 
        l’être étonnant que je suis :     * 
   étonnantes sont tes œuvres, toute mon âme le sait. 

 

   Mes os n’étaient pas cachés pour toi    * 
   quand j’étais façonné dans le secret, 
        modelé aux entrailles de la terre. 

 

   J’étais encore inachevé, tu me voyais ; 
   sur ton livre, tous mes jours étaient inscrits, 
       recensés avant qu’un seul ne soit ! 

 

   Que tes pensées sont pour moi difficiles, 
   Dieu, que leur somme est imposante ! 
   Je les compte : plus nombreuses que le sable ! 
   Je m’éveille : je suis encore avec toi. 

 

   Scrute-moi, mon Dieu, tu sauras ma pensée ; 
   Éprouve-moi, tu connaîtras mon cœur. 
   Vois si je prends le chemin des idoles, 
   Et conduis-moi sur le chemin d’éternité. 

 
 

Psaume 84  Tu as aimé, Seigneur, cette terre, 
   Tu as fait revenir les déportés de Jacob ; 
   Tu as ôté le péché de ton peuple, 
   Tu as couvert toute sa faute ; 
   Tu as mis fin à toutes tes colères, 
   Tu es revenu de ta grande fureur. 

 

   Fais-nous revenir, Dieu, notre salut, 
   oublie ton ressentiment contre nous. 
   Seras-tu toujours irrité contre nous, 
   maintiendras-tu ta colère d’âge en âge ? 
 

   N’est ce pas toi qui reviendras nous faire vivre 
   et qui seras la joie de ton peuple ? 
   Fais-nous voir, Seigneur, ton amour, 
   et donne-nous ton salut. 
 

   J’écoute : que dira le Seigneur Dieu ?   + 
   Ce qu’il dit, c’est la paix pour son peuple et ses fidèles ; 
   qu’ils ne reviennent jamais à leur folie ! 



56 
 

   Son salut est proche de ceux qui le craignent, 
   et la gloire habitera notre terre. 
 

   Amour et vérité se rencontrent, 
   justice et paix s’embrassent ; 
   la vérité germera de la terre 
   et du ciel se penchera la justice. 
 

Le Seigneur donnera ses bienfaits, 
et notre terre donnera son fruit. 
La justice marchera devant lui, 
et ses pas traceront le chemin. 

 
 

Psaume 88  L’amour du Seigneur, sans fin je le chante ; 
   ta fidélité, je l’annonce d’âge en âge. 
   Je le dis : c’est un amour bâti pour toujours ; 
   ta fidélité est plus stable que les cieux. 

 

   « Avec mon élu, j’ai fait une alliance, 
   J’ai juré à David, mon serviteur : 
   j’établirai ta dynastie pour toujours, 
   je te bâtis un trône pour la suite des âges. » 
 

Que les cieux rendent grâce pour ta merveille, Seigneur, 
et l’assemblée des saints, pour ta fidélité. 
Qui donc, là-haut, est comparable au Seigneur ? 
Qui d’entre les dieux est semblable au Seigneur ? 

 

Parmi tous les saints, Dieu est redoutable, 
plus terrible que tous ceux qui l’environnent. 
Seigneur, Dieu de l’univers, qui est comme toi, 
Seigneur puissant que ta fidélité environne ? 

 

C’est toi qui maîtrises l’orgueil de la mer ; 
quand ses flots se soulèvent, c’est toi qui les apaises. 
C’est toi qui piétinas la dépouille de Rahab ; 
par la force de ton bras, tu dispersas tes ennemis. 

 

A toi le ciel ! A toi aussi, la terre ! 
C’est toi qui fonds le monde et sa richesse ! 
C’est toi qui créas le nord et le midi : 
le Tabor et l’Hermon, à ton nom, crient de joie. 
 

A toi, ce bras, et toute sa vaillance ! 
Puissante est ta main, sublime est ta droite ! 
Justice et droit sont l’appui de ton trône. 
Amour et Vérité précèdent ta face. 
Heureux le peuple qui connaît l’ovation ! 
Seigneur, il marche à la lumière de ta face ; 
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tout le jour, à ton nom il danse de joie, 
fier de ton juste pouvoir. 

 

Tu es sa force éclatante ; 
ta grâce accroît notre vigueur. 
Oui, notre roi est au Seigneur ; 
notre bouclier, au Dieu saint d’Israël 

 
 

Psaume 66  Que Dieu nous prenne en grâce et nous bénisse, 
que son visage s’illumine pour nous ; 
et ton chemin sera connu sur la terre, 
ton salut, parmi toutes les nations. 

 

Que les peuples, Dieu, te rendent grâce ; 
qu’ils te rendent grâce tous ensemble ! 

 

Que les nations chantent leur joie, 
car tu gouvernes le monde avec justice ; 
tu gouvernes les peuples avec droiture, 
sur la terre, tu conduis les nations. 
 

Que les peuples, Dieu, te rendent grâce ; 
qu’ils te rendent grâce tous ensemble ! 
 

La terre a donné son fruit : 
Dieu, notre Dieu, nous bénit. 
Que Dieu nous bénisse, 
et que la terre tout entière l’adore ! 

 
 

Psaume 95  Chantez au Seigneur un chant nouveau, 
   chantez au Seigneur, terre entière, 
   chantez au Seigneur et bénissez son nom ! 
 

De jour en jour, proclamez son salut, 
racontez à tous les peuples sa gloire, 
à toutes les nations ses merveilles ! 
 

Il est grand, le Seigneur, hautement loué, 
redoutable au-dessus de tous les dieux : 
néant, tous les dieux des nations ! 
 

Lui, le Seigneur, a fait les cieux : 
devant lui, splendeur et majesté, 
dans son sanctuaire, puissance et beauté. 
 

Rendez au Seigneur, familles des peuples, 
rendez au Seigneur la gloire et la puissance, 
rendez au Seigneur la gloire de son nom. 
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Apportez votre offrande, entrez dans ses parvis, 
adorez le Seigneur, éblouissant de sainteté : 
tremblez devant lui, terre entière. 

 

Allez dire aux nations : « Le Seigneur est roi ! » 
Le monde, inébranlable, tient bon. 
Il gouverne les peuples avec droiture. 

 

Joie au ciel ! ! Exulte la terre ! 
Les masses de la mer mugissent, 
la campagne tout entière est en fête. 

 

Les arbres des forêts dansent de joie 
devant la face du Seigneur, car il vient, 
car il vient pour juger la terre. 

 

Il jugera le monde avec justice,  
et les peuples selon sa vérité ! 

 
 

Psaume 50  Pitié pour moi, mon Dieu, dans ton amour, 
   selon ta grande miséricorde, efface mon péché. 
   Lave-moi tout entier de ma faute, 
   purifie-moi de mon offense. 
 

Oui, je connais mon péché, 
ma faute est toujours devant moi. 
Contre toi, et toi seul, j’ai péché, 
ce qui est mal à tes yeux, je l’ai fait. 
 

Ainsi, tu peux parler et montrer ta justice, 
être juge et montrer ta victoire. 
Moi, je suis né dans la faute, 
j’étais pécheur dès le sein de ma mère. 

 

Mais tu veux au fond de moi la vérité ; 
dans le secret, tu m’apprends la sagesse. 
Purifie-moi avec l’hysope, et je serai pur ; 
lave-moi et je serai blanc, plus que la neige. 

 

Fais que j’entende les chants et la fête : 
ils danseront, les os que tu broyais. 
Détourne ta face de mes fautes, 
enlève tous mes péchés. 

 

Crée en moi un cœur pur, ô mon Dieu, 
renouvelle et raffermis au fond de moi mon esprit. 
Ne me chasse pas loin de ta face, 
ne me reprends pas ton esprit saint. 
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Rends-moi la joie d’être sauvé ; 
que l’esprit généreux me soutienne. 
Aux pécheurs, j’enseignerai tes chemins ; 
vers toi, reviendront les égarés. 

 

Libère-moi du sang versé, Dieu, mon Dieu sauveur, 
et ma langue acclamera ta justice. 
Seigneur, ouvre mes lèvres, 
et ma bouche annoncera ta louange. 

 

Si j’offre un sacrifice, tu n’en veux pas, 
tu n’acceptes pas d’holocauste. 
Le sacrifice qui plaît à Dieu, c’est un esprit brisé ;   * 
Tu ne repousses pas, ô mon Dieu, un cœur brisé et broyé. 

 

Accorde à Sion le bonheur, 
relève les murs de Jérusalem. 
Alors tu accepteras de justes sacrifices,  
     oblations et holocaustes ; 
alors on offrira des taureaux sur ton autel. 

 
 
Psaume 83  De quel amour sont aimées tes demeures, 
   Seigneur, Dieu de l’univers ! 
    

Mon âme s’épuise à désirer les parvis du Seigneur ; 
mon cœur et ma chair sont un cri vers le Dieu vivant ! 

 

L’oiseau lui-même s’est trouvé une maison, 
et l’hirondelle, un nid pour abriter sa couvée : 
tes autels, Seigneur de l’univers, 
mon Roi et mon Dieu ! 
 

Heureux les habitants de ta maison : 
ils pourront te chanter encore ! 
Heureux les hommes dont tu es la force : 
des chemins s’ouvrent dans leur cœur ! 

 

Quand ils traversent la vallée de la soif, 
    Ils la changent en source ;   * 
de quelles bénédictions la revêtent  
    les pluies de printemps ! 
 

Ils vont de hauteur en hauteur, 
ils se présentent devant Dieu à Sion. 

 

Seigneur, Dieu de l’univers, entends ma prière ; 
écoute, Dieu de Jacob. 
Dieu, vois notre bouclier, 
regarde le visage de ton messie. 
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Oui, un jour dans tes parvis 
en vaut plus que mille. 

 

J’ai choisi de me tenir sur le seuil, 
   dans la maison de mon Dieu,   * 
plutôt que d’habiter parmi les infidèles. 

 

Le Seigneur Dieu est un soleil, il est un bouclier ; 
le Seigneur donne la grâce, il donne la gloire. 

 

Jamais, il ne refuse le bonheur 
à ceux qui vont sans reproche. 
Seigneur, Dieu de l’univers, 
Heureux qui espère en toi ! 

 
 

Psaume 144  Je t’exalterai, mon Dieu, mon Roi, 
   je bénirai ton nom toujours et à jamais ! 
    

Chaque jour je te bénirai, 
je louerai ton nom toujours et à jamais. 
Il est grand, le Seigneur, hautement loué ; 
à sa grandeur, il n’est pas de limite. 
 

D’âge en âge, on vantera tes œuvres, 
on proclamera tes exploits. 
Je redirai le récit de tes merveilles, 
ton éclat, ta gloire et ta splendeur. 
 

On dira ta force redoutable ; 
je raconterai ta grandeur. 
On rappellera tes immenses bontés ; 
tous acclameront ta justice. 
 

Le Seigneur est tendresse et pitié, 
lent à la colère et plein d’amour ; 
la bonté du Seigneur est pour tous, 
sa tendresse, pour toutes ses œuvres. 
 

Que tes œuvres, Seigneur, te rendent grâce 
et que tes fidèles te bénissent ! 
Ils diront la gloire de ton règne, 
ils parleront de tes exploits, 
 

annonçant aux hommes tes exploits, 
la gloire et l’éclat de ton règne : 
ton règne, un règne éternel, 
ton empire, pour les âges des âges. 
 

Le Seigneur est vrai en tout ce qu’il dit, 
fidèle en tout ce qu’il fait. 
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Le Seigneur soutient tous ceux qui tombent, 
il redresse tous les accablés. 
 

Les yeux sur toi, tous, ils espèrent : 
tu leur donnes la nourriture au temps voulu ; 
tu ouvres ta main : 
tu rassasies avec bonté tout ce qui vit. 
 

Le Seigneur est juste en toutes ses voies, 
fidèle en tout ce qu’il fait. 
Il est proche de ceux qui l’invoquent, 
de tous ceux qui l’invoquent en vérité. 
 

Il répond au désir de ceux qui le craignent ; 
Il écoute leur cri : il les sauve. 
Le Seigneur gardera tous ceux qui l’aiment, 
mais il détruira tous les impies. 
 

Que ma bouche proclame les louanges du Seigneur ! 
Son nom très saint, que toute chair le bénisse 
     toujours et à jamais ! 

 
 

Psaume 39  D’un grand espoir j’espérais le Seigneur : 
   Il s’est penché ver moi pour entendre mon cri. 
 

   Il m’a tiré de l’horreur du gouffre de la vase et de la boue ; 
   Il m’a fait reprendre pied sur le roc, il a raffermi mes pas. 
 

   Dans ma bouche il a mis un chant nouveau, 
        une louange à notre Dieu.   * 
   Beaucoup d’hommes verront, ils craindront, 
       Ils auront foi dans le Seigneur. 
 

   Heureux est l’homme qui met sa foi dans le Seigneur 
   et ne va pas du côté des violents,  
        dans le parti des traitres. 
 

   Tu as fait pour nous tant de choses,  
        toi, Seigneur mon Dieu ! 
   tant de projets et de merveilles : non, tu n’a point d’égal ! 
 

   Je les dis, je les redis encore ; 
   mais leur nombre est trop grand. 
 

   ……. 
 

_______________________ 
 
 
 



62 
 

 
 

 
 

MERCREDI 24 OCTOBRE 
 

Introduction  Dieu, viens à mon aide.† 
   R/ Seigneur, à notre secours. 
 

Gloire au Père, et au Fils et au Saint-Esprit, 
au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 

Hymne :   Avant la fin de la lumière 
 

Avant la fin de la lumière, 
nous te prions, Dieu créateur, 

pour que, fidèle à ta bonté, 
tu nous protèges, tu nous gardes. 
 

Que loin de nous s'enfuient les songes, 
et les angoisses de la nuit. 

préserve-nous de l'ennemi : 
que ton amour sans fin nous garde. 

 

Exauce-nous, Dieu, notre Père, 
par Jésus Christ, notre Seigneur, 

dans l'unité du Saint-Esprit, 
régnant sans fin dans tous les siècles. 

 

Antienne :   Dieu, ma forteresse et mon abri ! 
 

Psaume 30 - I  En toi, Seigneur, j’ai mon refuge ; 
   Garde-moi d’être humilié pour toujours. 
 

Dans ta justice, libère-moi ; 
Écoute, et viens me délivrer. 
 
Sois le rocher qui m’abrite, 
la maison fortifiée qui me sauve. 
 

Ma forteresse et mon roc, c’est toi : 
pour l’honneur de ton nom, tu me guides et me conduis. 
Tu m’arraches au filet qu’ils m’ont tendu ; 
oui, c’est toi mon abri. 
 

En tes mains je remets mon esprit ; 
tu me rachètes, Seigneur, Dieu de vérité. 
Je hais les adorateurs de faux dieux, 
et moi, je suis sûr du Seigneur. 

OFFICE DES COMP LIE S  
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Ton amour me fait danser de joie : 
tu vois ma misère et tu sais ma détresse. 
Tu ne m’as pas livré aux mains de l’ennemi ; 
devant moi, tu as ouvert un passage. 

 
 

Antienne :   Près de toi, se trouve le pardon. 
 

Psaume 129  Des profondeurs, je crie vers toi, Seigneur, 
Seigneur, écoute mon appel ! 
que ton oreille se fasse attentive 
au cri de ma prière ! 
 

Si tu retiens les fautes, Seigneur, 
Seigneur, qui subsistera ? 
Mais près de toi se trouve le pardon 
pour que l’homme te craigne. 
 

J’espère le Seigneur de toute mon âme ; 
je l’espère, et j’attends sa parole. 
 

Mon âme attend le Seigneur 
plus qu’un veilleur ne guette l’aurore. 
Plus qu’un veilleur ne guette l’aurore, 
attends le Seigneur, Israël. 
 

Oui, près du Seigneur, est l’amour ; 
près de lui, abonde le rachat. 
C’est lui qui rachètera Israël 
de toutes ses fautes. 

 

Parole de Dieu :   
 

En vue de votre délivrance, vous avez reçu en vous la marque du Saint Esprit 
de Dieu : ne le contristez pas. Soyez entre vous pleins de générosité et de 
tendresse. Pardonnez-vous les uns aux autres, comme Dieu vous a pardonné 
dans le Christ. 
 

R/  En tes mains, Seigneur, je remets mon esprit. 
 

V/  Ecoute et viens me délivrer. R/   
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. R/   
 

Antienne :     
 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons ; garde-nous, Seigneur, quand nous 
dormons ; et nous veillerons avec le Christ, et nous reposerons en paix. 

 

Cantique de Siméon 
 

 Maintenant, ô Maître souverain, + 
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 tu peux laisser ton serviteur s’en aller 
 en paix, selon ta parole. 
 

 Car mes yeux ont vu le salut 
 que tu préparais à la face des peuples : 
 

 lumière qui se révèle aux nations 
 et donne gloire à ton peuple Israël. 
 

Oraison :  
 

Seigneur Jésus Christ, dont le joug est facile et le fardeau léger, nous venons 
remettre en tes mains le fardeau de ce jour, accorde-nous de trouver près de toi le 
repos. Toi qui règnes pour les siècles des siècles.  
 

Bénédiction :  Que le Seigneur tourne vers nous son visage   
 et nous apporte la paix. Amen. 
 

Hymne mariale :  Salve Regina (voir complies du dimanche) 

 
 

JEUDI 25 OCTOBRE 
 

Introduction  Dieu,  viens à mon aide.† 
   R/  Seigneur, à notre secours. 
 

Gloire au Père, et au Fils et au Saint-Esprit, 
au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 

Hymne :   En toi, Seigneur, nos vies reposent 
 

En toi Seigneur, nos vies reposent 
et prennent force dans la nuit ; 
tu nous prépares à ton aurore 
et tu nous gardes dans l'Esprit. 

 

Déjà levé sur d'autres terres, 
le jour éveille les cités ; 

ami des hommes, vois leur peine 
et donne-leur la joie d'aimer. 

 

Vainqueur du mal et des ténèbres, 
Ô Fils de Dieu ressuscité, 

délivre-nous de l'adversaire 
et conduis-nous vers ta clarté ! 

 

Antienne :   Garde-moi, mon Dieu, mon refuge est en toi. 
 

Psaume 15  Garde-moi, mon Dieu : 
j’ai fait de toi mon refuge. 
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J’ai dit au Seigneur : « Tu es mon Dieu ! 
Je n’ai pas d’autre bonheur que toi. » 
 

Toutes les idoles du pays, 
ces dieux que j’aimais,   + 
ne cessent d’étendre leurs ravages,   * 
et l’on se rue à leur suite. 
Je n’irai pas leur offrir le sang des sacrifices ;   * 
leur nom ne viendra pas sur mes lèvres ! 
 

Seigneur, mon partage et ma coupe : 
de toi dépend mon sort. 
La part qui me revient fait mes délices ; 
j’ai même le plus bel héritage ! 
 

Je bénis le Seigneur qui me conseille : 
même la nuit mon cœur m’avertit. 
Je garde le Seigneur devant moi sans relâche ; 
il est à ma droite : je suis inébranlable. 
 

Mon cœur exulte, mon âme est en fête, 
ma chair elle-même repose en confiance : 
tu ne peux m’abandonner à la mort 
ni laisser ton ami voir la corruption. 
 

Tu m’apprends le chemin de la vie :   + 
devant ta face, débordement de joie ! 
à ta droite, éternité de délices ! 

 
Parole de Dieu :   
 

Que le Dieu de la paix lui-même vous sanctifie tout entiers, et qu’il garde 
parfaits et sans reproche votre esprit, votre âme et votre corps, pour la venue 
de notre Seigneur Jésus Christ. 

 

 
R/  En tes mains, Seigneur, je remets mon esprit. 
 

V/  Ecoute et viens me délivrer. R/   
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. R/   
 

Antienne :     
 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons ; garde-nous, Seigneur, quand nous 
dormons ; et nous veillerons avec le Christ, et nous reposerons en paix. 

 

Cantique de Siméon 
 

 Maintenant, ô Maître souverain, + 
 tu peux laisser ton serviteur s’en aller 
 en paix, selon ta parole. 
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 Car mes yeux ont vu le salut 
 que tu préparais à la face des peuples : 
 

 lumière qui se révèle aux nations 
 et donne gloire à ton peuple Israël. 
 

Oraison :  
 

Seigneur, notre part d’héritage, donne-nous de ne chercher qu’en toi notre bonheur 
et d’attendre avec confiance, au-delà de la nuit de notre mort, la joie de vivre en ta 
présence. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen. 
 

Bénédiction :  Que le Seigneur tourne vers nous son visage   
 et nous apporte la paix. Amen. 
 

Hymne mariale :  Salve Regina (voir complies du dimanche) 

 
 

VENDREDI 26 OCTOBRE 
 

Introduction  Dieu,  viens à mon aide.† 
   R/  Seigneur, à notre secours. 
 

Gloire au Père, et au Fils et au Saint-Esprit, 
au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 

Hymne :   L’heure s’avance, fais-nous grâce 
 

L’heure s’avance : fais-nous grâce, 
toi dont le jour n’a pas de fin. 

Reste avec nus quand tout s’efface, 
Dieu des lumières sans déclin. 

 

Tu sais toi-même où sont nos peines : 
porte au Royaume nos travaux. 

Sans toi, notre œuvre serait vaine : 
viens préparer les temps nouveaux. 

 

Comme un veilleur attend l’aurore, 
nous appelons le jour promis. 

Mais si la nuit demeure encore, 
tiens-nous déjà pour tes amis. 

 

Dieu qui sans cesse nous enfantes, 
à toi ces derniers mots du jour ! 

L’Esprit du Christ en nous les chante 
et les confie à ton amour. 

 

Antienne :   Dans ma nuit, je crie vers toi, Seigneur. 
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Psaume 87  Seigneur, mon Dieu et mon salut, 
dans cette nuit où je crie en ta présence, 
que ma prière parvienne jusqu’à toi, 
ouvre l’oreille à ma plainte. 
 

Car mon âme est rassasiée de malheur, 
ma vie est au bord de l’abîme ; 
on me voit déjà descendre à la fosse,   * 
je suis comme un homme fini. 
 

Ma place est parmi les morts, 
avec ceux que l’on a tués, enterrés, 
ceux dont tu n’as plus souvenir, 
qui sont exclus, et loin de ta main. 
 

Tu m’as mis au plus profond de la fosse, 
en des lieux engloutis, ténébreux ; 
le poids de ta colère m’écrase, 
tu déverses tes flots contre moi. 
 

Tu éloignes de moi mes amis, 
tu m’as rendu abominable pour eux ; 
enfermé, je n’ai pas d’issue : 
à force de souffrir, mes yeux s’éteignent. 
 

Je t’appelle, Seigneur, tout le jour, 
je tends les mains vers toi : 
fais-tu des miracles pour les morts ? 
Leur ombre se dresse-t-elle pour t’acclamer ? 
 

Qui parlera de ton amour dans la tombe, 
de ta fidélité au royaume de la mort ? 
Connaît-on dans les ténèbres tes miracles, 
et ta justice, au pays de l’oubli ? 
 

Moi, je crie vers toi, Seigneur ; 
dès le matin, ma prière te cherche : 
pourquoi me rejeter, Seigneur, 
pourquoi me cacher ta face ? 
 

Malheureux, frappé à mort depuis l’enfance, 
je n’en peux plus d’endurer tes fléaux ; 
sur moi, ont déferlé tes orages : 
tes effrois m’ont réduit au silence. 
 

Ils me cernent comme l’eau tut le jour, 
ensemble ils se referment sur moi. 
Tu éloignes de moi amis et familiers ; 
ma compagne, c’est la ténèbre. 

 

Parole de Dieu :   
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Si nos fautes parlent contre nous, agis, Seigneur, pour l’honneur de ton nom ! 
Tu es au milieu de nous, et ton nom a été invoqué sur nous ; ne nous 
abandonne pas, Seigneur, notre Dieu. 

 

R/  En tes mains, Seigneur, je remets mon esprit. 
 

V/  Ecoute et viens me délivrer. R/   
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. R/   
 

Antienne :     
 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons ; garde-nous, Seigneur, quand nous 
dormons ; et nous veillerons avec le Christ, et nous reposerons en paix. 

 

Cantique de Siméon 
 

 Maintenant, ô Maître souverain, + 
 tu peux laisser ton serviteur s’en aller 
 en paix, selon ta parole. 
 

 Car mes yeux ont vu le salut 
 que tu préparais à la face des peuples : 
 

 lumière qui se révèle aux nations 
 et donne gloire à ton peuple Israël. 
 

Oraison :  
 

Seigneur notre Dieu, que la splendeur de la Résurrection nous illumine, pour que 
nous puissions échapper à l’ombre de la mort et parvenir à la lumière éternelle dans 
ton Royaume. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen. 
 

Bénédiction :  Que le Seigneur tourne vers nous son visage   
 et nous apporte la paix. Amen. 
 
Hymne mariale :  Salve Regina (voir complies du dimanche) 

SAMEDI 27 OCTOBRE 
 

Introduction  Dieu, viens à mon aide.† 
   R/  Seigneur, à notre secours. 
 

Gloire au Père, et au Fils et au Saint-Esprit, 
au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 

Hymne :   Joie et lumière de la Gloire Éternelle du Père. 
 

R / Joie et lumière 
de la gloire éternelle du Père 
Ll Très-Haut, le Très-Saint ! 

Ô Jésus Christ ! 
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Oui, tu es digne d’être chanté 
dans tous les temps par des voix sanctifiées, 

Fils de Dieu qui donnes vie : 
tout l’univers te rend gloire. 

 

Parvenus à la fin du jour, 
contemplant cette clarté dans le soir, 

nous chantons le Père et le Fils 
et le Saint-Esprit de Dieu. 

 

Antienne :   Sur nous, Seigneur, que s’illumine ton visage ! 
 

Psaume 4  Quand je crie, réponds-moi, 
Dieu, ma justice ! 
 

Toi qui me libères dans la détresse, 
pitié pour moi, écoute ma prière ! 

 

Fils des hommes, 
Jusqu’où irez-vous dans l’insulte à ma gloire,   * 
l’amour du néant et la course au mensonge ? 
 

Sachez que le Seigneur a mis à part son fidèle, 
le Seigneur entend quand je crie vers lui. 
 

Mais vous, tremblez, ne péchez pas ; 
réfléchissez dans le secret, faites silence. 
 

Offrez les offrandes justes 
et faites confiance au Seigneur. 
 

Beaucoup demandent : 
« qui nous fera voir le bonheur ? » 
Sur nous, Seigneur, que s’illumine ton visage ! 
 

Tu mets dans mon cœur plus de joie 
que toutes leurs vendanges et leurs moissons. 
Dans la paix moi aussi, je me couche et je dors,   * 
car tu me donnes d’habiter, seigneur, 
seul, dans la confiance.  

 

Antienne :   Au long des nuits, bénissez le Seigneur ! 
 

Psaume 133 Vous tous, bénissez le Seigneur, 
vous qui servez le Seigneur, 
qui veillez dans la maison du Seigneur 
au long des nuits. 
 

Levez les mains vers le sanctuaire, 
et bénissez le Seigneur. 
Que le Seigneur te bénisse de Sion, 
Lui qui a fait le ciel et la terre ! 
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Parole de Dieu :   
 

Ecoute Israël : le Seigneur notre Dieu est l’Unique. Tu aimeras le Seigneur ton 
Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme et de toute ta force. Ces 
commandements que je te donne aujourd’hui resteront gravés dans ton cœur. 
Tu les rediras à tes fils, tu les répèteras sans cesse, à la maison ou en voyage, 
que tu sois couché ou que tu sois levé. 

 

R/  En tes mains, Seigneur, je remets mon esprit. 
 

V/  Ecoute et viens me délivrer. R/   
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. R/   
 

Antienne :     
 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons ; garde-nous, Seigneur, quand nous 
dormons ; et nous veillerons avec le Christ, et nous reposerons en paix. 

 

Cantique de Siméon 
 

 Maintenant, ô Maître souverain, + 
 tu peux laisser ton serviteur s’en aller 
 en paix, selon ta parole. 
 

 Car mes yeux ont vu le salut 
 que tu préparais à la face des peuples : 
 

 lumière qui se révèle aux nations 
 et donne gloire à ton peuple Israël. 
 

Oraison :  
 

Dieu éternel, tu as écouté la prière de ton Christ, et tu l’as délivré de la mort ; ne 
permets pas que nos cœurs se troublent, rassure-nous dans notre nuit, comble-nous 
de ta joie, et nous attendrons dans le silence et la paix que se lève sur nous la lumière 
de la Résurrection. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen. 
 

Bénédiction :  Que le Seigneur tourne vers nous son visage   
 et nous apporte la paix. Amen. 
 

Hymne mariale :  Salve Regina (voir complies du dimanche) 

 
 

DIMANCHE 28 OCTOBRE 
 
 

Introduction  Dieu, viens à mon aide.† 
   R/ Seigneur, à notre secours. 
 

Gloire au Père, et au Fils et au Saint-Esprit, 
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Au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
Pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 

Hymne :   Avant la fin de la lumière 
 

Avant la fin de la lumière, 
nous te prions, Dieu créateur, 

pour que, fidèle à ta bonté, 
tu nous protèges, tu nous gardes. 
 

Que loin de nous s'enfuient les songes, 
et les angoisses de la nuit. 

préserve-nous de l'ennemi : 
que ton amour sans fin nous garde. 

 

Exauce-nous, Dieu, notre Père, 
par Jésus Christ, notre Seigneur, 

dans l'unité du Saint-Esprit, 
régnant sans fin dans tous les siècles. 

 

Antienne :   Le Seigneur te couvre de ses ailes,  
   rien à craindre des terreurs de la nuit. 
 

Psaume 90  Quand je me tiens sous l'abri du Très-Haut 
et repose à l'ombre du Puissant,  
je dis au Seigneur : « Mon refuge,  
mon rempart, mon Dieu, dont je suis sûr ! » 
 

C'est lui qui te sauve des filets du chasseur 
et de la peste maléfique ; * 
il te couvre et te protège.  
Tu trouves sous son aile un refuge :  
sa fidélité est une armure, un bouclier.  

 

Tu ne craindras ni les terreurs de la nuit,  
ni la flèche qui vole au grand jour, 
ni la peste qui rôde dans le noir,  
ni le fléau qui frappe à midi.  

 

 
Qu'il en tombe mille à tes côtés, + 
qu'il en tombe dix mille à ta droite, * 
toi, tu restes hors d'atteinte.  
 

Il suffit que tu ouvres les yeux,  
tu verras le salaire du méchant. 
Oui, le Seigneur est ton refuge ; 
tu as fait du Très-Haut ta forteresse. 

 

Le malheur ne pourra te toucher,  
ni le danger, approcher de ta demeure : 
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il donne mission à ses anges 
de te garder sur tous tes chemins.  
 

Ils te porteront sur leurs mains 
pour que ton pied ne heurte les pierres ; 
tu marcheras sur la vipère et le scorpion, 
tu écraseras le lion et le Dragon.  

 

« Puisqu'il s'attache à moi, je le délivre ;  
je le défends, car il connaît mon nom. 
Il m'appelle, et moi, je lui réponds ;  
je suis avec lui dans son épreuve.   

 

« Je veux le libérer, le glorifier ; + 
de longs jours, je veux le rassasier, * 
et je ferai qu'il voie mon salut. » 

 

Parole de Dieu :   
 

Les serviteurs de Dieu verront son visage, et son nom sera écrit sur leur front. 
La nuit n’existera plus, ils n’auront plus besoin de la lumière d’une lampe ni 
de la lumière du soleil, parce que le Seigneur Dieu les illuminera, et ils 
régneront pour les siècles des siècles. 
 

R/  En tes mains, Seigneur, je remets mon esprit. 
 

V/  Sur ton serviteur, que s’illumine ta face. R/   
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. R/   
 

Antienne :     
 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons ; garde-nous, Seigneur, quand nous 
dormons ; et nous veillerons avec le Christ, et nous reposerons en paix. 

 

Cantique de Siméon 
 

 Maintenant, ô Maître souverain, + 
 tu peux laisser ton serviteur s’en aller 
 en paix, selon ta parole. 
 

 
 Car mes yeux ont vu le salut 
 que tu préparais à la face des peuples : 
  

 lumière qui se révèle aux nations 
 et donne gloire à ton peuple Israël. 
 

Oraison :   
 

Notre Seigneur et notre Dieu, tu nous as fait entendre ton amour au matin de la 
Résurrection ; quand viendra pour nous le moment de mourir, que ton souffle de vie 
nous conduise en ta présence. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen. 
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Bénédiction :  Que le Seigneur nous bénisse et nous garde  
 le Père, le Fils et le Saint Esprit. Amen. 
 

Hymne mariale :  
 

Salve, Regina, mater misericordiae ; 
Vita dulcedo et spes nostra, salve. 
Ad te clamamus, exsules filii Evae. 
Ad te suspiramus, gementes et flentes 
In hac lacrimarum valle. 
 

Eia ergo, advocata nostra, 
Illos tuos misericordes oculos 
Ad nos converte. 
Et Iesum, benedictum fructum ventris tui, 
Nobis pos hoc excilium ostende. 
Ô clemens, ô pia, ô dulcis Virgo Maria. 

Nous te saluons, Reine, mère de miséricorde 
Vie, douceur et notre espoir, nous te saluons ! 
Vers toi nous crions, fils d’Eve exilés, 
Vers toi nous soupirons, gémissant et pleurant 
Dans cette vallée de larmes. 
 
Eh bien donc, ô notre avocate, 
Ces yeux miséricordieux qui sont les tiens, 
Tourne les vers nous ! 
Et Jésus, le fruit béni de ton sein, 
Après cet exil, montre-le nous, 
Ô clémente, ô bienveillante,  
ô douce Vierge Marie 

 
 

LUNDI 29 OCTOBRE 
 

Introduction  Dieu, viens à mon aide.† 
   R/ Seigneur, à notre secours. 
 

Gloire au Père, et au Fils et au Saint-Esprit, 
Au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
Pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 

Hymne :   En toi, Seigneur, nos vies reposent 
 

En toi Seigneur, nos vies reposent 
et prennent force dans la nuit ; 
tu nous prépares à ton aurore 
et tu nous gardes dans l'Esprit. 

 

Déjà levé sur d'autres terres, 
le jour éveille les cités ; 

 
ami des hommes, vois leur peine 

et donne-leur la joie d'aimer. 
 

Vainqueur du mal et des ténèbres, 
Ô Fils de Dieu ressuscité, 

délivre-nous de l'adversaire 
et conduis-nous vers ta clarté ! 

 

Antienne :   Toi qui es bon et qui pardonnes, écoute ma prière ! 
 

Psaume 85  Écoute, Seigneur, réponds-moi,  
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car je suis pauvre et malheureux. 
Veille sur moi qui suis fidèle, ô mon Dieu,  
sauve ton serviteur qui s’appuie sur toi. 
 

Prends pitié de moi, Seigneur,  
toi que j’appelle chaque jour. 
Seigneur, réjouis ton serviteur : 
vers toi, j’élève mon âme ! 
 

Toi qui es bon et qui pardonnes,  
plein d’amour pour tous ceux qui t’appellent, 
écoute ma prière, Seigneur, 
entends ma voix qui te supplie. 
 

Je t’appelle au jour de ma détresse,  
et toi, Seigneur, tu me réponds. 
Aucun parmi les dieux n’est comme toi, 
et rien n’égale tes œuvres. 
 

Toutes les nations, que tu as faites, 
viendront se prosterner devant toi * 
et rendre gloire à ton nom, Seigneur, 
car tu es grand et tu fais des merveilles, 
toi, Dieu, le seul. 
 

Montre-moi ton chemin, Seigneur, + 
que je marche suivant ta vérité ;  
unifie mon cœur pour qu’il craigne ton nom. 
Je te rends grâce de tout mon cœur, Seigneur mon Dieu, 
toujours je rendrai gloire à ton nom ; 
 

il est grand, ton amour pour moi :  
tu m’as tiré de l’abîme des morts. 
Mon Dieu, des orgueilleux se lèvent contre moi, + 
des puissants se sont ligués pour me perdre :  
ils n’ont pas souci de toi. 
 

Toi, Seigneur, Dieu de tendresse et de pitié,  
lent à la colère, plein d’amour et de vérité ! 
 

Regarde vers moi,  
prends pitié de moi.  
 

Donne à ton serviteur ta force,  
et sauve le fils de ta servante.  
Accomplis un signe en ma faveur ; + 
alors mes ennemis, humiliés, * 
verront que toi, Seigneur, tu m’aides et me consoles. 

 

Parole de Dieu :   
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Dieu nous a destinés à entrer en possession du salut par notre Seigneur Jésus 
Christ, mort pour nous afin de nous faire vivre avec lui, que nous soyons 
encore éveillés ou déjà endormis dans la mort. 
 

R/  En tes mains, Seigneur, je remets mon esprit. 
 

V/  C’est toi qui nous rachètes, Seigneur, Dieu de vérité. R 
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. R/   
 

 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons ; garde-nous, Seigneur, quand nous 
dormons ; et nous veillerons avec le Christ, et nous reposerons en paix. 

 

Cantique de Siméon 
 

 Maintenant, ô Maître souverain, + 
 tu peux laisser ton serviteur s’en aller 
 en paix, selon ta parole. 
 

 Car mes yeux ont vu le salut 
 que tu préparais à la face des peuples : 
  

 lumière qui se révèle aux nations 
 et donne gloire à ton peuple Israël. 
 

Oraison :  
 

Seigneur, tandis que nous dormirons en paix, fais germer et grandir jusqu’à la 
moisson la semence du Royaume des cieux que nous avons jetée en terre par le 
travail de cette journée. 
 
Bénédiction :  Que le Seigneur fasse resplendir sur nous son visage 
 Et nous accorde sa grâce. Amen.  
  

Hymne mariale :  Salve Regina (voir complies du dimanche) 
 

 
MARDI 30 OCTOBRE 
 

Introduction  Dieu, viens à mon aide.† 
   R/ Seigneur, à notre secours. 
 

Gloire au Père, et au Fils et au Saint-Esprit, 
au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 

Hymne :   Seigneur, au seuil de cette nuit 
 

Seigneur, au seuil de cette nuit, 
nous venons te rendre l’esprit 

et la confiance. 
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Bientôt nous ne pourrons plus rien ; 
nous les mettons entre tes mains 

afin qu’en toi nos vies demain 
prennent naissance. 

 

Ce jour en train de décliner, 
tu nous donnes de le tourner 

vers le mystère 
qui fit le premier soir avant 

la première aube sur les temps, 
et chaque soir au soir suivant 

dit ta lumière. 
 

Surtout, Jésus, rappelle-toi, 
descendant encore plus bas, 

 

à la mort même : 
puisque tout est renouvelé, 

laisse ce soir nos cœurs aller 
dans cette paix que tu promets 

à ceux qui t’aiment. 
 

Antienne :   Pour l’honneur de ton nom, Seigneur, fais-moi vivre. 
 

Psaume 142  Seigneur, entends ma prière ; + 
dans ta justice écoute mes appels, * 
dans ta fidélité réponds-moi. 
N’entre pas en jugement avec ton serviteur :  
aucun vivant n’est juste devant toi. 
 

L’ennemi cherche ma perte,  
il foule au sol ma vie ;  
il me fait habiter les ténèbres 
avec les morts de jadis. 
 

Le souffle en moi s’épuise,  
mon cœur au fond de moi s’épouvante. 
Je me souviens des jours d’autrefois,  
je me redis toutes tes actions, * 
sur l’œuvre de tes mains je médite. 
 

Je tends les mains vers toi,   
me voici devant toi comme une terre assoiffée. 
Vite, réponds-moi, Seigneur :  
je suis à bout de souffle !  
 

Ne me cache pas ton visage :  
je serais de ceux qui tombent dans la fosse. 
Fais que j’entende au matin ton amour,  
car je compte sur toi.  
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Montre-moi le chemin que je dois prendre :  
vers toi, j’élève mon âme ! 
Délivre-moi de mes ennemis, Seigneur :  
j’ai un abri auprès de toi. 
 

Apprends-moi à faire ta volonté,  
car tu es mon Dieu.  
Ton souffle est bienfaisant :  
qu’il me guide en un pays de plaines. 
 

Pour l’honneur de ton nom,   
Seigneur, fais-moi vivre ;  
à cause de ta justice,  
tire-moi de la détresse. 

 

Parole de Dieu :   
 

Soyez sobres, soyez vigilants : votre adversaire, le démon, comme un lion qui 
rugit, va et vient, à la recherche de sa proie. Résistez-lui avec la force de la foi. 
 

R/ En tes mains, Seigneur, je remets mon esprit. 
 

V/ Ecoute et viens me délivrer. R/   
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. R/   
 

Antienne :  
 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons ; garde-nous, Seigneur, quand nous 
dormons ; et nous veillerons avec le Christ, et nous reposerons en paix. 

 

Cantique de Siméon 
 

 Maintenant, ô Maître souverain, + 
 tu peux laisser ton serviteur s’en aller 
 en paix, selon ta parole. 
 

 Car mes yeux ont vu le salut 
 que tu préparais à la face des peuples : 
 

 lumière qui se révèle aux nations 
 et donne gloire à ton peuple Israël. 
 

Oraison :  
 

Dieu qui es fidèle et juste, réponds à ton Église en prière, comme tu as répondu à 
Jésus, ton serviteur. Quand le souffle en elle s’épuise, fais-la vivre du souffle de ton 
Esprit : qu’elle médite sur l’œuvre de tes mains, pour avancer, libre et confiante, vers 
le matin de sa Pâque.  
 

Bénédiction :  Que le Seigneur tourne vers nous son visage   
 et nous apporte la paix. Amen. 
 

Hymne mariale :  Salve Regina (voir complies du dimanche) 
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MERCREDI 31 OCTOBRE  (voir complies du samedi comme une veille de fete) 

JEUDI  1 NOVEMBRE  (voir complies du dimanche) 

VENDREDI 2 NOVEMBRE  (ce sera chez vous ! voir celle du vendredi d’avant. Tout ensemble 
prions encore sur ce rythme dans notre intérieur communauté de prière que nous sommes) 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

« Ils parviennent à un domaine appelé Gethsémani. Jésus dit à ses disciples : 
« Asseyez-vous ici, pendant que je vais prier. » 
Puis il emmène avec lui Pierre, Jacques et Jean, et commence à ressentir frayeur 
et angoisse. Il leur dit : « Mon âme est triste à mourir. Restez ici et veillez. » Allant 
un peu plus loin, il tombait à terre et priait pour que, s’il était possible, cette heure 
s’éloigne de lui. Il disait : « Abba… Père, tout est possible pour toi. Éloigne de moi 
cette coupe. Cependant, non pas ce que moi, je veux, mais ce que toi, tu veux ! »  
Puis il revient et trouve les disciples endormis. Il dit à Pierre : « Simon, tu dors ! 
Tu n’as pas eu la force de veiller seulement une heure ? Veillez et priez, pour ne 
pas entrer en tentation ; l’esprit est ardent, mais la chair est faible. » De nouveau, 
il s’éloigna et pria, en répétant les mêmes paroles. Et de nouveau, il vint près des 
disciples qu’il trouva endormis, car leurs yeux étaient alourdis de sommeil. Et eux 
ne savaient que lui répondre.  
Une troisième fois, il revient et leur dit : « Désormais, vous pouvez dormir et vous 
reposer. C’est fait ; l’heure est venue : voici que le Fils de l’homme est livré aux 
mains des pécheurs. Levez-vous ! Allons ! Voici qu’il est proche, celui qui me 
livre. » 

Marc 14, 32-42 

Chant :  la nuit qu’il fut livré 
 

1. La nuit qu’il fut livré, le Seigneur prit du pain ; 

Heu re Sainte à  Get hsémani  
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en signe de sa mort, le rompit de sa main : 
« Ma vie, nul ne la prend mais c’est moi qui la donne 
afin de racheter tous mes frères humains. 
 

2. Après qu’il eut soupé pour la dernière fois, 
s’offrit comme victime au pressoir de la croix : 
« Mon sang versé pour vous est le sang de l’Alliance ; 
amis, faites ceci en mémoire de moi. » 
 

3. Tu viens revivre en nous ton mystère pascal ; 
éteins en notre chair le foyer du tout mal : 
nous sommes tes sarments, sainte vigne du Père, 
fais-nous porter du fruit pour le jour triomphal. 
 

4. Seigneur, nous attendons ton retour glorieux : 
un jour tu nous prendras avec toi dans les cieux. 
ton corps est la semence de vie éternelle : 
un jour tu nous prendras à la table de Dieu. 

 

Psaume 21 Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? 
Le salut est loin de moi, loin des mots que je rugis. 
 

Mon Dieu, j’appelle tout le jour et tu ne réponds pas ; 
même la nuit, je n’ai pas de repos. 
 

Toi, pourtant, tu es saint, 
toi qui habites les hymnes d’Israël ! 
C’est en toi que nos pères espéraient, 
ils espéraient et tu les délivrais. 
Quand ils criaient vers toi, ils échappaient ; 
en toi ils espéraient et n’étaient pas déçus. 

 

Et moi, je suis un ver, pas un homme, 
raillé par les gens, rejeté par le peuple. 
Tous ceux qui me voient me bafouent, 
Ils ricanent et hochent la tête : 
« Il comptait sur le Seigneur : qu’il le délivre ! 
Qu’il le sauve, puisqu’il est son ami ! » 
 

C’est toi qui m’as tiré du ventre de ma mère, 
qui m’a mis en sûreté entre ses bras. 
A toi je fus confié dès ma naissance ; 
dès le ventre de ma mère, tu es mon Dieu. 

 

Ne sois pas loin : l’angoisse est proche, 
je n’ai personne pour m’aider. 
Des fauves nombreux me cernent, 
des taureaux de Basan m’encerclent. 
Des lions qui déchirent et rugissent 
ouvrent leur gueule contre moi. 
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Je suis comme l’eau qui se répand, 
tous mes membres se disloquent. 
Mon cœur est comme la cire, 
il fond au milieu de mes entrailles. 
Ma vigueur a séché comme l’argile, 
ma langue colle à mon palais. 
 

Tu me mènes à la poussière de la mort.    + 
Oui, des chiens me cernent, 
une bande de vauriens m’entoure. 
Ils me percent les mains et les pieds,  
je peux compter tous mes os. 

 

Ces gens me voient, ils me regardent.   + 
Ils partagent entre eux mes habits 
et tirent au sort mon vêtement. 

 

Mais toi, Seigneur, ne sois par loin : 
Ô ma force, viens vite à mon aide ! 
Préserve ma vie de l’épée, 
arrache-moi aux griffes du chien ; 
sauve-moi de la gueule du lion 
et de la corne des buffles. 

 

Tu m’as répondu !   + 
Et je proclame ton nom devant mes frères, 
je te loue en pleine assemblée. 
 

Vous qui le craignez, louez le Seigneur,   + 
glorifiez-le, vous tous, descendants de Jacob, 
vous tous, redoutez-le, descendants d’Israël. 

 

Car il n’a pas rejeté, 
Il n’a pas réprouvé le malheureux dans sa misère ; 
Il ne s’est pas voilé la face devant lui, 
mais il entend sa plainte. 

 

Tu seras ma louange dans la grande assemblée ; 
devant ceux qui te craignent, je tiendrai mes promesses. 
Les pauvres mangeront : ils seront rassasiés ; 
Ils loueront le Seigneur, ceux qui le cherchent : 
« A vous, toujours la vie et la joie ! » 

 

La terre entière se souviendra et reviendra vers le Seigneur 
chaque famille de nations se prosternera devant lui : 
« Oui, au Seigneur la royauté,  
le pouvoir sur les nations ! » 

 

Et moi, je vis pour lui : ma descendance le servira ; 
on annoncera le Seigneur aux générations à venir. 
On proclamera sa justice au peuple qui va naître : 
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voilà son œuvre ! 
 

Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit, 
pour les siècles des siècles. Amen 

 
Homélie de Méliton de Sarde sur la Pâque 
 

L'Agneau sans défaut et sans tache 
 

"Bien des choses ont été annoncées par de nombreux prophètes en vue 
du mystère de Pâques qui est le Christ : à lui la gloire pour les siècles des siècles. 
Amen. 
 

C'est lui qui est venu des cieux sur la terre en faveur de l'homme qui souffre; il 
a revêtu cette nature dans le sein de la Vierge et, quand il en est sorti, il était 
devenu homme; il a pris sur lui les souffrances de l'homme qui souffre, avec un 
corps capable de souffrir, et il a détruit les souffrances de la chair ; par l'esprit 
incapable de mourir, il a tué la mort homicide. 
 

Conduit comme un agneau et immolé comme une brebis, il nous a délivrés de 
l'idolâtrie du monde comme de la terre d'Égypte ; il nous a libérés de 
l'esclavage du démon comme de la puissance de Pharaon; il a marqué nos âmes 
de son propre Esprit, et de son sang les membres de notre corps. 
 

C'est lui qui a plongé la mort dans la honte et qui a mis le démon dans le deuil, 
comme Moïse a vaincu Pharaon. C'est lui qui a frappé le péché et a condamné 
l'injustice à la stérilité, comme Moïse a condamné l'Égypte. 
 

C'est lui qui nous a fait passer de l'esclavage à la liberté, des ténèbres à la 
lumière, de la mort à la vie, de la tyrannie à la royauté éternelle, lui qui a fait de 
nous un sacerdoce nouveau, un peuple choisi, pour toujours. C'est lui qui est la 
Pâque de notre salut. 
 

C'est lui qui endura bien des épreuves en un grand nombre de personnages qui 
le préfiguraient : en Abel il a été tué; en Isaac il a été lié sur le bois ; en Jacob il 
a été exilé; en Joseph il a été vendu ; en Moïse il a été exposé à la mort; dans 
l'agneau il a été égorgé ; en David il a été en butte aux persécutions ; dans les 
prophètes il a été méprisé. 
 

C'est lui qui s'est incarné dans une Vierge, a été suspendu au bois, enseveli dans 
la terre, ressuscité d'entre les morts, élevé dans les hauteurs des cieux. 
 

C'est lui, l'agneau muet; c'est lui, l'agneau égorgé; c'est lui qui est né de Marie, 
la brebis sans tache ; c'est lui qui a été pris du troupeau, traîné à la boucherie, 
immolé sur le soir, mis au tombeau vers la nuit. Sur le bois, ses os n'ont pas été 
brisés; dans la terre, il n'a pas connu la corruption ; il est ressuscité d'entre les 
morts et il a ressuscité l'humanité gisant au fond du tombeau." 
 

Chant  
 

Pain rompu pour un monde nouveau, 
Gloire à toi, Jésus Christ, 
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Pain de Dieu, viens ouvrir nos tombeaux 
Fais-nous vivre de l’Esprit. 
 

1. Tu as donné ton corps pour la vie du monde. 
Tu as offert la mort pour la paix du monde. 

4. Quand retentit pour toi l'heure du passage, 
Tu donnes sur la croix ta vie en partage. 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

T ext es cho isis  
 

de Claire de Castelbajac - correspondance 
 

à ses parents -  Israël 25 septembre 1974 
 

…Je vis tellement que je ne sais plus l’exprimer. Je suis en train de me convertir 
complètement, de creuser ma foi, de trouver son vrai sens, et j’apprends 
continuellement le b,a ba de ma religion, me rendant compte que je suis d’une 
ignardise crasse. Alors, pour l’instant, j’emmagasine un maximum d’éléments 
de ferveur, de piété, d’exemple, de pauvreté d’esprit, pour pouvoir, à Rome, 
organiser ma vie comme je l’entends maintenant, et non comme je la vivais. 
Les émotions de la Terre Sainte sont accessoires : mais ce qui me bouleverse, 
c’est la façon dont vivent leur Foi ceux avec qui je suis. 

 

de Saint Bruno – le désert 
 

Ce que la solitude et le silence du désert apportent d’utilité et de divine 
jouissance à ceux qui les aiment, seuls le savent ceux qui en ont fait 
personnellement l’expérience. Là en effet, les hommes forts peuvent se 
recueillir autant qu’ils le désirent, demeurer en eux-mêmes, cultiver 
assidûment les germes des vertus et se nourrir avec bonheur des fruits du 
paradis. Là, on s’efforce d’acquérir cet œil dont la pureté donne de voir Dieu. 
Là, on s’adonne à un loisir bien rempli, et l’on s’immobilise dans une action 
tranquille. Là, Dieu donne à ses athlètes, pour le labeur du combat, la 
récompense désirée : une paix que le monde ignore, et la joie dans l’Esprit 
Saint. 
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Que renaisse en nous l’estime du silence, cette admirable et indispensable 
condition de l’esprit, en nous qui sommes assaillis par tant de clameurs, fracas, 
cris dans notre vie moderne bruyante et hypersensibilisée. Une leçon de vie 
familiale. Que Nazareth nous enseigne ce qu’est la famille, sa communion 
d’amour, son austère et simple beauté, son caractère sacré et inviolable. Une 
leçon de travail. Nazareth, maison du fils du charpentier. C’est ici que nous 
voudrions comprendre et célébrer la loi sévère et rédemptrice du labeur 
humain. 

 

de Saint Jean Damascène – La Transfiguration 
 

Aujourd’hui se manifeste ce que des yeux de chair ne peuvent voir : un corps 
terrestre rayonnant de la splendeur divine, un corps mortel manifestant la gloire 
de la divinité. Car la Parole s’est fait chair et la chair Parole, bien que celle-ci ne 
soit pas sortie de la nature divine. Le Thabor jubile et se réjouit, montagne divine 
et sainte…Là, les apôtres choisis voient le Christ dans la gloire de son Royaume. 
Là, la résurrection des morts est manifestée à leur foi et le Christ se montre 
Seigneur des morts et des vivants. Car le mystère caché dès avant les siècles et 
les générations est révélé et la gloire véritable se manifeste….Et une voix sortit 
de la nuée disant : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé, écoutez-le » ; celui-ci qui est 
homme et qui est vu tel ; qui, hier, est devenu homme, qui, humble, a conversé 
avec nous, dont maintenant la face resplendit, celui-ci est mon Fils Bien-Aimé 
d’avant tous les siècles, le Fils unique qui éternellement procède de moi, qui est 
toujours de moi, en moi et avec moi. 

 

de Charles de Foucault –en 1897 - Nazareth 
 

Le bon Dieu m’a fait trouver ici aussi parfaitement que possible ce que je 
cherchais : pauvreté, solitude, abjection. Travail bien humble, obscurité 
complète. L’imitation aussi parfaite que cela se peut de ce que fut la vie de 
Notre Seigneur Jésus dans ce même Nazareth. L’amour imite, l’amour veut la 
conformité à l’être aimé ; il tend à tout unir, les âmes dans les mêmes 
sentiments, tous les moments de l’existence par un genre de vie identique : 
c’est pourquoi je suis ici. 
 de Paul VI - Nazareth 
 

Nazareth est l’école où l’on commence à comprendre la vie de Jésus : l’école de 
l’Evangile. Ici, on apprend à regarder, à écouter, à méditer et à pénétrer la 
signification si profonde et si mystérieuse, de cette très simple, très humble et 
très belle manifestation du Fils de Dieu. Peut-être apprend-on insensiblement 
à imiter. Comme nous voudrions redevenir enfant et nous remettre à cette 
humble et sublime école de Nazareth, près de Marie, en recueillant quelques 
brèves leçons de Nazareth. Une leçon de silence d’abord. 
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de Jean-Paul II – L’Epiphanie 
 

« Les mages ouvrirent leurs coffrets, 
Et lui offrirent de l’or, de l’encens et de la  myrrhe ». 

Vous aussi, 
Offrez au Seigneur l’or de votre existence, 

C’est-à-dire votre liberté pour le suivre par amour, 
En répondant fidèlement à son appel ; 

Faites monter vers lui l’encens de votre prière ardente ; 
Offrez-lui la myrrhe, c’est-à-dire 

Votre affection pleine de gratitude envers lui. 
Ne cédez pas 

Aux illusions mensongères et aux modes éphémères, 
Qui laissent souvent un tragique vide spirituel ! 

Refusez les séductions de l’argent 
De la société de consommation 

Et de la violence sournoise qu’exercent parfois les médias. 
L’adoration du vrai Dieu constitue un authentique acte 

De résistance contre toute forme d’idolâtrie. 
Adorez le Christ,  

Il est le Rocher sur lequel bâtir votre avenir, 

 

de Saint Augustin – Les pèlerins d’Emmaüs 
 

Quand il était avec eux, avant sa mort, il leur avait tout annoncé : qu’il 
souffrirait, qu’il mourrait, et le troisième jour qu’il ressusciterait. Mais sa 
mort leur fit perdre la mémoire. Ils étaient si bouleversés de le voir cloué 
en croix qu’ils oublièrent sa prédiction, n’attendirent pas sa résurrection, 
ne retinrent pas sa promesse « nous espérions, disaient-ils que ce serait lui 
qui délivrerait Israël. » 
Ô disciples, vous espériez ! Et à présent vous n’espérez plus ? Le Christ vit, 
et l’espérance est morte en vous ! Oui, le Christ vit. Mais le Christ vivant a 
trouvé mort le cœur de ses disciples. Eh bien, frères, quand le Seigneur s’est-
il fait reconnaître ? A la fraction d 
u pain. En nous il n’est point de trouble : nous rompons le pain et nous 
reconnaissons le Seigneur.  
Ô toi, qui que tu sois qui crois en Lui, toi qui ne portes pas en vain le nom de 
chrétien, toi qui n’entre pas au hasard dans l’Eglise, toi qui écoutes la parole 
de Dieu dans la crainte et l’espérance, rassures-toi en ce partage du pain. 
L’absence de Dieu n’est pas une absence. Aie foi, et il est avec toi quoique tu 
ne le vois pas. Les disciples, eux, quand le Seigneur les aborda, n’avaient pas 
la foi. Ils avaient perdu l’espérance, ils marchaient, morts, avec un vivant, ils 
marchaient, morts, avec la vie. 
Et toi, désires-tu la vie ? Imite les disciples, et tu reconnaîtras le Seigneur. 
Ils lui ont offert l’hospitalité. Retiens l’étranger si tu veux reconnaître ton 
Sauveur. L’hospitalité leur a rendu ce que le doute leur avait pris. 
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Ainsi qu’un monde plus juste et plus solidaire. 
Jésus est le Prince de la Paix, 

La source du pardon et de la réconciliation, 
Qui peut rendre frères 

Tous les membres de la famille humaine. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

De St Ignace de Loyola 
 

Prends, Seigneur, 
Et reçois toute ma liberté, ma mémoire, mon intelligence et toute ma volonté, 
Tout ce que j’ai et tout ce que je possède, 
Tu me l’as donné ;  À toi, Seigneur, je le rends. 
Tout est tien, Disposes-en selon ton entière volonté. 
Donne-moi de t’aimer ; 
Donne-moi cette grâce, 
Voilà ce qui me suffit. 
 
Méditation de Victor Hugo 
 

Vous qui pleurez, venez à ce Dieu car il pleure 
Vous qui souffrez, venez à lui parce qu’il guérit 
Vous qui tremblez, venez à lui car il sourit 
Vous qui passez, venez à lui car il demeure. 
 

Prière du Burkina Faso 
 

Lave-moi avec l’eau d’un puits profond, 
D’un fleuve murmurant, d’une pluie baptismale. 
Seigneur, on ne peut empêcher 
Le soleil de quitter son territoire le matin. 
Qui pourrait donc empêcher ta Parole 
De percer la profondeur des cœurs 
Jusqu’au puits de mon être 
Jusqu’à la jointure de mes os ? 
 

Seigneur, je te connais bien mal, 
Mais lave-moi, lave-moi, lave-moi. 
 

Ô Seigneur, laveur du mort que je suis, 
Lave-moi avec l’eau du Jourdain, du puits de Jacob, 
Avec l’eau de la fontaine de Siloë 
Et sèche-moi sous l’ardeur de ton soleil lumineux. 
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Méditation de Mère Térésa 
 

La joie est prière, la joie est force, la joie est amour. 
 

Dieu aime celui qui donne avec joie. 
La meilleure manière de montrer notre gratitude 

Envers Dieu et envers les gens, C’est d’accepter tout avec joie. 
 

Ne laissez jamais le chagrin vous noyer 
Au point d’en oublier la joie du Christ Ressuscité. 

Nous aspirons tous au ciel où est Dieu, 
Mais nous avons le pouvoir de nous trouver 

Dès maintenant dans le ciel : Il suffit d’être heureux avec lui 
En l’instant présent. 

 

Mais être heureux avec lui, maintenant 
Cela veut dire : Aimer comme il aime 

Aider comme il aide  Donner comme il donne 
Servir comme il sert Sauver comme il sauve. 

 

Un cœur joyeux est le résultat normal 
D’un cœur brûlant d’amour. 

 

Gardons dans nos cœurs  La joie de l’amour de Dieu 
Et partageons cette joie  De nous aimer les uns les autres 

Comme il aime chacun de nous. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

De Charles Péguy – Méditation 
 

Puissions-nous contempler l’homme de Nazareth 
L’ouvrier du bois d’orme et du bois de bouleaux 
Et l’homme de la barque et de Génésareth 
Et la procession de ses pieds sur les eaux. 
 

Puissions-nous le revoir comme il était sur terre 

Prière de Sainte Louise de Marillac 
 

Seigneur, donnez-moi d‘imiter votre manière de vie et d’agir. 
Vous avez dit que vous étiez sur terre pour servir et non pour être servi. 
 

Apprenez-moi à pratiquer une grande douceur envers tous, 
À imiter votre grande bonté dans l’accueil. 
 

Comme vous, je désire aimer tendrement 
Et respecter fortement tous ceux que je rencontre, 
Être bien affable et douce envers les plus démunis. 
 

Seigneur, enseignez-moi à conserver toujours 
Une grande estime de mon prochain. 
 

Votre vie sur la terre, votre mort et votre résurrection 
Nous disent votre amour pour tous. 
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L’Homme du bois de charme et du bois de bouleaux 
Comme il se gouvernait dans cette humble misère 
Assis dessus la barque errante au fils de l’eau. 
 

Puissions-nous le revoir l’homme de Palestine 
Le jour que nous serons étendus et jugés 
Puissions-nous retrouver notre joie enfantine 
Le jour que nous serons requis et partagés. 
 

Puissions-nous le revoir l’enfant de Bethléem 
Le jour que nous serons chargés ou déchargés. 
Puissions-nous le revoir dans sa Jérusalem 
Le jour que nous serons maintenus ou changés. 

 
 
 
 

 
 
 

 
 
 
CHANTS 
 

ADON HAKAVOD TU ES LE ROI DE GLOIRE 

Adon hakavod  Hu Melech amlachim 
Shemesh tzdaka umarpei  Bichnafeiha 
Tu es le roi de gloire, 
Le Seigneur des seigneurs 
Le soleil de la justice 
Sous tes ailes est la guérison 
 
REJOUIS-TOI FILLE DE SION                                          RONI RONI BAT TZION 
Réjouis toi, fille de Sion,                                                 Roni, roni, bat tzion 
  Pousse des cris de joie, Israël                                       Hariu, Yisraël 
  Pousse des cris d’allégresse                                         Simchi v’alzi 
  Fille de Jérusalem                                                           Be kol lev 
                                                                                            Bat Yerushalayim 
 Tous tes péchés ont été effacés 
 Ton ennemi chassé, 
 Le Dieu d’Israël,  Adonaï, est venu vers toi 
 Ne crains pas 

Qu’est ce que la prière ? du Catéchisme de l’Eglise Catholique abrégé 
 

La prière est l’élévation de l’âme vers Dieu ou la demande faite à Dieu des 
biens conformes à sa volonté. Elle est toujours un don de Dieu qui vient à la 
rencontre de l’homme. La prière chrétienne est une relation personnelle et 
vivante des fils de Dieu avec leur Père infiniment bon, avec son Fils Jésus 
Christ, avec le Saint-Esprit qui habite en leur cœur. 
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 En ce temps-là, nous prophétiserons 
 Sur toi Jérusalem, 
 Et nous te dirons, Sion, Sion 
 Relève tes bras, car voici ton roi 
Oui le Seigneur est au milieu de toi, 
Comme un héros qui sauve, 
Il te sauvera, il te réjouira 
Il fera de toi, sa plus grande joie 
NOUS PRIONS POUR LA PAIX DE JERUSALEM 

SHALU SHALOM YERUSHALAYIM 

Nous prions pour la paix de Jérusalem ( 3 ) 
Jérusalem, la ville de la paix 
Jérusalem, Jérusalem, Jérusalem, ) 
Jérusalem, la ville de la paix           ) 2 fois 
                                                                              Shalu shalom Yerushalayim (3) 
                                                                              Shalu shalom Yerushalayim 
                                                                              Shalu shalom ( 3 )                  ) 
                                                                              Shalu shalom Yerushalayim  ) 2 fois 
AH! QU’il EST DOUX POUR DES FRERES !  HINE MA TOV OUMA NAYIM 

Hine ma tov ouma nayim,     ) 
  Chevet achim gam yachad   ) 2 fois 
  Hine ma tov chevet achim gam yachad ( 2 fois) 
  Ah! Qu’il est doux pour des frères 
  De demeurer ensemble,    Ah! Qu’il est doux,           ) 
  Dans l’unité, la prière    De demeurer ensemble    ) 2 fois 
  Par l’Esprit qui rassemble    

SH’MA ISRAEL D’après Dt 6, 4, (Devarim) 

Sh’ma Israël Adonaï elohenou, Adonaï 
ehad. (4 fois) 

Écoute, Israël, le Seigneur est notre Dieu, 
le Seigneur est un 
 
ODU LADONAÏ KI TOV    LOUEZ LE SEIGNEUR IL EST BON 
Odu ladonaï ki tov Ki leolam chasdo ( bis ) 
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Odu, odu, odu, odu, 
Odu ladonaï ki tov ( bis ) 
Louez le Seigneur, 
Il est bon 

Sa grâce dure à toujours ( bis ) 
Louez, louez, louez, louez, 
Louez le Seigneur, Il est bon ( bis )

Em 
 Em  Am  Em  Am  
  Grandes et merveil leuses  sont toutes tes  œuvres, 
 Em  Am/F#  Em  B7  
  Ô Sei gneur, notre  Dieu tout  puissant, 
 Em  Am  Em  Am  Em  Bm7  Em  E7  
  Juste et véri table  dans toute ta  volon té, toi le  roi éter nel . 

 
 Am/C  D7  G/B  C  Am/F#  B7  
 Qui  sur la  terre et  dans le ciel  est semblable à  toi ? 
 Am/C  D7  G/B  C  Am6/C  B7  
 Tu  règnes  sur tout  l’univers,  Dieu d’Isra ël ! 
 Em  Am  Em  Am  Em  Am/F#  Em  B7  
  Un jour devant  toi,  tout genou flé chira,  toute  langue te  béni ra. 
 Em  Am  Em  Am  Em  Bm7  Em  
  Allélu ia,  allélu ia,  allé luia, a men. 

 
 B7  Em  D7  G  Am/F#  Em  B7  Em  

 
KADOSH     TU ES SAINT 
Kadosh ( 6 fois) 
Adonaï, Elohim, Tzevahot ( bis) 
Asher Haya,      ve hoveh 
Ve yavo           
Tu es saint,                              ) 

Tu es le Dieu trois fois saint  ( bis) 
Adonaï, Elohim, Tzevahot ( bis ) 
Celui qui est, qui était, et qui vient 
( bis) 

 
HALLELU ET ADONAÏ    VENEZ LOUER LE SEIGNEUR 
Hallelu et adonaï 
Kol Goïm 
Shabechu hu 
Kol ha umim 
Ki gavar aleinu chasdo 
Ve emeth adonaï le olam 
ALLELU, ALLELUYAH 
Venez louer le Seigneur, 

Vous les nations 
Venez célébrer son Nom, 
Vous les peuples 
Car sa bonté pour nous est 
grande, 
 
Sa vérité dure à toujours 
ALLELU, ALLELUYAH 
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Shalom  Alechem  Shalom aléchem malaché hashalom 
Malaché elyon   Mi mélech malaché hamélachim 
Ha kadosh baruch hu    Boachem l’shalom malaché hashalom 
Malaché elyon    Mi mélech malaché hamélachim 
Ha kadosh baruch hu 
La paix soit avec vous messagers de paix 
Messagers du Très-Haut      De la part du roi, 
Du roi des rois le Saint Béni soit-Il     Boachem l’shalom… 
Am 
Evenou shalom alerhem !     
           Dm 
Evenou shalom alerhem ! 
           E            Am 
Evenou shalom alerhem ! 
           B7                                 Am 
Evenou shalom, shalom, shalom alerhem ! 
 
 
     (Mêmes accords) 
1 - Nous vous annonçons la paix. (ter) 
Nous vous annonçons la paix, la paix, la paix de Jésus ! 
 
2 - Nous vous annonçons la joie... 
 
3 - Nous vous annonçons l'amour... 
 
4 - Nous vous annonçons la paix,... la joie,... l'amour. 
Nous vous annonçons la paix, la joie, l'amour de Jésus ! 
 
E            Am                       E 

Hava nagila, hava nagila, hava nagila v'nis-m'cha 
(Let us rejoice and jubilate!) 
  
G            Am           E 

Hava nagila, hava nagila, v'nis-m'cha 
  
Dm 

Hava n'ra-n'na, hava n'ra-n'na, hava n'ra-n'na 
E 

v'nis-m'cha     (let us sing and rejoice) 
Dm 

Hava n'ra-n'na, hava n'ra-n'na, hava n'ra-n'na 
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E 

v-nis-m'cha 
Am 

U-ru uru a-chim, u-ru a-chim 
  
U-ru a-chim b'lev sa-may-ach 
(Awake brothers with joyful hearts) 
  
u-ru a-chim b-lev sa-may-ach 
Dm 

U-ru a-chim b'lev sa-may-ach 
E                         Am 

U-ru a-chim b'lev sa-may-ach 
  
Hava nagila, hava nagila, hava nagila v'nis-m'cha 
  
Hava nagila, hava nagila, hava nagila v'nis-m'cha 
 
 
 
 Am  E/B  Am/C  A/C#  Dm  G7  
Os sé sha lom bimro mav,   hou yaas sé shalom 
 C  Am  Dm  Em7  Am  Dm  E  
A lei nou  véal  kol Isra ël, im rou imrou a men. 
 Am  E/B  Am/C  A/C#  Dm  G7  
Os sé sha lom bimro mav,   hou yaas sé shalom 
 C  Am  Dm  Em7  Am  Dm  E  Am  
A lei nou  véal  kol Isra ël, im rou imrou  a men. 

 
 Dm  Am  

Yaassé sha lom, yaassé sha lom, 
 E7  Am  

Shalom a leinou véal kol Isra ël. 

(× 2) 
 Em  
Yaassé shalom, yaassé sha lom, 
 Am  B7  Em  
 Shalom aleinou vé al kol Isra ël. 

 
 Am  Dm  Am  
 Yaassé sha lom, yaassé sha lom, 
 E7  Am  
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Shalom a leinou véal kol Isra ël. 

(× 3) 

 
 Dm  Am  

Il y aura la  paix, il y aura la  paix, 
 E7  Am  
Au milieu de  nous et sur tout Isra ël. 

(× 2) 
 Em  

Il y aura la paix, il y aura la  paix, 
 Am  B7  Em  
 Au milieu de nous et  sur tout Isra ël. 

 
 Am  Dm  Am  
 Il y aura la  paix, il y aura la  paix, 
 E7  Em  
Au milieu de  nous et sur tout Isra ël. 

(× 2) 
 Am  Dm  Am  
 Yaassé sha lom, yaassé sha lom, 
 E7  Am  
Shalom a leinou véal kol Isra ël. 

 
 
Em        B7  Em   D  
Adon Hakavod  
G        Am  
Melerr Hamlarrim  
D                             G  D/F#     Em  
Shemesh Tzdaka Umarpei  
C        D      Em    C   Em   B7   Em  
Biknaferra  
  
Em   B7   Em  D  
Tu és o Rei da glória  
G                     Am  
Tu és Rei dos Reis  
     D        G  D/F#  Em  
Tu és o Sol da Justiça  
  C                D               Em   C  Em  B7   Em  
Trazendo cura em Tuas asas   
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 En grec ancien :       romanisation :  

Χαῖρε, Μαρία, κεχαριτωμένη Khaîre, María, kekharitôménê 

ὁ Κύριος μετὰ Σοῦ, ho Kúrios metà Soû, 

εὐλογημένη Σύ ἐν γυναιξί, eulogêménê Sú en gunaixí, 

καί εὐλογημένος ὁ καρπός τῆς κοιλίας 

Σου, ὁ Ἰησοῦς. 

kaí eulogêménos ho karpós tễs koilías 

Sou, ho Iêsoûs. 

Ἁγία Μαρία, Θεοτόκε, Hagía María, Theotóke, 

πρέσϐευε ὑπέρ ἡμῶν τῶν ἁμαρτωλῶν, présbeue hupérhêmỗn tỗn hamartôlỗn, 

νῦν καί ἐν τῃ ὥρᾳ τοῦ θανάτου ἡμῶν. nûn kaí en têi hốrai toû thanátou hêmỗn 

Ἀμήν Amến 

  

 En Latin : 

Ave Maria, gratia plena, 
Dominus tecum, 

benedicta tu in mulieribus, 
et benedictus fructus ventris tui Jesus. 

Sancta Maria mater Dei, 
ora pro nobis peccatoribus, 

nunc, et in hora mortis nostrae. 
Amen. 

  

En arabe : 

 : ِ يُبُرلعلل ِ ةغَُلل  يف
 

 مًليَُ،لُ  َ،،َةلللُُ  عي ،بعلام عي ِةعيل    ملاَ 
 ُ،ييُل  ِ برل 

 ِ ًلُ يا رعَُيُ  ًِتل  َ،ريُبُاُلُ 
َ،ريُبُاُلُ  ٌُ  ركًَُليل  ُُُ،بُمَ  
ًيُ  ِ ُ، عا عَُ ٌسُ  ُ علدِّل

دعُ ل ِ لُِّمُ  عيُ ُ،بعلُا عيُيلِّل ٌُ ل   ِ 
ةلًيُ يُةلدف ََ  ِ طُكُا ًنَُيَ  ا

يف ِ يُ  ٌُ ُِلل   عي ُ،ٌَلًيُم ُ ي  آ،
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LE NOTRE PERE  
 

 
Avinou shebashamayim yitkadesh shimkha, 
tavo malkhoutekha, yease retsonkha 
kebashamayim ken ba'aretz. 
Et lekhem khoukenou ten lanou hayom, 
uslakh lanou al khataeinou, 
kefi shesolkhim gam anakhnu lakhot'im lanu. 
Veal tevienou liydei nisaïon 
ki im khaltzenou min hara. 
Ki lekha hamamlakha hagvoura vehatif'eret 
leolmei olamim. Amen. 
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Nombres 6, 24-26 Prière donné par Dieu à Moise pour que Aaron le donne au 
peuple pour parler à Dieu.  

Que l'Eternel te bénisse et te garde ! 
Que l'Eternel fasse luire sa face sur toi, 
Et qu'il t'accorde sa grâce ! 
Que l'Eternel tourne sa face vers toi, 
Qu'il te donne la paix ! 
Qu'il te donne la paix ! 

ֶׁשֶי-לֶא ,ביַריְ רבְדְַיַו כב ֶׁו ה -לֶא רְיַו כג .רַלה

ֶׁא ֶׁו יְָבְר-רלֶַא לְיֲו ֶׁי ,אַלה  יַָבַ-לֶוּ וַּבְוַכת ה

 ,ביַריְ בבְַוֶכַי כד {ס} .אְיֶל ,לְהָו :באֵַוְלַא

 ,לַאֶבי וְָבְר ביַריְ בלְַו כי {ס} .רבַשֵַהַוֶי

ֻיְֶו  רבַאְַל ,לַאֶבי וְָבְר ביַריְ בשְֵל כר {ס} .רבֵֶּנ
 .שְאָל אַי

 
Deutoronome 6,4 

 
4 Ecoute, Israël: l'Éternel est notre Dieu, l'Éternel est un! 5 Tu 
aimeras l'Éternel, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme et 
de tout ton pouvoir. 6 Ces devoirs que je t'impose aujourd'hui 
seront gravés dans ton cœur. 7 Tu les inculqueras à tes enfants et 
tu t'en entretiendras, soit dans ta maison, soit en voyage, en te 
couchant et en te levant. 8 Tu les attacheras, comme symbole, sur 
ton bras, et les porteras en fronteau entre tes yeux. 9 Tu les 
inscriras sur les poteaux de ta maison et sur tes portes. 
 

 .לְֶֶּד ביַריְ ,לנייַבָת ביַריְ :באֵַוְלַא ,שַהְש ד
 אַבְבַי-יַכְא ,לנייֶבי ביַריְ לַוּ ,רלְַיְבַאוְ י
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ֶׁדֶי-תבַכְא ,ָשְַשַי-תבַכְא  יְרַבְוֵבל ריְַבת ר .הַל

ֶׁכבֵ לֲשֶו ,יְלַרֶי  .אַבְבֶי-לְא--יְיָּל הַוְתיַ לְָ
 יַשֵבַאַי ,יְל רדֵַיְוַאוְ ,אַבְָבֶי רשְֵַָֻאְַל ז

 .תבַוּתהֶי תבַשְכַיַי ,בְרֶוֶב תבַאֶכַאַי יַבַבוֶּי
ֶׁוּ ריְַבת ;בדְֶי-לְא ,אַלָוּ תוַּשְוַאְל ֶּ ֶׁטְש  ,אַט

נזָוּ-לְא תכַוְּבַאְל ט .לַבָבֶי יַבא  ,יַבוֶּי הַז

 .תבֵשַלְוֶבי
 

 KIDOUCH DU VENDREDI SOIR 

  

  

      Yom hachichi vaykhoullou hachamaym véhaarèss, vékhol 

cébaame, 
         vaykhal, élohim, bayom hachébii, mélakhto achèr âssa, 

vaychbote 
         bayom hachébii, mikkol mélakhto achèr âssa, vaybarèkh 

é!ohim 
         ête yom hachébii, vayqaddèche oto, ki bo chabath mikkol 

mélakhto, 
         achèr bara élohim laâssote. 
  
                     BENEDICTION SUR LE VIN 
  
         Sabre maranane : Baroukh atta Ado-nay  élo-hénou 

mélèkh haôlam         bore pen haguefene.Baroukh atta adonaye 

élohénou mélèkh         haôlam achèr quiddechanou bémisvotav 

vérassa banou, véchabbath         quodcho béahaba oubrassone 

hinhilanou, zikkarone lémaâssé         béréchite, téhilla lémiqraé 

quodeche, zékher lissiate misrayme,         véchabbath 

qodchekha béahaba oubrassone hinhaltanou, baroukh 
         atta Ado-nay  mékaddeche hachabat. 
  
                  APRES S’ETRE LAVE LES MAINS 
         Baroukh atta Ado-nay  élo-hénou mélèkh haôlam achèr 

kidechanou         bemitsvotav vetsivanou âì netilath yadalme. 
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                    BENEDICTION SUR LE PAIN 
  
         Lémibsaâ âl nifta, kézéta oukhblâta, térène yodine naqta, 

sétimine          oufrichine, méchah zeta dakhia, détahanine 

réh’ala, venaghdine         nahalaIa béghava bélahchine, hala 

néma razine oumiline         dighnizine, déléthone mithazine, 

témirine oukhbichine, étâtérath         calla, bérazine dilêla 

begho hale hilloula déIrine qaddichine.         Baroukh atta Ado-

nay  élo-hénou mélèkh haôlam hammossi lé-hém 
         mine haarèss. 
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Alleluia : « Louez Dieu » ou « loué soit Dieu » 
Amen : « c'est vrai » 
Ashkénaze : juif originaire d'Europe centrale, du nom de l'un des descendants de 
Noé, Ashkénaz (Gn 10,3). 
Asmonéens : dynastie fondée par Simon Maccabée contre la domination 
séleucide au 2ème siècle av. J.C. mais qui ne tarda pas à se compromettre avec ces 
mêmes séleucides. Mariamme, femme d'Hérode le Grand (qu'il assassinera 
d'ailleurs), elle est l'une des dernières descendantes des Asmonéens. 
Cananéens : habitants du pays de Canaan, c'est-à-dire de la Terre Promise avant 
l'arrivée des Hébreux. Nom générique regroupant les habitants de plusieurs 
cités: «Je vous ferai monter de l’affliction d'Égypte vers la terre des Cananéens, des 
Hittites, des Amorites, des Perizzites, des Hiwites et des Jébuséens, vers une terre 
qui ruisselle de lait et de miel. » (Ex3,17) 
Esséniens : avec les pharisiens et les sadducéens, ils forment l'un des trois 
grands courants du judaïsme à l'époque de Jésus. Une partie d'entre eux est 
établie dans un monastère du désert à Qumrân (occupé de 100 av. à 68 ap. J.C.). 
Ils se caractérisent par un ascétisme rigoureux et une grande ferveur 
eschatologique. Ils préparent la venue de deux messies, un royal et un 
sacerdotal. Ils se considèrent comme les « fils de la lumière» menant le combat 
contre les fils des ténèbres. Curieusement, le Nouveau Testament n'en parle 
jamais alors qu'il semble qu'une certaine influence de leur spiritualité ait 
marqué Jean-Baptiste et même Jésus. 
Gemara : commentaire de la Mishna qui forme avec elle une des deux parties du 
Talmud 
Goï et Govim : un non-juif est un goï, au pluriel des goyim. 
Hassidisme : mouvement religieux juif insistant sur la piété (Hassid = pieux) 
Hosanna : acclamation qui peut signifier « sauve donc », « donne donc la victoire 
», on la trouve dans la liturgie juive des Tentes (cf Ps 118, 25) , 
Kabbale : le mot signifie « Tradition» et désigne maintenant une interprétation 
ésotérique de la Torah fondée sur des lectures chiffrées de 1'hébreu. Ces 
interprétations se sont surtout développées à partir du 15ème siècle en Espagne. 
Le grand centre de la Kabbale est la ville de Safed en Galilée. 
Kasher : adjectif signifiant « conforme », « licite » et employé surtout pour 
désigner la nourriture qui est propre à la consommation d'après la Torah (cf.Dt 
14, 4-21). 
Kibboutz : le mot signifie « groupement». On appelle ainsi les communes 
agricoles juives implantées en Palestine dès le début du 20ème siècle. Tous les 
biens y sont (ou du moins y étaient dans la pureté idéologique originelle) mis en 
commun et les enfants eux-mêmes sont élevés par la communauté. 
Kippa : La kippa est la calotte portée en signe de respect pour Dieu, par les 
hommes juifs pieux. Le port de la Kippa n'est pas d'origine biblique, et l'usage 
peut varier selon les pays et les personnalités. En principe obligatoire à la 

P etit  lexi que Jud éo -bi bli que  
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synagogue, certains juifs pieux la portent constamment. Elle manifeste la 
distance entre l'homme et Dieu au-dessus de l'homme dont on respecte l'omni-
altérité. 
Kippour : fête la plus importante du calendrier juif, le « yom Kippour» (jour des 
expiations) est célébré le 10 Tishri. On en trouve la prescription dans Lv 16. Ce 
jour-là, tout le peuple confesse ses péchés dans le jeûne et la prière et reçoit le 
pardon de Dieu. 
Iduméens: habitants du pays d'Edom entre la mer morte et la mer rouge. 
Ennemis traditionnels des juifs dont ils sont pourtant de lointains cousins (par 
Esaü, frère de Jacob-Israël (cf. Gn 25,30) 
Mazel Tov : expression signifiant littéralement « bonne constellation» 
couramment utilisée pour féliciter quelqu'un. 
Madianites : peuple vivant à l'est d'Akaba et dans le Sinaï. Jethro, le beau-père de 
Moïse était madianite. Le culte et les institutions madianites ont très 
probablement influencé Moïse.(cf.Ex 18,14) 
Midrash : terme dérivé du verbe « derash » qui signifie « examiner ou apprendre 
». Il s'agit d'un commentaire de la Torah à but didactique et présentant souvent 
des rapprochements ou des grossissements du texte biblique commenté. On 
distingue le midrash haggadah de style « récit légendaire édifiant » (haggad = 
raconter) et le midrash halakha de style « exhortation morale » (Halakh = 
marcher). 
Mishna : originellement la Mishna désigne la Loi orale par opposition à la Torah, 
Loi écrite. Mais finalement la Mishna a, elle aussi, été écrite et forme, avec son 
commentaire, la gémara, le Talmud.  
Moabites : Habitants du pays de Moab en Transjordanie. Leur origine est 
incestueuse (cf Gn 19,30-38) d'après la Bible et pourtant le Messie a une ancêtre 
Moabite en la personne de Ruth.(cf.Rt 1,4 et 4,13-17) 
Nabatéens : du 3ème siècle av. au 3ème siècle ap. JC, peuplade de commerçants 
originaires d'Arabie et dont la capitale est Pétra, en Jordanie actuelle. Le désert 
du Néguev conserve encore les traces de leur civilisation notamment à Avdat ou 
Shivta (cf.1 M 5,25 et 2 M 5,8 ). Le Nouveau Testament témoigne de leur influence 
dans le monde romain qu'ils approvisionnaient en denrées précieuses d'orient 
(cf. le roi Arétas IV en 2 Cor 11,32). 
Nabi : prophète (pluriel nebiim). La tradition juive en compte 15 : les 3 grands 
(Isaïe, Jérémie, Ezéchiel) et les 12 petits (Osée, Amos, Joël, Abdias, Jonas, Michée, 
Nahum, Habaquq, Sophonie Aggée, Zacharie, Malachie). 
Les chrétiens ajoutent à cette liste Daniel, comme grand prophète, ce qui fait 4 
grands prophètes et 12 petits.  
Philistins : peuple de la mer qui conquiert la Palestine (= pays des philistins) par 
l'ouest alors que les hébreux s'installent à l'est dans les montagnes. Durant toute 
l'époque des Juges et jusqu'à David, les combats seront incessants entre Israël et 
les Philistins.(cf. Jg 13 sq. ,et 1 Sam. 4 sq.) qui demeurent les ennemis 
héréditaires des juifs (Si 50,25-26) 
Séder : Ce mot signifie « ordre» et désigne la cérémonie rituelle du soir de la 
Pâque. 
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Sépharades : Juifs originaires du bassin méditerranéen et notamment d'Espagne 
( Sépharad = Espagne). Leurs coutumes, leurs rites, leurs mentalités, diffèrent 
très sensiblement de celles des juifs Ashkénazes. 
Talmud : le mot Talmud signifie « enseignement» et désigne la réunion de la 
Mishna et de la Gémara. On distingue, d'après leur origine, le Talmud de 
Jérusalem et le Talmud de Babylone, plus récent et plus long. Il s'agit de 
collections de pensées des grands docteurs de la Loi sur toutes sortes de sujets 
et de leurs interprétations de la Bible. 
Yiddish : langue formée essentiellement à partir de l'allemand médiéval et de 
l'hébreu. Elle était parlée surtout par les juifs d'Europe de l'Est. Maintenant 
l'hébreu, à nouveau parlé, cantonne le yiddish au rang d'un dialecte. 
Zohar : C'est le « Livre de la Splendeur », livre fondamental de la Kabbale, apparu 
en Espagne au 13ème siècle. 

 
_________________________ 

 
 
 
 
 

La lang ue Hébraï que  
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Alphabet hébreu 

Nom  Sens  Finale  Normale  

aleph bœuf   א 
1 

  

beth  maison    2 ב 

gimel  chameau   3 ג 

dalet  porte    4 ד 

he  louange   5 ה 

vav  clou   6  ו 

zayin  arme   7 ז 

het  barrière   8 ח 

tet  bouclier   9 ט 

yod  
main   יי 

10 

  

kaf  paume   20 כ  ך 

lamed  bâton   30 ל 

mem  eaux   40 מ   ם 

noun  

serpent, 

accroissement    50 נ   ן 

samech  appui   60 ס 

ayin  œil   70 ע 

pe   bouche   80 פ   ף 

tsade  hameçon   90 צ   ץ 

qof  nuque    100 ק 

resh  tête    200 ר 

chine ou sin  dent  

 300 ש  

   שׁ 

   שׂ 

tav signe, marque   400 ת 
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Première et deuxième lettre : aleph bet  grec alpha beta  alphabet    אב 
Première et dernière lettre : aleph tav   grec : alpha omega   αω     ou   ΑΩ 
on voit les lettres alpha et oméga sur les tabernacles, ornements sacerdotaux  …  
  אות    Apocalypse 1,6 «  Je suis l’alpha et l’omega  » en ajoutant  ‘et’ soit la lettre vav את
(prononciation : ot) 
Ce qui donne un mot hébreu, en français   Signe ou Témoin    
‘Je suis le SIGNE’ (livre D’or et de miel p 195) 
Première, milieu et dernière lettre :  
aleph,  mem,  tav   Vérité   אמת   (prononciation : emet)
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ַ עוּשׁיֵ  
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Paroisse de l'Immaculée Conception 
32-34 rue du rendez-vous  – 75012 Paris 

 

La Croix de Jésus est le signe suprême  
de l’amour de Dieu  

pour chaque homme :  
 

c’est la réponse surabondante au besoin  
qu’a chaque personne d’être aimée. 

 

Benoît XVI  - 6 avril 2012 


